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D la visite d' gents 

n u s t r i e 1 Nom un technicien KLÉBER 1 
--------- Fonction 

Entreprise ' ------ 1 

Et tout au long des décennies, les milliers de chercheurs, d'ingé­
nieurs, d'hommes d'études, de producteurs et de vendeurs qui se 
sont succédé chez KLÉBER ont trouvé, réalisé et continuent de 
faire éclore une floraison de transformations, multipliant chaque 

Certaines d'entre elles vous concernent. 
KLÉBER est prêt à vous les faire décou­
vrir, ou à en étudier d'autres pour vous. 
KLÉBER : neuf unités industrielles, cent 
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6, Avenue Kléber, B.P. 9-16 - 75784 Paris Cedex 16 
Tél. 501.56.00 - Télex 610080 F 
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Courrier 

« L'ENSEIGNEMENT 
MATHÉMATIQUE ACTUEL» 

Extraits du courrier reçu par M. 
Turner à la suite de son article paru 
dans la Jaune et la Rouge du mois 
de mars (publiés avec l'accord de M. 
Turner). 

Après mon article de mars dans 
La Jaune et la Rouge, « L'enseigne­
ment mathématique actuel prépare­
t-il efficacement à la carrière d'ingé­
nieur? ,, j'ai reçu de nombreux té­
moignages d'approbation des thèses 
défendues par l'association que je 
préside, l'U.P.U.M., soit verbalement, 
soit par écrit. 

Celui qui m 'a peut-être le plus 
touché, est celui de l'héritier de Ca­
quot (Caquot lui-même avait signé 
notre pétition de mars 1974, sur les 
classes de quatrième et troisième), 
son gendre Kérisel (1928) qui agré­
mente son accord d'un bref apolo­
gue : 
- L'inspecteur Général arrive en 
troisième. C'est un féru de la théorie 
des ensembles et des corps. Il inter­
roge un élève : « combien font 21 
plus 3? ,, Panique du fort en thème. 
Paternel , l'inspecteur lui dit : 

« Remettez-vous ; je vais vous 
aider. Combien font 3 plus 21 ? ,, 
L'élève est rassuré : « Je ne peux 
vous le dire exactement mais je puis 
affirmer que le résultat est le même 
car l'addition est commutative. ,, Ce 
qui reçoit l'approbation de l'inspec­
teur. 

Dans la lettre /'Olivier (1936), l'une 
des petites phrase~ de Lichnerowicz 
est citée, hautement significative : 
« La géométrie, entre autres, est 
morte en tant que branche auto­
nome, elle n'est plus que l'étude de 
structures algébrico-topologiques in­
téressantes. ,, D'où le commentaire 
de l'auteur de cette lettre : 

« Sans vouloir jouer les épistémo­
logistes, il me semble que toute 
science à ses débuts est « naïve ,,~ 

fondée sur l'instruction des analo­
gies, une interprétation immédiate et 

qui semble sauter aux yeux de l'ex­
périence. Ensuite, à mesure qu'elle 
se développe, cette science peut 
s'imposer plus de rigueur, reveni r 
sur ses fondements, se formaliser, 
s'axiomatiser. Et l'enseignement doit 
s'inspirer de cette démarche. 

Dans la lettre de Touchard (1937), 
qui fut maître de conférences de 
physique à /'École Polytechnique, 
sont proposés à notre association 
des thèmes de discussions : 

« Renforcement abusif, du fait des 
mathématiques modernes, de la 
place trop privi légiée accordée à la 
déduction par rapport aux autres 
méthodes d'extension des connais-

' sances, et conséquences prévisibles 
sur la créativité. 

Palliatif au caractère trop décon­
necté des réalités physiques et 
autres des mathématiques. 

Aptitudes qu'il conviendra de dé­
velopper chez les étudiants compte 
tenu du développement prévisible de 
l'informatique. ,, 

Lenormand (1918) a pu mesurer à 
travers ses enfants et petits-enfants 
une certaine dégradation des 
connaissances mathématiques né­
cessaires à la physique et à la 
chimie. 

« Trigonomé1rie, règle de trois 
simple ou composée, résolution de 
système d'équations ... » 

«J'essaye de rappeler à mes 
petits-enfants ce que j'ai appris à 
Janson pendant onze ans, mais leur 
langage mathématique est si diffé­
rent du mien que j'échoue plus sou­
vent que je ne réussis » . 

Clause (1935) qui a passé trente­
deux ans dans l'industrie, annonce 
les qualités choisies dans l'article 
pour la formation mathématique. 

« Les jeunes que j'ai vus arriver 
ces dernières années m'ont montré 
que l'enseignement abstrait (ré­
formé) était à l'opposé de ce qu'i l 
fallait. La géométrie, le dessin, les 
leçons de choses de la mécanique 
et de la physique donnaient un cer­
tain bon sens ... 

Le langage nouveau des maths 
modernes devrait être réservé à 
quelques spécial istes, mais il n'a 
rien à faire pour aider à comprendre 
et à expliquer les technologies, les 
prix de revient, la productivité, les 
marchés, la stratégie d'entreprise .. . ,, 

Il faudrait citer entièrement la lon­
gue lettre de De Roubin (1940) mais 
nous ne pouvons hélas qu'en ex­
traire un passage important. 

« En ce qui concerne la qualité 4 
(bonne vision de l'espace) je partage 
totalement votre opinion sur le véri­
table massacre de la géométrie tra­
dit ionnelle : réussir à intellectualiser 
des figures géométriques, aussi cou­
rantes que le cercle, le triangle ou la 
sphère, était une véritable gageure. 

En résumé, je dirai que l'ensei­
gnement des mathématiques moder­
nes nuit surtout à l 'élève moyen 
celui qui n'aura pas l'occasion de 
pousser ses études (les autres assi­
mileront toujours. 

A titre d'exemple, j'ai vu en classe 
de quatrième poser des problèmes 
d'addition de nombres relatifs (varia­
tion de l'encaisse d'un commerçant) 
que l'on avait jugé bon de résoudre 
par l'addition de couples, il y avait 
de quoi dégoûter à tout jamais des 
mathématiques la très grande majo­
rité des élèves, ceux qui n'auraient 
pas ultérieurement la joie de goûter 
aux mathématiques spéciales. 

Je terminerai ces citations par un 
extrait de la lettre d'Eclache (1963), 
Président de /'Association des Pro­
fesseurs de l'Institut Supérieur de 
Gestion. 



« Après quelques années de vie 
professionnelle, j'ai été amené à en­
seigner - je le fais toujours - les 
mathématiques appliquées à la ges­
tion. 

Responsable des épreuves de ma­
thématiques des concours d'entrée, 
j'ai été confronté aux problèmes 
soulevés par l'évolution des mathé­
matiques que vous analysez avec 
une compétence que je ne saurais 
avoir.,, 

Je regrette simplement de ne pas 
avoir reçu de lettre contestant mon 
article, ce qui aurait pu amorcer une 
discussion constructive et je m'ex­
cuse auprès de ceux que je n'ai pas 
cités ou auxquels je n'ai pas eu le 
temps de répondre personnellement. 

J.P. TURNER, 
Professeur au Lycée Janson de 

Sailly 
Président de l'U.P.U.M. 

• Pour un contenu élargi de « La 
Jaune et le Rouge».· Nous avons 
reçu plusieurs lettres favorables à 

l'ouverture du contenu de la J.R. 
qu'avait proposé C. Moreau (N° 352, 
p. 3). L'un de nos correspondants 
souhaite que soient abordées des 
questions métaphysiques, d'autres 
que soient traités des problèmes po­
litico-économiques. Nous rendrons 
compte de l'ensemble des réponses 
dans un prochain numéro. 

• 
Inconscient et raisonnement 

logique. 

J'ai bien apprécié l'article de Mar­
cel Sala, dans La Jaune et la Rouge 
d'avril 1980, sur le rêve du Profes­
seur Paul Lévy. 

La question de la participation de 
l'inconscient au raisonnement logi­
que a été analysé en détail par l'au­
tre professeur d'analyse de l'épo­
que, le mien, Jacques Hadamard, 
dans son « Essai sur la psychologie ' 
de l'invention dans le domaine ma­
thématique"· Si un seul rêve créa-

teur dans ce domaine est cité (p. 
18), par contre Hadamard insiste sur 
le fait que de nombreuses découver­
tes témoignent indubitablement d'un 
raisonnement logique inconscient. Il 
cite en particulier Henri Poincaré, 
longuement : « ce qui vous frappera 
tout d'abord, ce sont des apparen­
ces d'illumination subite, signes ma­
nifestes d'un long travail incons­
cient. .. » (Conférence d'Henri 
Poincaré à la Société de Psycholo­
gie de Paris, 1908). Mais Hadamard 
donne bien d'autres exemples de 
tentatives d'élucidation du rôle de 
l'inconscient. 

Puis-je signaler que dans un cas, 
certes, mineur, j'ai moi-même expé­
rimenté ce phénomène de trouvaille 
subite dans un domaine auquel 
après de longues réflexions stériles, 
j'avais renoncé à ·réfléchir. Cette 
trouvaille a été assortie, comme 
dans les cas cités par Poinéaré et 
Hadamard, d'un sentiment immédiat 
et global de certitude, que le raison­
nement pas à pas a confirmé en­
suite. Le choc psychique a été assez 
brutal pour me faire perdre l'équili­
bre en bicyclette ! 

Wdumez 
345 Avenue Georges Clémenceau 92000 Nanterre Tél: 776.42. 43 
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Carnet professionnel 

André Miller (29) vient d'être 
nommé à titre personnel Administra­
teur de la Société COMEX S.A. 

René Durand (34) vient d'être 
nommé à la Présidence Direction 
générale de la Société Saint Chris­
toly Bordeaux issue de la transfor­
mation de la Société Immobilière du 
Font de Tac. 

Robert Piron (37) a été coopté et 
nommé Vice-Président à Sacilor 

Yves Tequi (37) succède à Fran­
çois Mialaret (33) à la Présidence Di­
rection générale de la Banque In­
dustrielle et Mobilière Privée 
(B.l.M.P) 

François Merlin (38) vient d'être 
nommé Président Directeur général 
de la Société Générale Hydro-Élec­
trique (G.H.E.) nouvellement créée. Il 
a été également nommé Président 
du Syndicat des Industries Télépho­
niques et Télégraphiques (S.l.T.T.) 

Jean Cantenot (39) a été nommé 
Directeur général de Sacilor 

Jacques Mantoux (41) vient d'être 
nommé Directeur Délégué à la Di­
rection générale de Merlin - Guérin 

René Michel (44) vient d'être 
nommé Président du Conseil d'Ad­
ministration de la Société Mines et 
Produits Chimiques de Salsigne 

Robert Tourré (45) vient d'être 
nommé Administrateur de la Société 
Aussedat-Rey 

Henri Galatoire Malégarie (45) 
P.D.G. de Unidel a été nommé Admi­
nistrateur unique du groupement 
d'intérêt économique Novergie nou­
vellement créé. 

Georges Bresse (48) vient d'être 
coopté comme Administrateur de la 
Société Nationale Elf-Aquitaine 

Yves Fargette (49) Ingénieur gé­
néral des Télécommunications vient 
d'être nommé Président de la 
Compagnie Française des câbles 
sous-marins et de radio, France 
Câbles et Radio, dont il était admi­
nistrateur 

Claude lnk (49) est coopté Admi­
nistrateur et nommé Vice-Président 
Directeur général de la SOLLAC. Il 
est d'autre part, nommé Directeur 
général de Saci lor 

Jacques Lefèvre (50) Directeur 
général de la Préservatrice-vie et du 
Lloyd de Frana~vie, a été élu Prési­
dent du C.A.P.A. (comité d'action 
pour la productivité dans l'assu­
rance) 

Henri Mercier (51) vient d'être 
nommé Président Directeur général 
de la Société Telenergie, filiale nou­
vellement créée, du Groupe OTH 

Gérard Guibe (51) entre à la So­
ciété Messier-Hispano-Bugatti, filiale 
de la SNECMA, comme chargé de 
mission auprès du Président 

Michel Gautier (54) Président Di­
recteur général de la SIPAC, a été 
nommé à la Présidence Direction 
générale de la Société Générale Mo­
bilière et Immobilière dont il était Di­
recteur général. 

Pierre Jacquard (54) délégué à 
l'innovation et à la Valorisation du 
CEA vient d'être nommé Président 
de la Société Entreprise de l'innova­
tion au CEA-EPICEA. 

LE BUREAU 
DES CARRIÈRES DE L'A.X. 

12, rue de Poitiers 
75007 PARIS 

548.41.94 
Le Général Kelm (X 33) 

a été doté de moyens nouveaux 
Mals 11 lul faut toujours plus d' 

OFFRES D'EMPLOI 
Pour des polytechnlclens 

de tous âges 
Les CAMARADES QUI PAR LEUR 
SITUATION PEUVENT DISPOSER 
DE TELS POSTES doivent les 
faire -parvenir au BUREAU DES 

CARRIÈRES. 
La solldarlté polytechnlclenne 

doit Jouer pour nos ch6meurs. 

Pierre Basson (55) entre au 
Conseil d'Administration de la So­
ciété Salsigne 

Jacques Vincent - Carrefour 
(55) Ingénieur général des Télécom­
munications a été nommé membre 
du conseil scientifique de l'Institut 
National de Recherche en Informati­
que et en Automatique (INRIA) 

Georges-Yves Kerven (55) vient 
d'être nommé Président Directeur 
général des Sociétés Aluminium Pé­
ch iney, Aluminium Péchiney Vente, 
et Cogédur Péchiney. 

Bruno Petit (57) s'est vu confier la 
Présidence Direction générale de 
Maisons et Chalets Idéal 

Alain Joly (58) Secrétaire général 
de l'Air Liquide, a été désigné 
comme Vice-Président et Président 
du Comité exécutif de la Chambre 
de Commerce France Canada. 

Yannick Le Corre (58) a été 
nommé Vice-Président de l 'ASTEO 
(groupement interprofessionnel pour 
l'exploitation des océans) 

Jacques Darmon (59) entre dans 
le groupe Thomson CSF en qualité 
de Directeur Délégué 

Daniel Tenenbaum (59) Ingénieur 
en Chef de !'Armement est nommé 
Directeur des programmes aéronau­
tiques civils à la Direction générale 
de !'Aviation Civi le. 

Michel Pebereau (61) est nommé 
Commissaire du Gouvernement 
auprès de la Commission des opéra­
tions de bourse (COF). 

'Frédéric d' Allest (61) Ingénieur 
principal de !'Armement vient de se 
voir confier la présidence de la nou­
velle société Arianespace 

Michel Thevenot (62) a été 
nommé Directeur général de Voyage 
Conseil, Agence de Voyages du Cré­
dit Agricole 

Jean-Paul Ange (64) Ingénieur 
principal de !'Armement prend en 
charge le bureau de la délégation à 
!'Aménagement du Territoire 
(DATAR) à New York 
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La Machine et le Chômage 
Le progrès technique et l'emploi 

par Alfred Sauvy (1920 S) 

(Dunod 1980) 

On ne présente pas Alfred Sauvy 
et son œuvre : celle-ci, de l'avis ~gé­
néral, a été l'une des plus influentes 
et des plus utiles sur la société 
contemporaine. Son dernier livre 
s'attaque - ou plutôt revient - à un 
de ses thèmes fondamentaux, d'au­
tant plus frappant qu'il heurte le 
« bon sens » immédiat, qui croit que 
la machine crée le chômage puis­
qu'elle remplace l'homme. En fait, 
toute l'expérience historique va en 
sens inverse : le machinisme crée 
des emplois en même temps qu 'il 
améliore le niveau de vie. Sur ce 
thème, redevenu malheureusement 
plus actuel que jamais, à cause du 
développement présent du chô­
mage, Sauvy apporte une réflexion 
enrichie, en étudiant systématique­
ment la notion originale, définie par 
lui sous le nom de déversement: ce 
sont les différentes formes que peut 
prendre l'usage du gain monétaire, 
qui traduit et mesure le gain en tra- , 

ment majeur de la culture contempo­
raine, en premier lieu parmi nos ca­
marades. 

Jean Ullmo (24) 

vail humain, produit par l'introduc- La politique du Vivant 
tian d'une machine dans un proces- par Henry de Lesquen (68) 
sus de production particulier. Selon et le Club de /'Horloge 
le type de déversement (profit de 
l'entreprise, majoration de salaires, Albin Michel 1979 
développement des services sociaux Henry de Lesquen (68), en diri-
de l'entreprise, indemnités aù per- geant les travaux d'une équipe du 
sonnel licencié, prélèvement fiscal Club de l'Horloge, a voulu montrer 
de l'État) l'effet, résultant sur l'em- et démontrer, en partant des acquis 
ploi, au terme du circuit économi- scientifiques les plus récents, no­
que, sera positif ou négatif. C'est tamment en matière de biologie, les 
cette étude très nouvelle, souvent erreurs de ce que l'ouvrage appelle 
très subtile, et très convaincante, à « la thèse égalitaire » ou « l'utopie 
laquelle ce livre est consacré. En matérialiste égalitaire». Il a réussi à 
cours de route, apparaissent les pro- faire converger, pour la construction 
blèmes fondamentaux de notre épo- de son raisonnement, des citations 
que, confrontation de l'équité et de et des références extrêmement nom­
l'efficacité, comparaison des formes breuses. Enfin il a su faire l'éloge de 
politiques de la Société et des la différence sans prôner l'inégalité. 
formes juridiques de la production, Aux côtés d'Henry de Lesquen on 
rôle des rémunérations directes et trouvait, dans l'équipe de rédaction, 
des transferts: tout ceci est traité trois jeunes camarades: Michel Bau­
avec le brio ordinaire de Sauvy et chat (69), Bruno Mégret (69) et Noël 
devra constituer désormais un élé- de Saint-Pulgent (68). 

Traité des Fondations 
d'utilité publique 

par Michel Pomey (48) 

Presses Universitaires de France -
1980 

Le présent ouvrage, à la fois théo­
rique et pratique, sera probable­
ment, et à plus d'un titre, une révéla­
tion. 

Pour la première fois en France, il 
fait en effet connaître, de manière 
approfondie et réfléchie, le régime 
de droit et la situation de fait des 
fondations françaises ainsi que, par 
comparaison, des fondations étran­
gères : allemandes, anglaises, voire 
islamiques ou japonaises, et, bien 
sûr, américaines. 

Preuve.s à l'appui , il démontre que 
le système français des fondations, 
tel qu 'il se situe aux confins du droit 
privé et du droit public, et tel qu'il a 
été modernisé, ces dernières 
années, par le Conseil d'État, est, 
avec, ses ressources et ses garan­
ties, l'un des plus élaborés qui 
soient, exemplaire même, à bien des 
égards. 

Si les fondations ne sont cepen­
dant pas encore des plus prospères 
en France, sauf exceptions, c'est 
donc, nous apprend-il , non pas faute 
d'un bon régime légal - même fiscal 
- mais, essentiellement, pour des rai­
sons de mauvaise information et sur­
tout de contexte psycho-social, d'ail-

- leurs en pleine évolution. 
Chemin faisant, ce traité nous fait 

aussi découvrir, en action dans un 
cas particulièrement significatif, ce 
grand inconnu qu'est le Conseil 
d'État administratif, avec son zèle et 
pour les libertés et pour l' intérêt gé­
néral , comme avec sa rigueur et son 
pragmatisme. 

De même nous fait-il redécouvrir, 
au passage, toute la liberté et les 
possibilités du système français des 
associations, lesquelles sont au bé­
névolat ce que les fondations sont 
elles-mêmes au mécénat. 

D'un style dense mais accessible 
à tous, et non dépourvu d'humour à 5 



l'occasion, ce manuel de référence 
répond désormais aux questions 
aussi bien des juristes - théoriciens 
ou praticiens du droit - que des 
hommes d'action soucieux de dispo-. 
ser d'instruments efficaces, que des 
candidats fondateurs ou bénéficiai­
res; sans oublier ceux qui, de plus 
en plus nombreux, se préoccupent 
de mettre l'initiative privée au ser­
vice du bien commun, en instaurant, 
entre le secteur public et le monde 
des affaires, un tiers secteur désinté­
ressé. 

Il révélera aussi à tous ceux qui 
s'intéressent à l'organisation, à la vie 
et au progrès de la société contem­
poraine, qu'il y a là, venues du fond 
des âges, mais toujours actuelles et 
même en plein renouveau dans 
toutes les démocraties libérales, y 
compris la France, des institutions 
d'avenir, ayant une vocation de cata­
lyseur de l'innovation, tout à fait typi­
ques de la société pluraliste concer­
tée à laquelle aspire l'Occident. 

N.D.L.R. - Michel Pomey (48) est an­
cien ENA, maître des requêtes au 
Conseil d'État; il a été ministre au 
Cabinet de M. Malraux, ministre des 
Affaires Culturelles du Général de 
Gaulle. 

Ancien boursier des fondations 
Ford et Rockefeller, il est administra­
teur ou Conseil, ou correspondant, 
de nombreuses fondations françai­
ses ou étrangères. 

A noter son titre de vice-président 
fondateur de la Fondation de 
France. 

Faux comptes 
et mécomptes des entreprises. 
par Jean Mothes (41) 
Dunod - 1980. 

Les bilans des entreprises sont 
des objets étranges ! On y trouve ad­
ditionnés, le plus sérieusement du 
monde, des francs d'aujourd'hui et 
des francs pouvant remonter jusqu'à 
la fondation des entreprises. 

A une époque où les taux d'infla­
tion ont constamment deux chiffres, 
on en viendrait à douter du sérieux 
de ces austères documents. Et pour­
tant, ils servent de référence aussi 
bien aux responsables des entrepri­
ses qu'aux analystes financiers, qu'à 
l'administration fiscale, ou qu'aux 
malheureux actionnaires. 

Comment s'étonner, dès lors, des 
mécomptes des uns qui n'ont pour 
toute parole que les comptes faux 
des autres? 

Cet essai, clair et vivant, a été 
écrit par l'un des dirigeants d'un des 
principaux groupes industriels fran-

6 çais. 

Les secrets de la délégation 
réussie 

par Daniel Froissart (41) 
Entreprise Moderne d'Edition. 1980. 

Comme Monsieur Jourdain faisait 
de la prose, tous les responsables 
hiérarchiques, spontanément, délè­
guent. Alors pourquoi un nouveau 
livre sur la délégation et qu'apporte­
t-il ? 

Il ne cherche pas à convaincre 
ses lecteurs que déléguer est utile, 
efficace, meilleur pour ceux qui re­
çoivent délégation. Il s'adresse à 
tous ceux qui éprouvent le besoin 
de déléguer plus ou de déléguer 
mieux, parce qu'ils sont surchargés 
de travail, parce qu'ils veulent mieux 
contrôler ou stimuler les initiatives 
de leurs collaborateurs, ou pour 
bien d'autres raisons qui sont analy­
sées avec acuité. A ceux-là, il ap­
porte non pas une théorie mais des 
méthodes éprouvées, émanant des 
expériences réussies de dirigeants 
et de cadres d'entreprises. 

Il s'adresse à tous les responsa­
bles, qu'ils soient autoritaires ou 
participatifs. Sans nier ce qu'apporte 
à la délégation un style participatif, il 
n'en fait pas un préalable, car il part 
de l'idée que tout responsable hié­
rarchique, même autoritaire, délè­
gue, et donc peut déléguer mieux. 

Enfin, ce livre fait une place im­
portante aux deux problèmes les 
plus difficiles de la délégation : 
- la délégation donne aux collabora­
teurs de l'autonomie de décision ; 
comment travailler avec eux aux 
nombreux problèmes quotidiens de 
l'entreprise tout en respectant l'auto­
nomie déléguée ? 
- comment contrôler les collabora­
teurs quand leurs écarts sont déta­
voraoles, comment éviter les méca­
nismes de défense et analyser de 
façon objective les écarts tout en 
sanctionnant avec équité les résul­
tats obtenus ? 

La sécurité et l'hygiène 
du travail dans l'industrie 
des substances explosives 
par Jean Quinchon (4 7), 
René Amiable (54), et Pierre 
Fontaine 

préface de Maurice Natta (33) 
Librairie Lavoisier, 11, rue Lavoisier, 
Paris - 1979 

De toutes les industries chimi­
ques, les fabrications de substances 
explosives sont celles où les dan­
gers sont les plus considérables, 
donc celles où les questions de sé­
curité sont les plus importantes. 

Ce volume les présente claire­
ment, et les auteurs, grâce à leurs 
expériences de la fabrication et du 
contrôle des poudres et explosifs, 
dégagent quelques principes géné­
raux d'une grande importance pour 
l'organisation de la sécurité. C'est 
donc l'ouvrage de synthèse indis­
pensable, qui fournit les bases et les 
moyens nécessaires à l'approche et 
à la solution des problèmes de sécu­
rité pyrotechnique. 

Il sera consulté avec profit par 
tous ceux qui travaillent dans la fa­
brication, le commerce, le transport, 
le stockage, la conservation et la 
mise en œuvre des substances ex­
plosives. 

Les routes dans la Brie 
et la Champagne occidentale : 
histoire et techniques 

par Jean Mesqui (72) 

La Revue générale des routes et des 
aérodromes a publié, d'avril 1979 à 
mars 1980, sept articles de M. Mes­
qui, ingénieur des Ponts et Chaus­
sées et historien à ses heures, sur 
l'évolution des cheminements rou­
tiers dans la Brie et la Champagne 
occidentale. 
Cette publication a obtenu un vif 
succès chez nos lecteurs, par l'origi­
nalité de la documentation comme 
par la richesse du sujet lui-même : la 
Brie et la Champagne, au cœur de la 
France d'autrefois, furent profondé­
ment marquées par leur situation 
privilégiée au sein du réseau routier, 
devenant des moteurs pour l'écono­
mie nationale, voire internationale au 
moment des foires de Champagne, 
des greniers pour le ravitaillement 
de la capitale .. . 

En cette année 1980, qui est celle 
du «patrimoine"• nous envisageons 
de réunir l'ensemble de ces articles 
en un livre que nous éditerons, si 
nous recevons un nombre suffisant 



de souscriptions, et dont la parution 
est prévue le 15 novembre 1980. 

Ce livre, abondamment illustré par 
photographies et gravures inédites, 
ainsi que cartes et plans détaillés, . 
reprendra les sujets traités dans la 
Revue générale des routes et des 
aérodromes ces derniers mois. L'au­
teur nous entraînera tour à tour sur 
le réseau gallo-romain, suivant pas à 
pas ces anciennes artères que nos 
ancêtres tracèrent au mépris du re­
lief, sur les chemins du Moyen Age, 
animés par les foules bigarrées de 
commerçants qui se pressaient aux 
foires de Champagne, comme sur 
les routes du XVIII• siècle que nous 
parcourons encore sans bien soup­
çonner leur âge ; et, au fil des évé­
nements, successions féodales, 
guerres et mariages entre grands, 
l'on suit, pas à pas, l'évolution de 
ces cheminements qui modelèrent 
nos campagnes avant le grand re­
nouveau amené par Trudaine. Des 
réalisations elles-mêmes, il reste 
bien peu, mais l'auteur nous guide, 
loin des grandes voies de notre épo­
que, à la découverte de quelques té­
moins chargés d'histoire, en particu­
lier ces jolis ponts romains ou 
médiévaux. 

Un poème de l'attente frustrée. 
« Soleils couchants » 

de Paul Verlaine 
par Georges Combet (14) 

La prestigieuse revue " Poéti­
que », qu'édite le Seuil, a, dans sa li­
vraison d'avril, publié l'article de 
Georges Combet dont nous don­
nons le titre . Faute de pouvoir repro­
duire la totalité de ce texte, nous en 
reproduisons la première page 
qu'annonce la finesse et l'originalité 
de l'analyse conduite par notre ca­
marade. 

SOLEILS COUCHANTS 

Une aube affaiblie 
Verse par les champs 
La mélancolie 
Des soleils couchants. 
La mélancolie 
Berce de doux chants 
Mon cœur qui s'oublie 
Aux soleils couchants. 
Et d'étranges rêves, 
Comme des soleils 
Couchants sur les grèves, 
Fantômes vermeils, 
Défilent sans trèves, 
Défilent, pareils 
A des grands soleils 
Couchants sur les grèves. 

Soleils couchants (des Poèmes 
saturniens) est le premier des Paysa­
ges tristes dont Verlaine dira, vingt-

cinq ans plus tard : « ils sont en 
quelque sorte l'œuf de tout une 
volée de vers chanteurs, vagues en­
semble et définis, dont je suis peut­
être le premier, en date; oiselier» . 

Ce petit poème, on a quelque 
scrupule à le disséquer. Il est chose 
si légère, envolée, soluble dans l'air 
qu'examiné sous l'angle étroit de la 
technique poétique qu'il met en 
œuvre, on ne peut guère y voir, 
semble-t-il, qu'une illustration, huit 
ans avant la lettre, de l'Art poétique 
que Verlaine composera dans la pri­
son de Mons. On y trouve, outre 
l'emploi d'un mètre impair, " une 
chanson grise où l'indécis au Précis 
se joint», et surtout «de la musique 
avant toute chose, de la musique en­
core et toujours » - cette musique 
dont Banville fera reproche à Ver­
laine beaucoup plus tard : « Vous 
risquez de tomber dans la musi­
que », en ajoutant: « Il est possible 
que vous ayez raison. » 

Est-ce là tout ce que le texte de 
Soleils couchants peut, technique­
ment, nous apprendre ? Je me pro­
pose de montrer qu'en fait, il est 
réglé, dans tout le détail de son 
agencement, par un mécanisme Io-· 
gique particulier. 

NOTE DE LECTURE 

Au pays des antiquaires, confiden­
' ces d'un maquilleur professionnel, 

par André Mailfert - Flammarion, 
1968 

Je conseille la lecture de ce livre 
passionnant à tous les camarades 
collectionnant: meubles d'époque 
ou objets d'art. Non seulement il leur 
fera passer un moment agréable, 
mais encore il pourra leur éviter de 
perdre beaucoup d'argent. 

J.P. Callot 

Nous signalons par ailleurs le très 
bel ouvrage de Jean Mesqui : « Pro· 
vins. La fortification d'une ville 
au Moyen Age. » 

publié à Genève, par Droz, en 
1979. 

Préfets et force publique en 
1805. - La création des compa· 
gnies de réserve départementa· 
les. 

par François Buttner (37) 

C.N.R.S. - E.R.A. 779 CENTRE 
D'HISTOIRE MILITAIRE ET D'ÉTU­
DES DE DÉFENSE' NATIONALE. -
Université Paul Valéry Montpellier, 
B.P. 5043, 34032 - Montpellier Cédex 

Le préfet impérial, comme l'inten­
dant royal, a pour mission première 
d'assurer l'ordre public car l'adhé­
sion du citoyen à l'État dépend 
d'abord de la sécurité qu'il assure. 
Pour renforcer la gendarmerie et lui 
épargner les missions statiques de 
garde des bâtiments publics. Napo­
léon crée en 1805 des compagnies 
de réserve départementales. Méfiant 
à l'égard de la garde nationale, ses 
préférences vont à un système per­
manent. La conscription lui assure, 
par le tirage au sort, un contingent 
de disponibles non appelés aux 
armées. Il suffit pour les encadrer de 
puiser dans la masse des officiers 
retraités ou réformés, véritables 
demi-solde avant l'heure. Ainsi se 
mettent en place des formations mili­
taires de force publique, dont l'exis­
tence jusque là mal connue alimente 
le débat toujours ouvert sur la diffé­
rence de nature entre forces armées 
et forces de police. L'historien ne 
l'ignore pas, mais constate qu'une 
fois de plus, en France du moins, les 
unes procèdent des autres ; avant 
même que la guerre n'abolisse la 
distinction dans l'emploi. 

La Société d'habitation à la 
Martinique. 

Un demi-siècle de formation, 
1635-1685. 

Par Jacques Petitjean·Roget 
(36) 

thèse présentée devant l'Univer­
sité de Paris VII. 

Librairie Honoré Champion, Paris. 
1980. 2 volumes. 
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Récréation & Variétés 

QUELQUES PROBL8MES 
SUR LES NOMBRES 

ENTIERS 

Je propose ci-dessous aux 'lec­
teurs friands d'arithmétique quel­
ques problèmes sur les nombres en­
tiers_ 

Ces problèmes sont de difficultés 
très variables, Certains n'ont pas en­
core reçu de solution . 
R : le résultat est donné 
NS : pas de solution indiquée 
NR : problème non résolu 

1 - Trouver un carré de la forme 
aabb 

R 
2 - Trouver deux nombres tels que 

la somme de leurs carrés soit un 
carré 

R 
3 - Trouver un nombre de quatre 

chiffres qui soit le carré du nombre 
formé par ses deux derniers chiffres 

R 

4 - Trouver un nombre carré de six 
chiffres qui, lu à l'envers, soit encore 
un carré 

R 
5 - Trouver trois carrés dont la 

somme soit un carré 
R 

6 - Trouver trois cubes dont la 
somme soit un cube 

R 
7 - Trouver un nombre égal à la 

somme des chiffres de ses cubes 
R 

8 - Quel est le plus grand carré que 
l'on puisse écrire avec les dix chif­
fres, pris chacun une fois? 

R 
9 - Trouver trois cubes dont la 

somme soit le nombre formé par les 
trois chiffres qui constituent leurs ra­
cines cubiques. 

R 
10 - Trouver un nombre égal au 

8 cube de la somme de ses chiffres. 

PAR J.P. CALLOT (31) 

R 
11 - Trouver un nombre x tel que la 
somme des x premiers nombres en­
tiers s'écrive avec trois chiffres iden­
tiques 

R 
12 - Trouver un carré qui, augmenté 
de 2, devienne un cube 

R 
13 - Trouver un nombre de trois 
chiffres dont le double soit le nom­
bre de chiffres de tous les nombres 
inférieurs ou égaux au nombre cher­
ché 

R 
14 - Trouver un nombre de trois 
chiffres égal à la somme de son pre­
mier chiffre (en partant de la gau­
che), du carré du second et du cube 
du troisième 

R 
15 - Trouver trois entiers dont les 

' cubes soient composés des mêmes 
chiffres permutés 

R 
16 - Trouver des couples de nom­
bres dont les carrés, et éventuelle­
ment d'autres puissances, soient 
composés des mêmes chiffres per­
mutés 

R 

17 - Trouver des nombres tels que, 
lorsqu'on permute leurs chiffres, 
leurs carrés se déduisent également 
les uns des autres par permutation 
de chiffres. 

R 
18 - Trouver des carrés formés des 
mêmes chiffres permutés 

R 

19 - Existe-t-il des carrés écrits avec 
un seul chiffre répété plusieurs fois. 

R 

20 - Un nombre formé des neuf chif­
fres signific~tifs (dans un ordre quel­
conque), peut-il être un carré? 

R 
21 - Trouver deux nombres consé­
cutifs tels que la somme de leurs 
carrés soit une puissance quatre 

R . 
22 - Lorsqu'on forme un nombre en 
écrivant à la suite les nombres en­
tiers successifs, 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 
11 12 .. ., peut-on arriver à un nom­
bre qui soit ùn carré? 

Ce problème, posé par le mathé­
maticien H. Tarry en 1897, ne sem­
_ble pas avoir été résolu_ Mais tous 
les essais tentés ont été négatifs. 

NR 
23 - Trouver un nombre abc tel que 
abc-bca soit formé des trois chiffres 
a, b, etc 

R 
24 - Trouver, dans les 1 O 000 pre­
miers nombres, des nombres qu i 
puissent s'écrire dans un système 
de numération avec trois chiffres 
identiques, et, dans un autre sys­
tème de numération, avec trois 
autres chiffres identiques 

R 
25 - Étant donné un nombre n de 
quatre chiffres au plus, non tous 



égaux, on désigne par n' la diffé­
rence entre le nombre obtenu en 
rangeant les chiffres de n par ordre 
décroissant, et le nombre obtenu en 
rangeant les chiffres de n par ordre . 
croissant. 
Alors n"""' (ou n7) est égal à 6174 
quelque soit n 
En outre (6174)' = 6174 

NS 

proposé par Cazalet (72) 

26 - Soit A la somme des chiffres du 
nombre 44444444, et B la somme des 
chiffres du nombre A. Trouver la 
somme des chiffres du nombre B. 
XVII• olympiades de mathématiques, 
Burgos (Bulgarie), 1975 

R 
27 - Trouver un nombre de trois 
chiffres tel que son cube se termine 
par lui-même 

28 - Il existe des nombres G dont le 
quotient par un autre nombre s'ob­
tient en supprimant dans G le chiffre 
de gauche, ou les deux premiers 
chiffres de gauche (Ex. 84 : 21 = 4) 
Le quotient obtenu est parfois lui­
même un nombre G (Ex. 625 : 
25 = 25, 25 : 5 = 5) 
Trouver un nombre à partir duquel 
on puisse obtenir quatre quotients 
successifs qui soient des nombres G 

R 
29 - Trouver le plus petit triplet de 
nombres entiers tels que le plus 
grand soit multiple du plus petit, et 
que leurs trois carrés soient en pro­
gression arithmétique 

R 
30 - Trouver le plus petit nombre qui 
ait cent diviseurs (lui-même et l'unité 
compris) 

R 
31 - Quel est le plus petit multiple de 
13 qui, divisé successivement par 
les nombres de 2 à 12 inclus, donne 
toujours 1 pour reste 

R 
32 - Quelle est la somme des chiffres 
nécessaires pour écrire tous les 
nombres de 1 à un milliard ? 

R 
proposé par G. Vidal (28) 

33-Existe-t-il une infinité de nombres 
premiers de la forme n2 + 1 ? 

Non résolu 
34 - On appelle nombre partait un 
nombre égal à la somme de ses divi­
seurs (1 compris) 
On connaît actuellement 24 nombres 
parfaits: 
6 = (1 + 2 + 3), 
28 = 1 + 2 + 4 + 7 + 14, 496, 8128, 
33550336, ... . ., 2 19936. (2199371). Ce 
dernier nombre a 12003 chiffres 
Ces 24 nombres parfaits sont pairs. 
La question est : existe-t-il un nom­
bre parfait impair? 

La question n'est pas encore réso­
lue. Mais le mathématicien Bryant 
Tuckerman a démontré que, si un tel 
nombre existait, il était supérieur à 
1()36 

NR 

35 - On appelle nombre presque 
partait un nombre égal à la somme 
de ses diviseurs plus 1 ou moins 1. 
Trouver une famille d'une infinité de 
nombres presque parfaits du pre­
mier type(+ 1) 

R 
36 - Trouver un nombre presque 
partait du type 2 (- 1) 

NR 

37 - On appelle nombres amiables 
deux nombres tels que chacun soit 
la somme des diviseurs de l'autre (1 
compris). La plus petite paire, 220 et 
284, était connue des Pythagori­
ciens. On connaît aujurd'hui plus de 
mille paires de nombres amiables ; 
dans chacune de ces paires, les 
deux nombres sont de même parité, 
tous deux pairs ou tous deux impa­
ris. 
La question est : existe-t-il une paire 
de nombres amiables dans laquelle 
les deux nombres soient de parités 
différentes ? 

(Solutions dans un prochain nu­
méro) 

Informations 
diverses 

« PRIX ROGER BRARD » 

La société Amicale du Génie Mari­
time vient de créer un prix qui serait 

, décerné périodiquement à un ingé­
nieur français dont la contribution 
serait jugée remarquable au progrès 
- de l'océanographie ou de l'océa­
nologie: 
- de la construction du navire ou de 
son matériel ; 
- des grandes industries d'exploita­
tion des ressources de la mer et des 
fonds marins ; 
soit, plus généralement, des Scien­
ces et Techniques de la Mer, qu'il 
est permis précisément, d'embrasser 
dans l'acception littérale de l'appel­
lation " Génie Maritime" · 

A ce prix a été donné le nom de 
« prix ROGER BRARD » en souvenir 
des éminentes aptitudes en hydrody­
namique de cet Ingénieur du Génie 
Maritime, Membre de l'Académie des 
Sciences, décédé en juillet 1977, et 
de la haute estime mondiale dans la-

. quelle il était tenu . 
Ce prix sera décerné selon une 

périodicité de l'ordre de trois 

années. Il sera assorti d'une bourse 
de l'ordre de dix mille francs. 

Chaque candidature devra être 
présentée au Conseil de !'Associa­
tion par au moins cinq de ses mem­
bres titulaires, et appuyée d'une 
note justificative. 

Un jury, dont la composition sera 
représentative des diverses Sciences 
et Techniques de la Mer, sera 
chargé d'examiner les titres des can­
didats et de remettre ses proposi­
tions au Conseil de !'Association, 
pour décision. 

La Société Amicale du Génie Ma­
ritime, 32 bd Victor à PARIS (15• 
arrt) est prête à recevoir, au cours 
de l'année 1980, les premières can­
didatures à ce prix, pour en saisir le 
jury en janvier 1981 . La remise du 
prix 1981 aurait lieu dans le dernier 
trimestre de l'année.1981. 

• Association des Personnels re­
traités 

de l'École Polytechnique 
(A.R.E.P.) 

Nous vous avons signalé dans 
notre numéro de mai la fondation de 
cette sympathique Association 

Son bureau, élu lors de l'Assem­
blée générale du 26 avril 1980, a la 
composition suivante: 
Président d'Honneur: Général Sau­
nier 
Président : M. Moreau 
Vice-Présidents: M. Delmay - M. 
Boulanger - Médecin-Commandant 
Parriel 

Secrétaires : Mme Lecaille - M. Ri­
chard - M. Crouzet 

Trésoriers : M. Bigot - M. Giannini 

; ' 

..... ·< .. 
.... . · -~ .. · · _ _, ·~ .. · 

.. ~ 
..- ,-/ : .. ,:;;.· .. 
'.·.····~ 

./i:~;:~;);. ~·~·' 
- ~·-...:·:41', 

··-

..... 

9 



10 

LA PRÉVISION ÉCONOMIQUE 
A LONG TERME 

EST ·ELLE IMPOSSIBLE ? 
PAR ROBERT GIBRAT (22) 

CORÉDACTEUR DU TROISIÈME RAPPORT AU CLUB DE ROME (RIO) 

« L'humanité est malade du futur » 

(J. Lesourne, «les systèmes du destin», 1976) 

Je n'ignore pas ce qu'un tel titre a la prévision à long terme par consul-
d'un peu provocant devant tant tation d'expert(s). 
d'ouvrages ou d'articles publiés J'indiquerai, enfin, que, dans cette 
presque chaque jour sur ce sujet, série, un troisième article consacré à 

· devant tant d'organisations parfois la recherche médicale et intitulé: 
très importantes qui s'y consacrent, " Causalité et analyse des données 
devant tant d'argent et d'efforts dé- en médecine » vient de paraître. Les 
pensés pour y réussir. Je citerai, trois ont été publiés dans le Journal 
particulièrement, les " Futuribles » de la Société de Statistique de Paris 
rassemblant, sous la direction de (3• et 4• trimestres 1978, 4• trimestre 
Bertrand et Hughes de Jouvenel, ' 1979). D'autres suivront peut-être. 
des personnalités de premier plan, ' _ 
éditant une revue, organisant avec ~· L'Eco~e National~ d'Adminis~ra­
une grande régularité des contéren- t1on Publique de Quebec, pour teter 
ces très suivies, des symposiums, le dixième anniversaire de sa tonda-
etc. tion, a organisé un colloque interna­

Les circonstances m'ont dirigé sur 
ce problème un peu au hasard , plu­
sieurs fois lors des derniers dix-huit 
mois. 

1. J'ai commencé, à l'occasion de 
ma prise de présidence en 1978 des 
Sociétés de Statistique de France et 
de Paris, une série d'articles assez 
techniques sur l'analyse des don­
nées, étudiant tout spécialement 
l'analyse des correspondances. Un 
premier article traitait des applica­
tions aux techniques industrielles. 
L'occasion d'un deuxième me tut 
fournie par un message que j'eus à 
adresser aux statisticiens universitai­
res réunis dans leur Congrès annuel 
(Nice, 24 mai 1978). J'y ai traité en 
principe des oracles, mais en tait de 

tional du 27 au 31 Mai 1979 et m'a 
invité à prononcer une conférence 
sur " les administrations publiques 
devant les grandes aventures tech­
nologiques». Le texte en a été pu­
blié dans les Actes du Colloque. J'ai 
dû, naturellement, y traiter des pro­
blèmes de la prévision économique. 

3. Albert Robin , directeur à la Direc­
tion Générale d'E.D.F., a eu l'idée 
d'une rencontre à trois dans le 
cadre des Ingénieurs et Scientifi­
ques de France (ex l.C.F.) avec 
Thierry de Montbrial, ancien direc­
telJr, pendant six ans, du Centre 
d'Analyse et de Prévision du Quai 
d'Orsay et moi-même. Sciences et 
Techniques (Novembre 1979) a pu­
blié une synthèse du débat_ sous le 

titre un peu flamboyant : " Énergie : 
la solitude des chefs d 'État». 

4. Enfin, le 19 décembre 1979, sur 
la demande de Claude Gruson, au­
teur de deux livres importants sur la 
prévision économique, les Sociétés 
de Statistique de Paris et de France 
ont organisé un débat sur ce sujet 
entre nous deux. Exposés et 
commentaires n'ont pas été publiés ; 
mais j'en ai tenu, ici, grand compte. 

Une remarque importante pour 
terminer cette introduction. Je ne 
traiterai pas ici de la prévision à 
court ou moyen terme cependant si 
essentielle ; méthodologie et philo­
sophie sont très différentes. 

· 1 • UNE DÉCLARATION BRUTALE 
Les débats publics à deux ou trois 

poussent presque automatiquement 
à des déclarations brutales par l'éli­
mination des nuances. Elles n'en 
sont pas moins instructives. 

Dans les discussions entre Albert 
Robin, Thierry de Montbrial et moi­
même, nous recherchions les rai­
sons de l'isolement des chefs d'État 
au milieu d'une société qui refuse 
profondément l'austérité et les res­
trictions. Pourquoi ce scepticisme, 
cette incapacité à se mobiliser sur 
l'énergie, par exemple? 

Est-ce parce que les experts, 



comme le suggérait Thierry de Mont­
brial, déroutent l'opinion en exagé­
rant leurs divergences? 

Est-ce parce que le délai entre 
deux élections est si court que la. 
classe politique, qui n'a pas sur ses 
épaules les responsabilités du Chef 
d'État, ne se préoccupe pas, en gé­
néral, de décisions pénibles à court 
terme, même si elles pourraient por­
ter des fruits d'ici quelques législatu­
res? C'est ce que pensait Albert 
Robin. 

C'est, ai-je soutenu, parce que les 
experts se sont régulièrement trom­
pés depuis vingt ans : les exemples 
sont innombrables. Presque toutes 
les prévisions des congressistes de 
la Conférence Nucléaire de Genève 
de 1964, par exemple, ne se sont 
pas réalisées. Des rapports faits au 
moment de la crise de Suez s'écar­
tent d'un facteur mille de ce qui 
s'est accompli. Il est frappant que 
tous les documents finals des 
commissions successives du Plan 
n'aient pas fait allusion à la localisa­
tion géographique des gisements de 
pétrole. 

Un numéro spécial de Science et 
Avenir, de décembre 1960, a été 
consacré à la France dans 25 ans, 
donc en 1985. On y lit : « En France, 
personne n'envisage de reconstruire 
de toutes pièces une ligne Paris­
Lyon pour le seul plaisir d'y faire 
rouler des trains à 256 km/h. Une 
telle vitesse est anti-économique 
pour les marchandises, et le voya­
geur, désirant mettre moins de deux 
heures pour faire le trajet, pourra 
toujours prendre l'avion ». Qu'en 
pense la S.N.C.F. de 1980 ? 

Plus généralement, le début de 
l'article posait en point d'interroga­
tion : « L'accélération du progrès va­
t-elle se poursuivre? » La réponse 
était : « Eh bien, si nous laissons de 
côté tout préjugé, force nous est ' 
bien de constater que cette fameuse 
accélération présente de sérieux 
symptômes d'essouflement ». Qu'en 
pense le Ministre Aigrain ? 

Science et Avenir titrait en 1960 : 
« L'atome devra-t-il attendre 25 
ans ? » En · effet, expliquait-il, " sa­
chant que la centrale atomique res­
tera une centrale à vapeur, son ex­
ploitation ne pourra jamais être 
beaucoup plus avantageuse que 
celle d'une centrale thermique clas­
sique. Heureusement, la magnétohy­
drodynamique est la grande chance 
de l'atome ; sans elle il n'est qu'un 
concurrent qui s'efforce d'être 
compétitif pour gagner une bataille 
sur un terrain qu'il n'a pas choisi et 
que ses adversaires connaissent 
dans le mondre détail ». Qu'en 
pense l'E.D.F. de 1980? 

Quant aux autres nouveautés 
dans le domaine de l'énergie, 

comme l'utilisation de l'énergie so­
laire ... leur domaine d'emploi semble 
devoir être assez particulier, assurer 
la relève de la bonne vieille pile des 
lampes de poche». 

Aujourd'hui, la magnétohydrody­
namique est abandonnée et l'opti­
misme du GOMES en matière solaire 
est immense. 

On ne s'étonnera pas que je me 
cite : dans un article de Sciences et 
Techniques, " L'énergie en l'an 
2000 » (15 mai 1974), j'ai écrit, page 
7 : " Dans le monde occidental tout 
au moins, les ressources naturelles 
(charbon, gaz naturel, fuel oil, ... ) 
avec notre taux de croissance ac­
tuel, se rapprochent lentement de 
leur fin. De plus, les problèmes d'en­
vironnement rendent chaque jour 
leur utilisation de plus en plus diffi­
cile. Les hautes teneurs en soufre, 
surtout en combinaison avec l'ozone 
et les oxydes d'azote, apparaissent 
désormais insupportables. La pollu­
tion par les automobiles ou les 
avions fait l'objet de violentes atta­
ques. On a aussi accusé le C02 ou 
les poussières et leur influence 
éventuelle sur le climat, l'un pouvant 
par " effet de serre » amener un ac­
croissement de température à la sur­
face de la terre, les autres en inter­
ceptant la radiation solaire 
entraînant l'effet inverse. 

On comprend donc pourquoi cha­
cun ou presque s'accorde à sonner, 
pour l'an 2000, le glas des combusti­
bles fossiles. Leur disparition totale 
paraît peu probable, une diminution 
considérable de leur rôle par contre 
est très souhaitable. » Oserais-je 
faire le même vœu aujourd'hui 
même si j'y crois encore? J'en 
doute. Chacun ou presque pense 
aujourd'hui exactement le contraire, 
au moins en ce qui concerne le 
charbon et le bois. 

Les hommes politiques et les peu­
ples ne réagissent pas, car ils sen­
tent confusément que les experts se 
trompent toujours, que les faits se 
retournent contre eux, que les scé­
narios dont je traiterai plus loin ne 
sont ni des prédictions, ni des prévi­
sions. J'ai cherché, en vain, des pré­
visions à long terme qui se soient 
réalisées ; seuls Jules Verne ou Rou­
geron peut-être, mais c'étaient des 
visionnaires ... 

J'ai deux illusions à dénoncer 
chez les prévisionnistes : 

1 . D'abord, tous raisonnent comme 
si les intentions et les actions de 
l'agent économique (ou social) 
étaient des effets, jamais des 
causes. Or, l'homo economicus, 
d'après Hayek, est " un facteur in­
tentionnel, doté d'un ensemble de 
préférences, cherchant des moyens 
acceptables de réaliser ses objectifs, 

plus ou moins. conscient du degré 
de contrôle dont il dispose sur les 
éléments et de la situation dans la­
quelle il se trouve ... , en d'autres 
termes, conscient des contraintes 
structurelles qui limiteraient ses pos­
sibilités d'action, mais agissant en 
fonction d'une information limitée et 
dans une situation d'incertitude» . 

2. Ensuite, ils croient à la " rationa­
lité absolue » de l'homme ; or il y a 
des effets pervers, c'est-à-dire 
d'après Karl Popper des « répercus­
sions non intentionnelles d'actions 
humaines intentionnelles». Ceux-ci 
perturbent les prévisions bâties sur 
des enchaînements logiques de cau­
salités simples, ils se manifestent 
tant au niveau des individus que des 
collectivités. L'entrepreneur ne re­
cherche pas toujours le profit maxi­
mum. 

Le grand mérite de Raymond Bau­
don, professeur à Paris V, qui leur a 
consacré un volume fin 1977, est 
d'avoir montré qu'ils paraissent 
«d'autant plus importants, toutes 
choses égales d 'ailleurs, que la li­
berté individuelle a une place plus 
large, la liberté étant définie comme 
le comportement que l'individu peut 
adopter de son propre chef sans ob­
tenir l'approbation au moins tacite 
d'autrui. » 

L'évolution actuelle, très rapide, 
de la démocratie occidentale vers 
une liberté toujours plus large 
créera donc de plus en plus d'effets 
pervers et rendra de plus en plus 
vains les essais de prévision à long 
terme tant que celle-ci ne s'organi­
sera pas pour en tenir compte, ce 
qui nécessitera beaucoup d'études 
du passé et du présent, qui ne sont 
pas encore commencées. 

Herbert A. Simon, le récent prix 
Nobel d'Économie Politique, écrivait, 
dès 1948 : " La figure mythique de 
l'entrepreneur considéré comme 
omniscient, de décision rationnelle, 
occupé uniquement de la maxima­
tion du profit.. . est remplacée par un 
nombre de décideurs coopérant 
dont les capacités pour une action 
rationnelle sont limitées par manque 
de connaissance des conséquences 
totales de leurs décisions et des 
liens personnels et sociaux». 

Thierry de Montbrial n'était pas 
loin d'accepter mes conclusions. In­
sistant de plus sur la nécessité 
d'avoir une approche systématique 
de l'avenir et de rejeter les notions 
trop élémentaires de cause à effet, 
ou même d'interdépendance, il en 
déduisait que tout ceci rend très dif­
ficile les prédictions, mais qu'il n'en 
demeure pas moins nécessaire 
d'établir des scénarios pour guider 
des choix, de toute façon nécessai­
res : « La brume ne justifie pas 
l'abandon de la barre par le pilote ! » 11 
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J'avais les mêmes arguments de­
vant Claude Gruson, mais sa posi­
tion était toute différente. Se référant 
à ses deux livres, « Renaissance du 
Plan » (1971) et « Programmer l'es­
pérance ,, (1976), il estimait que 
l'échec réel des prévisions actuelles 
était dû à l'insuffisance de leur pré­
paration. Dans notre face à face, il a 
beaucoup insisté sur les lourdes exi­
gences de celle-ci. « L 'examen du 
passé et les modèles que l'on en tire 
restent plus que jamais nécessaires, 
mais non pour imaginer l'avenir par 
extrapolation ; plutôt pour mieux voir 
ce qui n'est pas susceptible d'extra­
polation simple. L'essentiel est de 
repérer la place des données nou­
velles dans l'évolution d'ensemble, 
de tracer le réseau des influences 
qu'elles exercent, d'apercevoir les 
interdépendances dans lesquelles 
elles sont insérées, de mettre en lu­
mière les secteurs dans lesquels 
certains projets capitaux doivent 
être rendus cohérents pour qu'-une 
évolution ordonnée devienne moins 
incertaine» . Il réclame donc ce qu'il 
appelle « le rassemblement d'un en­
semble très lourd d 'éléments struc­
turels et institutionnels». « Dans le 
moment précis, la perspective dési­
rée demeure fermée tant qu 'elles ne 
se manifeste pas par la formulation 
du programme des décisions qui 
l'ouvrent, et par la réalisation de 
l'étape actuelle de ce programme». 
En d'autres termes, préoccupé es­
sentiellement des aspects politiques 
et de la nécessité " d'un nombre re­
nouvelé,_ transformé en un monde de 
justice et de clarté», il pense qu'au­
cune prévision n'est possible 
qu'après avoir défini les décisions 
politiques qui commandent le pas­
sage du présent à l'avenir. 

J'opposerai ce point de vue à 
celui de J. Fourastié dans son ou­
vrage bien connu de 1969 sur l'évo­
lution des prix à long terme, 
« L'homme oriente son action de 
manière à bénéficier de la prévision 
et tend ainsi à accroître le domaine 
du prévisible, le prévisible devient 
ainsi prépondérant. Or, la prévision 
la plus aisément décelable est le 
stade à long terme, c 'est-à-dire ce 
que l'on appelle au sens scientifique 
du mot le déterminé... Le fait que 
Napoléon fut vaincu à Waterloo est 
intéressant et utile, mais l'écono­
miste doit s'attacher, par priorité, à 
ce qui aurait eu lieu même si Napo­
léon avait unifié l'Europe ». 

A l'l.N.S.E.E., Michel Valle se rap­
proche de Gruson en se référant 
aux textes sur la philosophie de l'ac­
tion : « Qui dit prévision dit, en effet, 
stratégie, c'est-à-dire réflexion sur 
l'action sous la forme la plus réflé­
chie et la plus énergique», et il cite 

Clausewitz, Lawrence, Blondel, Kir­
kegaard et Bonhoeffer. 

Cl. Gruson , J. Fourastié, M. Valle, 
trois chercheurs qui, de façon d'ail­
leurs différente, lient la qualité de la 
prévision à long terme à la clarté des 
buts poursuivis, politiques ou non et 
pour qui l'état actuel du monde 
contient « en puissance ,, tous ses 
états futurs. 

Il • DELPHES ET LA CONSULTA· 
TION D'EXPERT(S) 

Ne pouvant songer, dans le cadre 
restreint de cet article, à traiter le 
sujet de façon exhaustive, j'ai choisi 
de discuter les méthodes de prévi­
sion à long terme dans le domaine 
où j'ai le plus réfléchi parce qu'il y 
avait le plus d'emploi des méthodes 
modernes de la statistique mathéma­
tique, la consultation d'expert(s). 
Trois sections vont lui être consa­
crées. 

Les experts que l'on appelait alors 
oracles jouaient, dans !'Antiquité 
gréco-romaine, un rôle dans l'agita­
tion politique analogue à celui de 
nos journaux et de nos mass-media. 
« Ce qu'il y a de certain, écrivait Ci­
céron , dans son livre sur la Divina­
tion , c'est que je ne vois aucune na­
tion, si éclairée et si savante, ni si 
grossière et si barbare qu'elle soit, 
qui ne croie à une révélation de 
l'avenir et qui ne reconnaisse à quel­
ques-uns la faculté de la prédire». 
L'ensemble le mieux structuré, celui 
de l'oracle de Delphes, a joué un 
rôle politique presque incroyable : 
création des fédérations des cités 
grecques, fondation de leurs colo­
nies, directives politiques aux Chefs 
d 'État et rites de purification morale 
aux pélerins, etc. etc. Il a eu des dif-

' ficultés politiques, il a subsisté, ce­
pendant, plus de mille ans, ne dispa­
raissant qu'après la mise hors la loi 
du paganisme (du VII" avant J.C. au 
1v• après). 

Le mécanisme était complexe: la 
Pythie, en général une vieil le femme 
ignorante, (il y en a eu jusqu'à trois 
aux époques prospères), exprimait 
en transe, assise sur un trépied au­
dessus de la célèbre exhalaison, des 
paroles incohérentes, recueillies, ré­
digées et conservées par un « des 
prophètes"· Des «exégètes" se 
chargeaient ensuite d 'expliquer le 
sens de l'oracle aux intéressés. Pro­
phètes et exégètes étaient des fonc­
tionnaires du culte, à la tête duquel 
étaient placés deux prêtres. (Plutar­
que fut le plus célèbre d'entre eux 
(90 à 126 après J.C.) . Scientific 
American, de février 1980, rend 
compte d'un gros livre édité par 
l'Université de Californie donnant un 

catalogue étendu de ses réponses, 
distinguant entre le traitement d'évé­
nements " historiques,, ou « légen­
daires ». Il est loyal de noter que ses 
plus grands succès s'exprimèrent 
par des énigmes. 

Comme on le voit, rien à envier à 
la complexité de nos équipes moder­
nes ; bien au contraire, celles-ci au­
raient souvent intérêt à distinguer 
les rôles de Pythie (collectrice de 
données), de prophète au sens grec 
(mise en ordre), d'exégète (discus­
sion et conclusions) et de prêtre (di­
recteur). 

Je prendrai comme exemple 
d'oracle moderne une société d'in­
génieurs-conseils, S.C.l.E.N.C.E., 
fondée par d 'anciens directeurs ou 
chefs de service d'EURATOM, utili­
sant une méthode célèbre, dite Del­
phi, pour une étude. sur l'avenir de 
l'hydrogène comme vecteur énergé­
tique que j'ai choisie pour trois rai­
sons: 

1. J'ai été un des experts consultés 
et connais ainsi les problèmes psy­
chologiques correspondants. 

2. Deux méthodes différentes ont 
été utilisées en parallèle avec Del­
phi . La comparaison est instructive. 

3. Le sujet de l'hydrogène est à la 
mode. Il touche de près les problè­
mes, aujourd'hui essentiels, de la 
croissance économique, du dévelop­
pement de l'électronucléaire et de la 
qualité de" la vie. 

85 personnalités de 13 pays diffé­
rents, experts dans le domaine de 
l'hydrogène, ont répondu chacun, 
fin 1974, à près de 200 questions de­
mandant des réponses chiffrées : 
- structure de la consommation 
d'énergie primaire en 1985 et 2000; 
- production, stockage et utilisation 
de l'hydrogène en 1985 et 2000, 
contribution des différentes sources 
d'énergie primaire utilisables et des 
différents procédés de production ; 
- date de pénétration dans les diffé­
rents secteurs, etc. etc. 

Dans un premier tour, les répon­
ses ont été classées, médianes et in­
terquartiles pour chaque question 
calculée. Le tout a été communiqué 
à chaque expert qui a pu, ainsi, les 
comparer à sa propre réponse. On 
le priait, cependant, de rédiger ses 
raisonnements , s'il était pour certai­
nes questions en dehors des inter­
quartiles et maintenait cependant 
son point de vue. Il ne restait plus, à 
la fin du deuxième tour, qu'à classer 
les réponses et en tirer ensuite le 
maximum d'informations. Cela s'est 
montré un problème très difficile et a 
posé le problème préliminaire de la 
cohérence · interne des réponses 
d'un expert donné. Nous l'étudie­
rons plus loin. 



S.C.l.E .N.C.E. a utilisé deux autres 
méthodes en parallèle avec la mé­
thode Delphi, dite " intuitive" · Une 
méthode " semi-quantitative » 
consiste à analyser les contraintes· 
techniques, économiques, socio­
économiques et d'environnement 
liées à la pénétration de l'hydrogène 
et, en les classant, à préciser les hy­
pothèses à retenir. (Ceci relève de la 
technique de la classification auto­
matique, liée étroitement comme on 
le sait à celle de l'analyse des don­
nées, donc d'un degré de technique 
statistique nettement supérieur à 
Delphi). Ensuite une troisième mé­
thode, dite " quantitative», utilisait 
un modèle d'optimisation du secteur 
énergétique pour déterminer la 
structure optimale de la production 
et de la consommation d'énergie. 

Or, Delphi est nettement plus opti­
miste dans tous les domaines. 
Contrairement aux méthodes semi­
quantitative et quantitative : 

a) Les processus nouveaux existent 
plus tôt : électrolyse à partir de 1985 
et cycles thermodynamiques avant 
2000. 

b) L'hydrogène apparaît à l'horizon 
2000 dans les secteurs économiques 
autres que la chimie et le pétrole. 

c) En moyenne, aux mêmes dates, 
les consommations sont nettement 
plus élevées (cinq fois). 

Une explication de ce comporte­
ment a été donnée par 
S.C.l.E.N.C.E. : " Les réponses opti­
mistes d'experts... pouvaient être 
dues à l'époque à laquelle l'enquête 
a eu lieu, époque qui suivait de peu 
l'augmentation subite du prix du pé­
trole. Aussi, devait-il être implicite­
ment admis dans l'esprit des experts 
un prix du pétrole pour l'an 2000 
plus proche de 30 $ que de 15 $ le 
baril ; ce qui, naturellement, entraî- ' 
nait une pénétration de l'hydrogène 
plus rapide"· En quelque sorte, il y 
aurait eu un scénario préétabli dans 
l'esprit de tous les experts. 

L'explication précédente ne me 
paraît pas exacte. Je crois, par 
contre, à des problèmes psychologi­
ques inhérents à la méthode Delphi 
elle-même. En effet, un expert, par 
définition très occupé, qui répond 
bénévolement à près de 200 ques­
tions numériques sans avoir besoin, 
tout au moins au premier tour, de 
justifier ses réponses, se laisse aller 
un peu par facilité à son intuition, à 
ses espoirs et tient inconsciemment 
compte de l'ensemble en général 
très complexe de tous les problèmes 
liés directement ou indirectement à 
celui sur lequel il est interrogé; ainsi 
il utilise sans crainte son acquis dû à 
des décennies d'expériences, des 
milliers de pages lues et digérées, 

des discussions sans nombre déjà 
oubliées, etc., toutes choses qu'il 
n 'aurait pu faire entrer dans un avis 
officiel écrit si celui-ci avait été de­
mandé. 

Les experts ont inconsciemment 
tenu compte ainsi des questions po­
litiques ou socio-économiques envi­
ronnant ce problème de l'hydrogène 
et, par cela même, de tout ou partie 
des effets pervers. 

Ill · COHÉRENCE INTERNE DE 
CHAQUE EXPERT 

Chacun des experts désire intuiti­
vement qu'il n'y ait pas de contradic­
tions logiques entre ses 200 ques­
tions et il veille inconsciemment, 
sans doute, à éviter qu'il n'y en ait 
pas d'apparentes. Mais peut-on aller 
plus loin et mesurer la cohérence in­
terne correspondante ? Un mémoire 
du Commissariat à !'Énergie Atomi­
que, de juillet 1975, étudiant le déve­
loppement éventuel, en 2000, de 
l'énergie nucléaire, a posé très clai­
rement le problème. 

Six hypothèses avaient été rete­
nues en parallèle : 

n° 1 - Nucléaire fort. 

n° 2 - La croissance du revenu natio­
nal par tête, en monnaie constante, 
aura pu être maintenue en Europe 
Occidentale à un niveau moyen su­
périeur à 3,5 % par an . 

n° 3 - Europe Unie (au moins les 
neuf) a une politique énergétique 
commune. 

n° 4 - L'amélioration de la qualité de 
la vie, de l'environnement, des rela­
tions sociales, a le pas sur l'impératif 
de la croissance. 

n° 5 - Sévères lois écologiques limi­
tant le nucléaire, c 'est-à-dire impos­
sibilité en Europe Occidentale de 
construire une centrale nucléaire, 
sinon sous terre ou dans des parcs 
océaniques. 

n° 6 - Réussite des énergies nouvel­
les (leur part dans les mises en ser­
vice est supérieure à 5 % bien avant -
l'an 2000). 

18 experts avaient été interrogés, 
le questionnaire demandait à cha­
cun six probabilités directes des 
événements isolés et 60 probabilités 
conditionnelles. 

Par exemple, p(5,4) et p(5,4) sont 
les probabilités de sévères lois éco­
logiques lorsqu'on suppose ou non 
que la qualité de la vie a priorité sur 
les impératifs de la croissance. Un 
expert donné, choisi au hasard, avait 
donné: 

p(5,4) = 0,70 p(5,4) = 0,50 
p(4,5) = 0,50 p(4,5) = 0,10 
p(4) = 0,20 p(5) = 0,70 

Cette réponse est évidemment in­
cohérente, car il y a deux façons 
d'obtenir p(5) ou p(4) et elles sont 
bien loin de donner les mêmes ré­
sultats : 

p(5,4) p(4) + p(5,4) p(4) = 0,54 
or p(5) = 0,70 

p(4,5) p(5) + p(4,5) p(5) = 0,38 
or p(4) = 0,20 ':' 

On peut évidemment construire 26 
= 64 futurs différents avec les six 
hypothèses, futurs que j'appellerai 
désormais scénarios, et exprimer les 
66 probabilités demandées aux ex­
perts en fonction des probabilités in­
connues de ces 64 scénarios. Inver­
sement, on peut calculer ces 
dernières par une méthode des 
moindres carrés et obtenir des pro­
babilités p(i ,j) qui, par définition, for­
meront un système. cohérent : 

p(5,4) = 0,973 p(5,4) = 0,427 
p(4,5) = 0,387 p(4,5) = 0,010 
p(4) = 0,217 p(5) = 0,545 

La cohérence (5,4) est cette fois 
parfaite mais au prix du passage de 
p(5,4) de 70 à 97,3 % et de p(5) de 
70 à 54,5 %. Ce qui n'est sûrement 
pas acceptable. 

Le hasard m'a peut-être donné les 
écarts les plus impressionnants, 
mais il est difficile d'admettre que les 
nouvelles probabilités reflètent les 
jugements de l'expert. 

Sur les 64 scénarios, le calcul 
donne à 49 une probabilité nulle et à 
deux seulement une supérieure à 
10%. 

[000111] 12, 1 % 
et [00001 O] 11 ,3 % 

Ici, 1 correspond à la réponse oui 
à une hypothèse, O à la réponse 
non. 

Les trois premiers zéros et le un 
en position cinq, communs aux deux 
scénarios les plus probables, signi­
fient l'absence de nucléaire fort, une 
croissance faible ou nulle (revenu 
faible), pas d'Europe Unie dans une 
politique énergétique, des lois 
contre le nucléaire. Dans le premier 
cas, on aura, avec les deux répon­
ses positives aux hypothèses 4 et 6, 
un scénario cohérent : qualité de vie 
préférée à la croissance, développe­
ment d'énergie nouvelles ; mais, 
dans le deuxième cas, il y a, par 
contre, accord pour sacrifier la qua­
lité de vie à la croissance et refus 
d'énergies nouvelles. La place d'un 
scénario si incohérent en deuxième 
position est-elle un pur résultat de 

" p (4): probabili té de la non-arrivée de l'évé­
nement 4. 
p(5,4) : probabilité de 5 quand on suppose 4 
exclu. 13 
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calcul ou l'opinion profonde de l'ex­
pert? Je laisse le lecteur juge. 

En construisant artificiellement, 
une cohérence des réponses d'un 
expert, on a probablement introduit 
l'incohérence dans le classement 
correspondant des futurs. La recher­
che d'une bonne méthode d'utilisa­
tion de chaque expert reste donc ac­
tuelle. 

Une application Delphi, faite pour 
la 1 o• Conférence Mondiale de 
!'Énergie (Istanbul, septembre 1977) 
sur l'approvisionnement pétrolier 
mondial, a soulevé un grand intérêt. 
42 experts, probablement les plus 
compétents du monde (pays socia­
listes exclus), ont été consultés, 20 
ont répondu aux deux tours. Les do­
cuments qui ont été publiés ne per­
mettent pas une analyse détaillée de 
la cohérence de chaque expert, ni 
du consensus obtenu entre les ré­
ponses. D'une manière générale, ce 
dernier a été jugé satisfaisant. Cela 
m'étonne un peu . Car, pour les res­
sources ultimes récupérables, les ré­
ponses varient de 170 milliards de 
tonnes à 950. Certes, plus de la moi­
tié des réponses sont comprises 
entre 220 et 300. Mais l'écart-type 
est supérieur à 1 OO milliards de 
tonnes. La cohérence des experts 
entre eux me paraît beaucoup trop 
faible pour donner à un décideur 
une indication utilisable. 

IV • LA MATRICE D'ANALYSE 
STRUCTURELLE 

Ici, encore, consultation d'ex­
pert(s), mais une méthode d'analyse 
précise des liens passé-futur pleine 
de promesses. 

Un long travail d'équipe E.d.F.­
C.E.A. , à partir de 1973, a cherché à 
définir les variables qui commandent 
le développement à long terme de 
l'énergie nucléaire. Pour elle, le sys­
tème économique et social est formé 
de très nombreux facteurs structu­
rés en sous-systèmes avec des rela­
tions évoluant avec le temps. Le pro­
blème de la prévision c'est d'abord 
la recherche, parmi tous les facteurs 
possibles, politiques, économiques, 
technologiques, psychologiques, so­
ciologiques ou liés à l'environne­
ment, de ceux capables d'avoir un 
impact sur ces relations, leur évolu­
tion définissant une transformation 
possible du système. 

Les données sont des jugements, 
par oui ou par non, portés par un 
expert (ou une équipe) sur l'appari­
tion d'événements et l'influence des 
uns sur les autres. On aura donc à 
analyser une matrice dite d'analyse 

structurelle ayant pour ligne et pour 
colonnes les N facteurs retenus au 
départ précisant l'ensemble des N2 

liaisons des facteurs deux à deux. 

Dans l'étude de Décembre 1973, 
sur 51 facteurs, 20 visaient l'aspect 
énergétique, 22 le sociologique, 9 
l'écologique avec 2 601 liaisons pos­
sibles. 

L'influence des facteurs énergéti­
ques sur les facteurs sociologiques 
est très réduite, car elle est mesurée 
par huit liaisons positives et cinq né­
gatives pour 440 possibles. Au total, 
sur les vingt événements énergéti­
ques, quatorze n'ont aucune liaison 
avec le sociologique. C'est assez 
inattendu . 

L'influence, en sens inverse, est 
plus riche : quinze positives, quinze 
négatives sur 440 possibles. Au 
total, sur les vingt-deux événements 
sociologiques, onze n'ont aucune 
liaison avec l'énergétique. 

Enfin, l'unique liaison réciproque 
entre les deux aspects lie les événe­
ments n° 2 (décentralisation des in­
dustries de base vers les zones péri­
phériques) et n° 32 (20 millions 
d'étrangers en France en 2000). Qui 
l'au rait cru ? 

Mais la quantité de liaisons positi­
ves, ce que les auteurs de la mé­
thode ont appelé plus tard la « mo­
tricité"• n'est pas suffisamment 
caractéristique, même si elle a va­
leur de diversité. Pour aller plus loin, 
l'équipe cherche, dans la liste des 
51 facteurs les plus importants, le 
critère adopté étant le nombre bou­
cles d'influences passant par un fac­
teur. Par exemple, l'événement n° 29 
(sensibilité croissante aux effets ex­
ternes) influence le n° 35 (Disparition 
des valeurs traditionnel les) qui in­
fluence à son tour le n° 29 : on a 
donc une boucle d'ordre deux. 

On pourrait multiplier les exem­
ples. Nous avons là une analyse fine 
des relations entre les facteurs pos­
sibles et la discussion du classement 
ainsi obtenu permet certainement 
une meilleure compréhension des 
structures. Mais l'approche reste pu­
rement qualitative malgré les essais 
d'introduction d'une « élasticité ,, 
mesurée par le nombre de boucles. 

L'équipe C.E.A.-E.d.F. a cepen­
dant -créé un nouvel outil dont le 
champ d'action se précise peu à 
peu, en particulier dans les divers 
travaux de Michel Godet. 

Ces recherches ont une philoso­
phie sous-jacente. « La prise en 
compte, dans la mesure du possible, 
du qualitatif en plus du quantitatif, 
rejet de l'explication causale, pré­
sent envisagé comme un état dyna­
mique et concret de tension entre 
les forces orientées vers l'avenir et 
leur blocage par des forces agissant 

en sens contraire qui tendent à em­
pêcher son développement» . 

Ceci est très voisin, avec ces liens 
spéciaux du passé et du futur, de la 
philosophie des Stoïciens sur les 
oracles, pour lesquels « aucun fait 
n'existe qui ne soit rattaché par des 
rapports nécessaires à tout l'ensem­
ble des faits présents, passés ou 
futurs . L'homme ne peut lever un 
doigt, disaient-ils, sans que l'effet 
n'en retentisse dans le monde en­
tier. Les rapports sont cachés à la 
raison humaine, mais ils n'en exis­
tent pas moins. ,, (R. Flacelière). 

V · LE FUTUR, ÉVENTAIL DE 
SCÉNARIOS ET DE MODÈLES MA­
THÉMATIQUES 

Dans les trois sections précéden­
tes, j'ai défini des méthodes de pré­
vision à long terme, utilisant plus ou 
moins les ressources de la statisti­
que mathématique ; elles ont permis 
d'introduire des notions importantes, 
comme la cohérence interne de di­
verses réponses d'un même expert 
ou le degré de complexité des bou­
cles d'une matrice d'analyse structu­
relle. En approfondissant ces résul­
tats, on peut espérer constituer, peu 
à peu, un corps de doctrine satisfai­
sant. Au passage, ces méthodes évi­
tent, dans une certaine mesure, le 
piège des effets pervers grâce aux 
contacts directs qu'apportent l 'utili­
sation de questionnaires et l'analyse 
fouillée de plusieurs milliers de rela­
tions. 

Les études Delphi cherchent à 
fournir des prévisions., à être de véri­
tables prophéties d'un futur par défi­
nition unique ; celles de l'équipe 
C.E.A.-E.d .F. au corïtraire évaluaient 
simultanément des probabilités de 
très nombreux futurs, appelés scé­
narios, choisissant ensuite les plus 
probables. 

Je rappellerai, d'abord, une ré­
cente définition des scénarios : 
« Ensembles formés d'une séquence 
cohérente d'événements anticipés et 
d'une projection économique asso­
ciée ». (Michel Didier, maître de 
conférence à l'École Polytechnique). 
« Il ne s'agit pas d'exercices d'imagi­
nation, mais d'une prise en compte 
complète des tendances, des ris­
ques et des expériences passées. Il 
s'agit donc moins de décrire suffi­
samment de cheminements pour 
que l'un d'entre eux se trouve effec­
tivement réalisé que de typer des en­
chaînements contrastés illustrant, 
par des projections économiques 



quelques hypothèses d'analyse pos­
tulées a priori. ,, 

Tous les grands essais sur le 
futur, particulièrement ceux de ca-
ractère international, sont au- . 
jourd'hui orientés par cette nouvelle 
définition du futur comme éventail 
de scénarios. Ainsi, le conseil de 
!'O.C.D.E. avait donné, comme prin­
cipal but à son grand projet qui vient 
de se terminer, " lnterfuturs,, : 
« Présenter aux gouvernements 
membres de !'O.C.D.E. une évalua­
tion des différents schémas possi­
bles d'évolution à long terme de 
l'économie mondiale, en vue d'en 
préciser les implications pour les 
choix stratégiques s'offrant à eux en 
ce qui concerne la gestion de leurs 
propres économies, leurs relations 
mutuelles et leurs relations avec les 
pays en développement" · En pré­
sentant le .rapport final, E. Van Len­
nep, le Secrétaire général, a tenu à 
souligner : " Il est clair que le 
contenu de ce rapport ne peut être 
considéré comme des prévisions ni, 
à plus forte raison, comme des pré­
dictions sur l'évolution future de 
l'économie mondiale"· On appré­
ciera que le directeur du projet, Le­
sourne, ait utilisé le pluriel dans le 
titre « Face aux futurs : pour une 
maîtrise du vraisemblable et une 
gestion de l'imprévisible». 

Une autre étude, celle de l'inter­
national Institut for Applied Systems 
Analysis (llASA) de Laxenburg (Au­
triche), dirigée par !'Allemand Hae­
fele, a elle aussi duré plusieurs 
années, mais était consacrée uni­
quement aux problèmes énergéti­
ques. Elle comportait explicitement 
deux scénarios, un « haut,, et un 
«bas» . 

Cette construction de scénarios 
est toujours accompagnée, au­
jourd'hui, par l'introduction de mo­
dèles mathématiques, parfois consi- ' 
dérables. Celui des Meadow, dans le 
célèbre rapport du Club de Rome 
sur les " Limites de la croissance», 
a eu, comme ses successeurs, un 
impact considérable sur l'opinion 
publique parce « qu'il constitue une 

tentative consciente et réfléchie de 
représentation, au niveau mondial, 
des relations essentielles entre les 
variables sociales et économiques et 
de mise en évidence, au delà des 
scénarios, des différentes politiques 
auxquelles sont confrontés les déci­
deurs» . (J. Lesourne). 

Les neuf principaux modèles 
mondiaux passés en revue par Inter­
futurs ont tous, sauf celui du Club 
de Rome, pour centre un macromo­
dèle dit économique ; cinq d'entre 
eux seulement font intervenir direc­
tement la production d'énergie. Mais 
on doit avouer que les résultats 
sont, pour le moment, décevants. 
Leurs résultats varient fréquemment 
d'un extrême à l'autre. « D'importan­
tes conclusions seraient inversées si 
l'on avait adopté d'autres hypothè­
ses tout aussi plausibles"· Ils ont, 
de toute évidence, besoin d'être per­
fectionnés. Aussi, Inter-futurs ne les 
a-t-il utilisés que pour des problè­
mes sectoriels ou régionaux et non 
comme système représentatif d'inte­
ractions à long terme. En fait, le rap­
port final introduit une mèthodologie 
complexe, d'abord il consacre qua­

. tre grands chapitres aux scénarios : 
construction, signification, dimen­
sion et ordre de grandeur des résul­
tats, ce qui lui apporte des " ré­
flexions sur la gamme des futurs 
possibles"• ensuite il regroupe ces 
« réflexions " en fonction de quatre 
approches: relations de l'humanité 
avec l'écosphère, réactions des so­
ciétés industrielles avancées face au 
changement, avenir des pays en 
voie de développement et tendance 
des relations économiques interna­
tionales, ensuite, une analyse plus 
fine que je ne reprendrai pas ici lui 
donne vingt prises de position ; 
enfin, il construit quatre thèmes 
« névralgiques ,, sur lesquels il pré­
sente des recommandations. (L'un 
des thèmes est celui de la transition 
douloureuse en cours dans nos 
structures énergétiques). 

Le lecteur s'est certainement 
étonné de ce que je n'ai pas traité ici 
des développements actuels de la 

théorie générale des systèmes et 
des progrès qu'ils pourraient appor­
ter à notre sujet. La discussion, dans 
une séance conjointe des deux Aca­
démies des Sciences d'une part, des 
Sciences Morales et Politiques d'au­
tre part, d'une communication de J. 
Lesourne sur la notion de système le 
3 octobre 1977 a montré combien il 
était nécessaire de multiplier les ex­
hortations à la prudence quand il 
s'agit d'applications aux systèmes 
économiques et sociaux. On peut 
tout au plus parler de «prudente es­
pérance"· 

CONCLUSION 

J'ai tenté, sans chercher à être 
complet, de décrire certains des as­
pects que présente, aujourd'hui, la 
prévision économique à long terme. 

Le petit Larousse définit prévision 
par action de prévoir, mais donne 
deux définitions très différentes du 
mot prévoir : 

1. Juger par avance qu'une chose 
doit arriver. Exemple : prévoir un 
malheur. 

2. Prendre les précaution nécessai­
res en vue d'une action précise. 
Exemple : tout prévoir pour un 
voyage. 

Les prévisionnistes font tantôt 
l'un, ce sont alors des prophéties, 
tantôt l'autre, ce sont des scénarios 
accompagnés de modèles. Le lec­
teur jugera, sans doute, que la pre­
mière prévision est vraiment impos­
sible mais que la seconde peut 
donner des résultats partiels utilisa­
bles avec prudence. L'avenir est 
peut-être parfois une gamme de 
futurs possibles ... 

Quant à moi, j'en resterai à ce 
qu'a écrit J. Lesourne au début d'ln­
terfuturs: « Imaginer qu'une étude 
puisse découvrir les problèmes et 
proposer directement les décisions à 
des responsables libres d'agir est un 
conte de fées lorsque ce qui est en 
cause est la maîtrise d'énormes sys­
tèmes» . 

15 
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La courte note de notre camarade Chavanier n'a évidemment 
pas la prétention de nous entraîner au cœur du problème de la 
transcendance. Mais son mérite ne sera pas mince si elle per­
met un dialogue entre ceux de nos lecteurs qui ont médité les 
philosophies .orientales et « respiré le parfum de la rose du 
Bouddha"· · 

LA NOTION 
DE TRANSCENDANCE 

PAR CAMILLE CHAVANIER ( 19N) 

L orsque le Bouddha décida de 
désigner son successeur, la lé­
gende rapporte qu'il se borna à 

présenter à sa congrégation une 
fleur. Or Mahakaschiyapa, l'un des 
disciples le plus avancés, fut alors 
subitement illuminé et répondit par 
un sourire calme. Cette anecdote est 
rappelée pour indiquer que la 
communication entre les hommes 
peut parfois se faire dans le silence, 
sans argumentation logique ni rai­
sonnement, domaine qui nous est si 
cher, à nous qui sommes ici assem­
blés, et en lequel d 'ailleurs nous 
triomphons. 

Eh bien moi aussi, je pourrais 
avoir l'audace de simplement vous 
présenter une fleur et de vous décla­
rez : « Je vous donne ainsi la preuve 
qu'il y a une transcendance». Mais 
je ne suis pas sûr que vous me ré­
pondiez, même un seul d'entre vous, 
par un sourire calme. J'ai en effet af­
faire à une assistance intelligente, 
très intelligente, mais qui exige des 
justifications plus développées et 
surtout mieux étayées. 

Bon ! Alors, prenant en main cette 
montre qui me rappelle que mon 
temps de parole est limité, je vais 
donc vous présenter, à la fois et 
côte à côte, ces deux objets, cette 
montre et cette fleur, l'un produit de 
l'industrie humaine, l'autre produit 
de la nature, et je vais vous poser 
cette nouvelle question : " La 

comparaison attentive, en profon­
deur, de ces deux objets, ne met-elle 
pas en évidence ce fait : la transcen­
dance? ». Mais j'entends certains 
d'entre vous déclarer avec une 
pointe d'impatience : « Pas de poé­
sie ! pas de pensées floues, même 
fleuries ! Nous voulons des considé­
rations précises et solides ! 

Soit ! Je vais donc préciser mes 
questions. Et voici trois questions 
concernant tout d'abord cette mon­
tre: 

' 1. « Quelle intention a présidé à sa 
fabrication ? » 

2. « En comprenez-vous le fonction­
nement?» 

3. « Etes-vous capable de la cons­
truire?" 

Aussitôt fusent de toutes parts vos 
réponses: 

1. « Cet engin sert à donner 
l'heure.» 

2. « Il suffit de le démonter et de le 
remonter pour en saisir l'agence­
ment. » 

3. « Il y a belle lurette que l'on en 
produit par millions. Ces temps der­
niers nous avons fait beaucoup 
mieux encore. Par technique et or­
ganisation nous avons su aller jus­
que dans la Lune. Et notre triomphe, 
c'est la bombe nucléaire, qui a 
prouvé son efficacité. » 

Vos réponses sont satisfaisantes; 

je me sens tout à fait d'accord avec 
vous. Poursuivons donc. Voulez­
vous que nous nous posions les 
mêmes questions au sujet de cette 
fleur (un brin d'herbe suffirait, la . 
plus humble des créatures naturelles 
aussi , mais restons-en à cette fleur) . 

J'écarterai d'abord la recherche 
de l'intention qui nous conduirait 
trop loin ; je me bornerai à considé­
rer les deux derniers points, savoir : 

1. Quelle connaissance réelle avons­
nous de cette fleur ? 

2. Quelle est, en ce qui la concerne, 
notre puissance de fabrication ? 

1. Connaissance. Certes nous 
savons décrire cette fleur, ses péta­
les, ses couleurs, sa tige, ses feuil­
les ; nous savons en suivre la crois­
·sance ; nous connaissons les 
réactions chimiques qui s'opèrent 
en son sein ; l'histologie nous en dé­
crit les différentes cellules, leur for­
mation , leur spécialisation, leur 
constitution, etc ; les récentes dé­
couvertes de l'ADN et de l'ARN nous 
indiquent de quels vêtements (ulti­
mes... provisoirement) s'habille la 
vie .. . Tout cela relève d 'une science 
descriptive du plus grand intérêt, 
mais s'attache à ce que l'ancienne 
scolastique désignait comme les 
« accidents ». Mais c'est ici que je 
vous convie à porter un regard at­
tentif et pénétrant (non plus scientifi­
que, mais pour tout dire, et par anti-



cipation, métaphysique), un regard 
sur l'être profond de cette fleur, sur 
sa réalité même, sur la structure ou 
mieux la loi essentielle qui fait de 
cette fleur une rose et de cette autre . 
fleur une tulipe, sur ce que les an­
ciens philosophes aristotéliciens ap­
pelaient sa "forme substantielle» . Il 
est vrai que I' « accommodation » de 
notre regard a changé ; d'analytique, 
il est devenu à l'instant synthétique. 
L'usage utilitaire que nous faisons 
habituellement de notre intelligence 
ne nous rend pas ce nouveau re­
gard familier. La prudence très méri­
toire, qui est la première vertu de 
l'esprit scientifique, écarte souvent 
cet appel à l'intuition. 

Toutefois, si nous nous livrons à 
ce regard (et c'est ce que nous fai­
sons inconsciemment et naïvement 
lorsque nous voyons les choses 
dans la vie courante) nous aboutis­
sons aux deux constatations suivan­
tes: 

a) nous reconnaissons qu'il y a· des 
« formes », puisque nous savons 
distinguer une rose d'une tulipe. 

b) nous ne connaissons pas ce que 
sont ces « formes » ; nous ne 
savons rien d'elles ; les « lois » qui 
pourraient les définir nous sont inac­
cessibles. 

C'est ici que l'on peut tenter de si­
tuer l'intelligence humaine. Mieux 
doué que les animaux ou doué 
d'une manière différente (tout au 
moins on peut l'admettre), l'homme, 
situé devant les choses, est capable 
d'en extraire des concepts; ces 
concepts sont déjà une certaine pé­
nétration dans l'être ; ils ont un rôle 
utilitaire et I'« homo faber », notam­
ment en tire bénéfice ; mais ces 
concepts n'épuisent pas toute la 
réalité des choses. C'est ce qu'ex­
pose, peut-être différemment, M. 
Foucault dans un gros livre : « Les ' 
mots et les choses». Notre intelli­
gence humaine, si elle parvient à 
une connaissance exacte de ses li­
mites, découvre avec une juste hu­
milité son insuffisance, son inadap­
tation pour atteindre l'être en sa 
totalité, en sa réalité profonde. Mais 
la perception, en quelque sorte né­
gative, de cette insuffisance devant 
le mystère des choses, nous apporte 
cette conviction positive : « Il y a une 
transcendance. » 

2. Puissance. Imaginons un im­
mense « séminaire», comme l'on dit 
de nos jours. Invoquons d'abord 
tous les savants passés et disparus. 
Convoquons ensuite tous les sa­
vants actuellement vivants, qui sont, 
paraît-il, plus nombreux encore. 
Enfin évoquons tous les innombra­
bles savants de l'avenir. 

Les voici réunis. Posons-leur alors 
la question suivante : " A vous tous, 

rassemblant toute votre science, 
vous sentez-vous capable de 
«faire» une telle fleur? ». C'est vo~ 
lontairement que j'adopte ce verbe 
« faire », très vague, pour ne pas 
préjuger de ce qui va suivre. 

Or je m'attends à trois sortes de 
réponses : 

1° Les uns, les plus nombreux sans 
d.oute, diront « Non ,, ! 

2° D'autres déclareront: « Mais nous 
le faisons tous les jours ; nous 
semons une graine ou plantons une 
bouture et nous produisons autant 
de fleurs que nous le désirons ; 
même nous les perfectionnons et 
nous leur donnons le nom des plus 
nobles dames de notre temps!». 
Mais je rétorquerai ceci : «J'aime 
beaucoup les horticulteurs, les jardi­
niers et les fleuristes et surtout lors­
qu'ils sont savants et galants, mais à 
la réponse qui précède je ne recon­
nais aucune valeur métaphysique. 
Et, pour qu'ils ne m'en veuillent pas, 
élargissant le débat, j'irai jusqu'à re­
fuser à une mère la puissance de 
« faire » son enfant. C'est, à travers 
elle, la nature qui élabore son petit. 
Je pense que nous sommes d'ac­
cord ·,, . 

3° Reste le troisième groupe de sa­
vants, le plus dangereux, qui répon­
dront : « Par la science et la techni­
que rien n'est impossible à l'homme. 
Un jour futur nous y parviendrons. » 
Examinons attentivement cette ré­
ponse, car elle est très répandue, 
chez les savants et chez ceux qui le 
sont moins. Je suppose que l'on rai­
sonne comme suit : « Grâce à une 
complexification progressive, qu'il 
reste à découvrir, mais imitée de 
celle qui est imaginée dans la théo­
rie de l'évolution et chère à Teilhard 
de Chardin, il sera possible un jour 
de remonter depuis l'atome jusqu'à 
l'homme, en passant par cette fleur 
qui n'est jamais qu'une étape ou, 
mieux, une dérivation sur cette lon­
gue marche». 

Je dis bien qu'il doit falloir partir 
de l 'atome; dans le cas contraire, si 
l'on se servait d'une créature natu­
relle déjà existante, comme point de 
départ, il y aurait tricherie, comme 
dans le cas précédent de nos amis 
les jardiniers. Partons donc de 
l'atome ! Mais cet atome, il faudra 
aussi le fabriquer! Or, cela a-t-il un 
sens? 

Ainsi, me semble-t-il, l'homme doit 
avouer son impuissance devant la 
fabrication ou la création de quelque 
créature naturelle que ce soit. 
Certes il peut utiliser les créatures 
naturelles pour en produire d'au­
tres ; il peut même à partir de certai­
nes, en inventer ; cela se voit en 
chimie tous les jours. Mais, il s'agit 

d'une production, d'une utilisation et 
non d'une création . 

En résumé, l'homme est incapable 
de surprendre le secret de la nature 
et de percer son mystère ; il est in­
capable de l'imiter dans ses créa­
tions. Les limitations de sa connais­
sance et de sa puissance lui révèlent 
qu'il y a une transcendance. A vrai 
dire, pour peu que l'on regarde au­
tour de soi, pour peu que l 'on réflé­
chisse, cette conclusion si pénible­
ment acquise peut paraître évidente 
et naïve. Il suffit de se promener 
dans la nature, dans une forêt, dans 
un jardin, au milieu des animaux les 
plus familiers, sans faire appel aux 
monstres extravagants qui existent 
pourtant, eux aussi, pour parvenir à 
cette élémentaire et primordiale 
constatation (1 ) . Et pourtant beau­
coup de nos contemporains ont 
perdu de vue la primauté de la na­
ture, son mystère et son origine 
transcendante. Sans doute, vivant 
dans un environnement de machines 
et de gadgets, utilisant dans leur vie 
quotidienne les fabrications indus­
trielles innombrables (avion, voiture, 
métro, télé .. . ), hypnotisés par les 
réussites techniques d'ailleurs ma­
gnifiques de notre temps, il ne se 
trouvent plus en contact avec les 
forces et les réalités naturelles du 
cosmos. 

Étant ainsi parvenu à cette notion 
de transcendance, il peut être inté­
ressant d'ajouter quelques observa­
tions. 
1. On a pu remarquer que dans l'ex­
posé précédent on a systématique­
ment utilisé l'expression «il y a». 
On s'est gardé de dire qu'il 
« existe» une transcendance ; c'est 
peut-être à tort que l'on a parlé 
d'une pénétration limitée de l'intelli­
gence humaine dans I' «être». Nous 
sommes tellement imprégnés des 
notions d' « existence » et d' « être » 
dans notre vie courante, que nous 
risquons de fausser notre « vision » 
de la transcendance. Les expres­
sions « il y a » et « vision » que je 
viens d'employer font déjà partie de 
cette transcendance. Ces deux 
termes sont indéfinissables. Ils ont 
pour but de nous forcer à une ana­
logie intellectuelle nous permettant 
d'arriver à «admettre» une RÉA­
LITÉ pour nous inaccessible. Il ne 
pouvait être question, au début du 
présent exposé, d'établir toute une 
terminologie préalable, précise mais 
encombrante. 

2. Il convient de remarquer que les 
notions d'INTELLIGENCE et de 
PUISSANCE transcendantes évo­
quées (sans parler de la notion d'IN­
TENTION et de mille autres que 
nous n'avons pas envisagées) ne 
doivent pas être considérées comme 
des extensions (en quantité ou en 17 
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envergure) des notions d'intelli­
gence, de puissance, d'intention, 
etc. qui sont les nôtres. Elles sont 
autres. Analogiquement, nous 
comprendrons ce point en compa­
rant la raison humaine à l'instinct. 
On peut découvrir dans la raison 
une supériorité sur l'instinct ; pour­
tant elle n'est pas une amplification 
de l'instinct ; l'instinct n'est pas 
contenu, à l'état de germe, dans la 
raison . Cette considération nous fait 
évoquer l'ouvrage de Otto : « Le 
Sacré », où les attributs de la divinité 
ne sont pas considérés comme une 
amplification, même infinie, de ceux 
de l'homme, mais comme le « TOUT 
AUTRE». Elle évoque aussi Maître 
Eckart, dominicain et le plus reli­
gieux des hommes, qui, pourtant, a 
osé affirmer que Dieu n'" existe ,, 
pas (2). 

3. Cette transcendance une fois re­
connue, nous constatons donc que 
nous n'en connaissons rien. Elle 
n'est ni optimiste, ni pessimiste. Une 
analyse purement laïque et profane 
nous a conduit à la reconnaître sans 
faire appel à aucune religion ; en re­
vanche elle ne peut prendre une co­
loration que grâce à une révélation 
survenue en ce monde, que cette ré­
vélation soit universelle ou repose 

sur des expériences personnelles ou 
provienne d'une métaphysique tradi­
tionnelle. 
4. Contrairement à ce que nous 
avons affirmé d'une manière tran­
chante, pour déblayer le terrain, cer­
tains hommes particulièrement 
doués peuvent pénétrer marginale­
ment dans cette transcendance. 
Ainsi Pascal, par le « cœur », qui, ne 
nous y trompons pas, est une sensi­
bilité intellectuelle ; ainsi par les arts, 
la poésie et d'une manière générale 
l'esprit d'invention qui relèvent 
d'une sensibilité intuitive et créa­
trice. La mystique, sans doute, doit y 
conduire, étant rappelé que « le pla­
fond du poète n'est que le plancher 
du mystique"· 

Ayant ainsi admis qu'« il y a» une 
transcendance, peut-on en évoquer 
les conséquences ? Elles sont in­
nombrables et considérables ; nous 
ne ferons qu'énumérer les plus im­
portantes: 

1. Il y a opposition aux philosophies 
sans transcendance, si nombreuses 
de nos jours : matérialisme, scien­
tisme, marxisme, sans doute hegelia­
nisme, s'il nous a été donné d'en 
bien saisir le sens, et même peut­
être, cartésianisme ; et le positi­
visme, bien entendu. 

(1) La contemplation du ciel étoile, magni­
fiquement rappelée par Kant et si souvent 
évoquéee par les poètes, quoique d'en­
vergure plus cosmique et de nature plus 
émouvante, n'est qu'un «ordre» différent. 
(2) Affirmation à « nuancer » par une 
étude attentive. 

2. En revanche toute philosophie 
comportant une transcendance, 
c'est-à-dire toute métaphysique, 
peut, par les pénétrations margina­
les qu'elle permet, offrir à notre mé­
ditation un champ de recherche et 
une occasion d'enrichissement inté­
rieur. Nous pensons tout spéciale­
ment aux métaphysiques orientales ; 
pénétrées avec confiance, au début, 
(toutefois passées au crible de notre 
précieux esprit critique), elles peu­
vent apporter renouvellement, rafraî­
chissement, revivification à plusieurs 
trésors que nous possédons déjà en 
occident, mais ensevelis sous la 
poussière. 
3. Ainsi, appliquée à sa vie spiri­
tuelle, peut se dévoiler peu à peu 
une« vision,, fournissant à l'homme 
un jugement sur le monde, une 
confirmation de sa liberté et des 
conditions de sérénité. 

Voici, enfin ma conclusion. Je 
souhaite que cet exposé analytique, 
discursif, logique, sec et qui se veut 
démonstratif ne vous ait pas fait per­
dre votre temps mais vous ait donné 
le désir, le goût, la tentation d'une 
méditation plus métaphysique, voire 
spirituelle, dont le parfum pourrait 
s'apparenter à celui de la rose du 
Bouddha. 
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En 1957, Miles Davis, âgé de 32 
ans, déjà admis comme un des tout 
premiers musiciens de sa généra­
tion, sortait un disque intitulé Miles 
Ahead, dans lequel il était seul so­
liste, accompagné par des arrange­
ments écrits et dirigés par un certain 
Git Evans (1 ). 

Pour moi et pour beaucoup d'au­
tres, ce fut un choc. Non seulement 
Miles faisait preuve d'une maturité, 
d'une im_agination, d'un lyrisme, 
d'une sérénité encore inégalés, mais 
en outre le jeu, l'orchestration, la so­
norité des ensembles étaient profon­
dément originaux. 

Qui était ce Git Evans? Ce n'était 
pas un nouveau venu. Musicien de 
race blanche, né à Toronto en 1912, 
il avait déjà travaillé comme arran­
geur, notamment pour le grand or­
chestre de Claude Thornhill, forma­
tion estimable mais de second plan. 
Plus récemment (1949) il avait colla­
boré, pour la marque Capital, aux fa­
meuses sessions dans lesquelles les 
musicologues ont reconnu la nais­
sance du jazz cool, avec le même 
Miles Davis et une équipe de musi­
ciens blancs menés par Gerry Mulli­
gan, mais il fallait pour trouver son 
nom lire la pochette avec soin. 

Il s'avérait que, depuis Duke El­
lington, Git Evans était le premier à 
innover de manière radicale dans le 
domaine des orchestrations et des 
sonorités, notamment en introdui­
sant, en plus des sections habituel­
les de trompettes, trombones et 
saxophones, des instruments peu ou 
pas utilisés auparavant dans le jazz : 
flûte, hautbois, cor, basson, tuba. La 
tessiture de l'orchestre s'en trouvait 
étendue, notamment vers les notes 
graves. Dans l'orchestre de jazz 
classique, la section de vents ne va 
pas plus bas que la note la plus 

PAR CLAUDE ABADIE (38) 

grave du saxophone baryton qui est 
le do situé en clé de fa au-dessous 
de la portée. Le tuba permet de des­
cendre encore presque une octave 
au-dessous, et grâce à ses pistons 
conserve à ces profondeurs abyssa­
les une certaine agilité. D'autre part, 
l'alliance de la flûte et de la trom­
pette bouchée, le jeu des unissons 
et des octaves, l'utilisation des trilles 
dans les ensembles, servis par une 
invention fertile et un sens aigu du 
placement des divers t imbres, tout 
cela aboutissait à créer un univers 
sonore très prenant. J'ajoute pour 
être complet que dans Miles Ahead, 
Miles jouait du bugle, instrument 
analogue à la trompette, situé dans 

GIL EVANS 

le même registre, mais d'une sono­
rité voilée génératrice d'un certain 
mystère. Ce disque, qui n'est plus 
édité en France mais qui est à mon 
avis indispensable, est importé au 
hasard des -initiatives des discaires 
(on me l'avait naguère signalé à la 
FNAC Montparnasse) et peut être 
commandé. 

Git Evans, ainsi propulsé au pre­
mier rang, récidiva avec Miles Davis 
dans une suite extraite de Porgy and 
Bess de Gershwin, cet opéra noir 
composé par un blanc, auquel un 
a,utre blanc insuffle un esprit noir 
que l'original est loin de posséder 
(1958, réédité chez CBS, 62 108). 

Ce fut ensuite Sketches of Spain, 
un ensemble d'œuvres inspirées de 
la musique espagnole, comportant 

notamment le célèbre concerto de 
Aranjuez, de Rodrigo, rengaine à la­
quelle un traitement sonore inédit 
confère une personnalité nouvelle. 
(1959, réédité chez CBS, 62 327). 

Après avoir signé ce qu'on peut 
considérer comme trois chefs-d'œu­
vre, Git Evans a continué, et l'on a 
pu alors vérifier que son orchestre, 
c'était bien lui, et que sans Miles, 
bien que privé d'un soliste hors pair, 
il gardait toutes ses qualités. Aucun 
disque de cette époque n'est à ma 
connaissance disponible, mais Musi­
disc a réédité sous le titre " The Ar­
ranger's Touch », des enregistre­
ments datant de 1957, assez 
caractéristiques de son talent (Pres­
tige 24049). 

Au début des années 70, ses re­
cherches l'ont amené à ajouter à sa 
panoplie déjà riche les instruments 
électroniques, synthétiseurs et cla­
viers divers, qui apportent une cou• 
leur nouvelle, en même temps qu'il 
s'est laissé séduire à la fois par le 
free jazz et par certains aspects de 
la pop music. Personnellement je le 
regrette, malgré des réussites incon­
testables comme There Cornes a 
T ime, enregistré en 1975 sous éti­
quette RCA (APL 1-1057), superbe 
album qui fait régner un climat tout 
à fait envoûtant, mais qui exige de 
l'auditeur une certaine acclimatation 
au jazz contemporain. 

Faut-il regretter que les artistes 
évoluent, faut-il regretter qu'après 
avoir atteint un sommet, le créateur 
de 1960 ait fait place à un autre 
créateur différent, peut-être moins 
original ? Valait-il mieux que, comme 
le font beaucoup, il continuât en se 
copiant lui-même ? 

(1) A ne pas confondre avec Bill Evans, un 
grand pianiste contemporain. 
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.~IJa vie de l'association 

BAL DE L'X 1980 

Le BAL DE L'X aura lieu cette année 
le vendredi 28 novembre, 

dans le cadre traditionnel de l'Opéra. 

Réservez dès maintenant votre soirée. 

MAISON 
DES POLYTECHNICIENS 

Société anonyme au capital de 
1 100 000 F 
12, rue de Poitiers, Paris 7• 

L'Assemblée Générale Ordi· 
naire de la Maison des X, réunie le 
jeudi 19 juin 1980, au siège social, a 
décidé notamment la réévaluation de 
l 'ensemble immobilier, conformé­
ment aux dispositions des lois de fi­
nance de 1977 et 1978. 

Elle a également approuvé les 
comptes de l'exercice 1979, établis 
sur de nouvelles bases, et décidé de 
reporter à nouveau le bénéfice de 
2 749,25. 

L'Assemblée Générale Ex· 
traordinaire, réunie à l'issue de 
l'assemblée générale ordinaire, a au­
torisé le Conseil d'administration à 
augmenter, en une ou plusieurs fois, 
sur ses simples décisions, le capital 
social jusqu'à 8 000 000 F au maxi­
mum, par incorporation de réserves 
ou de bénéfices. 

CRÉDIT X MINES 

L'Assemblée Générale ordinaire 
de CRÉDIT X-MINES, afférente à 

• l'exercice 1979, s'est réunie dans les 
locaux de la Maison de X, le 
27 mai 1980. 

Elle a adopté à l'unanimité les ré­
solutions suivantes : 

N° 1 - L'Assemblée Générale 
approuve l'action du Conseil d'admi­
nistration au cours de l'année 1979. 

N° 2 - L'Assemblée Générale ap­
prouve les comptes qui ont été pu­
bliés et lui ont été présentés pour 
l'exercice 1979, donne quitus aux--. 
Administrateurs. et approuve le pro­
jet du budget 1980. 

N° 3 - L'Assemblée Générale 
nomme comme Commissaire aux 
Comptes, pour l'année 1980, Mon­
sieur Arnaud Bertrand (58), qui ac­
cepte. 

N° 4 - L'Assemblée Générale 
décide de procéder dès maintenant 

au remboursement des prélève­
ments faits au profit du Fonds de 
Garantie, pour tous les prêts amortis 
au cours de l'année 1979, l'ensem­
ble de ces prélèvements faisant un 
total de 172 388,44 F. 

Le vote pour l'élection de trois 
membres du Conseil d'Administra­
tion en remplacement des 3 mem­

. bres sortants a donné les résultats 
suivants: 

Sont élus pour 4 ans, à compter 
de 1980, MM. Cachin (X 58), Fr. Mar­
tin (X 63), et Peugeot (X 57). 

Le Conseil d'Administration, qui 
s'est réuni le 27 mai 1980, a élu son 
bureau pour 1980 : 
Président : M. Peugeot (X 57) 
Vice-Président : MM. Bardury (X 46) 

Gimon (MSE 59) 
Secrétaire : M. Ghilini (X 63) 
Trésorier : M. Cachin (X 58) 

Le Comité Financier sera présidé 
par M. Bardury. 



Il y a seulement quelques années, 
le thème de cette réunion, portant 
sur " l'avenir des relations des na­
tions industrialisées avec le Tiers­
Monde », n'aurait attiré la participa­
tion que de quelques initiés. Voilà 
des populations qu'il s'agit d'aider, 
chacun l'admet, à sortir de leur 
sous-développement, il existe pour 
cela d 'excellentes institutions, qu'on 
nous laisse poursuivre en paix notre 
croissance : telle eut été assez sou­
vent la réaction. 

Les choses ont bien changé. On 
pouvait déjà le mesurer d'une façon 
aussi simple qu'arithmétique : cin­
quante personnes au moins ont reçu 
un petit mot les priant courtoisement 
de s'abstenir de venir, faute de 
place. 

On le mesurait d'une façon plus 
convaincante lorsqu'on avait la 
chance de pouvoir participer aux 
débats. Le Tiers-Monde existe, et 
beaucoup, non seulement l'ont ren­
contré, mais ont décidé de traiter 
avec lui, pour la raison désormais 
claire et précise que l'avenir de la 
planète et de l'humanité qu'elle 
porte passe prioritairement par lui. 
Tout est dans le mot « prioritaire­
ment» . 

X - TIERS MONDE 
Le dîner-débat 
du 3 juin 1980 

C'est ce que, de plusieurs maniè­
res , ont exprimé les éminents res­
ponsables qui avaient bien voulu 
venir s'entretenir des problèmes que 
pose cette situation nouvelle, avec 
quelques représentants de la collec­
tivité polytechnicienne. 

Le Président de l'A.X., Jean-Pierre 
Bouyssonnie, a ouvert la réunion en 
remerciant vivement le Président 
Senghor d'avoir bien voulu accepter 
l'invitation de la "famille des X». 

Les Présidents des deux Groupes X 
plus particulièrement intéressés et 
sur lesquels a reposé le travail d'or­
ganisation de la réunion, Pierre Gar­
rigues pour X-Coopération avec le 
Tiers-Monde (G.T.M.X.) et Christian 
Mégrel is pour «X-International », 
ont dit chacun quelques mots de 
l'activité de leur groupe. Il était aussi 
tout naturel que Jean Werquin, pour 
E C T 1 et Claude Laigle, pour le 
Groupe l.T.M. , présentent leurs or­
ganisations, car elles ont le dévelop­
pement du Tiers-Monde pour objet 
et le G.T.M.X. a favorisé leur créa­
tion. 

Il n'est pas possible, dans ce bref 
compte rendu, de seulement abor-

Photos disponibles au studio lorelle, 170 bis, boulevard Hausmann, à partir du 15 juillet. 

der le contenu des exposés de nos 
Camarades Claude Cheysson et 
Christian Beullac, ni de celui du Pré­
sident Senghor. 

Le Président de la République du 
Sénégal a montré avec insistance 
que le nouvel ordre économique in­
ternational qui s'impose désormais 
doit avant tout s'inspirer d'un nouvel 
ordre culturel, qui donne enfin leurs 
chances à toutes les civilisations en 
favorisant entre elles des échanges 
créateurs. 

Le Commissaire aux Communau­
tés Européennes chargé du dévelop­
pement, Claude Cheysson, a fait ap­
paraître de façon décisive que ce 
sont ses relations avec le Tiers­
Monde qui gouvernent dorénavant 
l'avenir de l'Europe. Le Ministre de 
!'Éducation, notre Camarade Chris­
tian Beullac, a insisté sur l'impé­
rieuse nécessité pour les Français, 
non seulement de s'ouvrir au Tiers­
Monde, mais d 'accroître considéra­
blement à cette occasion leur faculté 
d 'innovation technologique. 

Le texte intégral des interventions 
est en préparation et, .dès que possi­
ble, sera rendu disponible. 

De gauche à droite : M. Beullac, Mme Bouyssonnie, le Président Senghor, Mme Beullac, 
M. Bouyssonnie. 
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X • LITTÉRATURE 
ÉCHAPPÉES ET RUPTURES, 
poèmes de polytechniciens - vient 
de paraître - peut être commandé à 
X - Littérature au prix franco de 
82 F. Chèque à rédiger au nom des 
Amis des Écrivains polytechniciens. 

Il y a près d'un an nous avions in­
cité les camarades intéressés à pré­
ciser leurs intentions de souscrip­
tion. Nous avons reçu beaucoup 
d'encouragements dans ce sens. 
Cependant, nous avons pu éviter la 
formalité de la souscription, mais 
nous comptons bien sur la fidélité 
des camarades qui nous ont écrit 
pour recevoir très rapidement leurs 
commandes. Nous comptons en par­
ticulier sur l'action des Y dont cer­
tains avaient bien voulu engager leur 
promotion pour un minimum d'ou­
vrages. 

Certains camarades avaient eu la 
gentillesse d'accompagner leur 
souscription d'un chèque. Tout cela 
est noté. Les prix prévus ont aug­
menté très sensiblement comme il 
était naturel mais surtout du fait de 
l'importance du volume qui a dé­
passé nos intentions premières en 
raison de la qualité et du nombre 
des poèmes que nous avons reçus. 
Il suffira donc à ces camarades 
d'adresser à X - Littérature la diffé­
rence. S'ils ne se souvenaient pas 
exactement des sommes envoyés, 
Monge leur confirmera aisément le 
renseignement. 

X- NUCLÉAIRE 
Diner-Débat 

du 6 mai 1 980. 
Malgré une parution tardive, som­

maire, et entachée d'une erreur de 
date dans la Jaune et la Rouge, 60 
Camarades ont participé au dîner­
débat du 6 mai 1980 à la Maison des 
X, rue de Poitiers à Paris. 

L'orateur, M. Bertrand Goldsch­
midt, ancien directeur des Relations 
Internationales du C.E.A., et prési­
dent du Conseil des Gouverneurs de 
!'A.I.E.A. de Vienne, avait choisi pour 
thème l'évolution historique de l'utili­
sation pacifique de l'énergie nu­
cléaire aux U.S.A. 

Témoin actif dès l'origine et cher­
cheur d'une renommée internatio­
nale depuis les débuts de la fission 
nucléaire, l'orateur a pu brosser ma­
gistralement la lente mais inexorable 
perte de puissance suivie de crédibi­
lité des USA, depuis un pouvoir exé­
cutif tout puissant, un monopole de 

Groupes X 

fait au sein du fameux « club atomi­
que"• la levée du secret par le 
transfert des technologies lors de la 
Conférence de Genève de 1955, la 
m.ise en place d'un contrôle interna­
tional sur les installations nucléaires 
pour déboucher sur une incertitude 
sinon un arrêt de toute politique 
énergétique volontariste. 

Les nombreuses questions posées 
par l'auditoire ont bien montré tout 
l'intérêt suscité par cette analyse ob­
jective mais saisissante dans sa fina­
lité d'une situation qui se présente 
actuellement sous le signe de la plus 
grande confusion. 

La prochaine réunion aura lieu 
vraisemblablement au cours du 4• 
trimestre 1980, et portera sur une vi­
site d'une installation nucléaire. 

X GOLF 
Compétitions : 

Le 5 juillet au Golf de Fontaine­
bleau et le 7 septembre au Golf de 
Saint Nom La Bretèche. 

Les membres du Groupe X Golf 
recevront directement leurs circulai­
res habituelles ; les non membres 
peuvent s'inscrire auprès de Marc 
Spielrein, 12, rue Amélie PARIS 7•. 

PROJET DE CRÉATION 
DE GROUPES 

POLYTECHNICIENS 

Nous publions ci-après les 
communiqués que deux équipes de 
camarades, désirant former deux 
nouveaux groupes plytechniciens, 
nous ont demandé d'insérer dans la 
Jaune et la Rouge. 

X· SOLAIRE 
« Nous pensons qu'il est indispen­

sable de promouvoir l'utilisation de 
!'ÉNERGIE SOLAIRE sous toutes ses 
formes et qu'agissant en ce sens, 
nous contribuerons à la résolution 
des problèmes d'énergie en France 
et dans le Monde, notamment dans 
les pays où le soleil constitue une ri­
chesse potentielle importante. 

Notre groupe se propose donc 
d'être un carrefour où~ s'échange­
raient les informations, se diffuse­
raient et se confronteraient les 
idées, traitant de la recherche et des 

réalisations en ce domaine, et plus 
généralement dans tout ce qui a trait 
aux énergies nouvelles. 

Nous faisons appel à tous les ca­
marades que le sujet intéresse, pour 
qu'ils se joignent à notre groupe. Il 
leur suffira, pour cela, de prendre 
contact avec l'un quelconque d'en­
tre nous.,, 

Blain (61 ), Bourdier (64), Chazot 
(58), Dubois (50), Ducongé (59), Ga­
linou (59), Garcia (59), Guimbal (38), 
Hauet (64), Hemery (65), Lacroix 
(43), Lagier (51), Leprince-Ringuet 
(20 N), Mérouchi (65), Milovanovitch 
(73), Paziaud (61 ), Schneider (57), 
Thiébaut (56). 

Nous organisons un dîner-débat à la 
Maison des X (12 rue de Poitiers, 
Paris, 7") le 18 septembre 1980. Il 
sera animé par M. Henry Durand, 
président du Commissariat à !'Ener­
gie Solaire. Les inscriptions sont à 
adresser à Bourdier (64), téléphone 
16 + 3 043.30.32. 

X ALTERNATIVES 

Certains d'entre nous sont in­
quiets du programme électro-nu­
cléaire actuel ; en effet, de nom­
breux problèmes tant économiques 
que de sécurité restent à résoudre. 

Or, la plupart des antinucléaires 
n'opposent, jusqu'à maintenant au 
programme gouvernemental que des 
solutions irréalistes qui oscillent du 
Rousseauisme à la science-fiction. 

Certaines solutions envisagées 
pour le 21 e siècle ne semblent pas 
absurdes à cette échéance mais 
elles ne répondent pas aux problè­
mes de notre temps. Le « tout so-

, laire ,, n'est pas plus sérieux que le 
« tout électrique, tout nucléaire » ac­
tuel. 

C'est pourquoi, nous avons es­
sayé de réfléchir, chacun de notre 
côté, sur ce que pourrait être une 
autre politique française de l'éner­
gie. Nos travaux ont débouché sur 
deux livres §, dont le rapprochement 
fait apparaître les limites du travail 
en solitaire. 

Nous avons donc décidé d'unir 
nos efforts et de faire appel aux ca­
marades qui partagent notre inquié­
tude pour élaborer en commun, à 
l'abri de tout «a priori », un projet 
d'une autre politique de l'énergie. 



Ce travail sera axé sur la politique 
qui serait à mener dans les dix à 
quinze prochaines années pour as­
surer l'approvisionnement énergéti­
que de la France jusqu'en l'an 2000, 
tout en ménageant l'avenir. 

Cette étude devrait comprendre 
quatre volets : 
- d'abord l'analyse des besoins au 
cours des vingt années à venir. Pour 
chaque secteur nous devrions, à 
partir des consommations actuelles, 
des économies possibles et du déve­
loppement prévisible de l'activité en 
cause, essayer de déchiffrer l'évolu­
tion des besoins réels tant en quan­
tité qu'en qualité (niveau d'entropie). 
On doit en effet se méfier des extra­
polations simplistes. Robert GIBRAT 
rappelait récemment que les prévi­
sions faites en 1930 sur la consom­
mation de 1960 s'étaient révélées er­
ronées dans le rapport de 1 à 5 ; 
- puis, une revue des ressources 
réelles de la France, disponibles 
dans l'état actuel des techniques 
mais encore non exploitées : grands 
barrages hydroélectriques restant à 
réaliser, centrale marémotrice des 
lies Chausey, microcentrales, char­
bon, schistes bitumineux, géother­
mie, bioconversion ... etc., avec un 
échéancier réaliste de réalisation et 
une estimation de la contribution 
que chacune pourrait apporter à 
l'approvisionnement des différents 
secteurs en fonction de ses caracté­
ristiques propres et de la nature 
comme de la localisation de chaque 
besoin; 

- ensuite, sur cette base, un bilan 
aux différentes échéances, et, pour 
chaque époque, les solutions pour 
combler le déficit qui résultera éven­
tuellement de la réduction plus ra­
pide que prévue des possibilités 
d'importation de pétrole brut, car la 
mise en exploitation des ressources 
nationales existantes couvrira très 
largement l'augmentation prévisible 
des besoins. 
- enfin, une discussion de ces solu­
tions complémentaires, notamment 
l'importation de charbon et le déve­
loppement du thermonucléaire. Pour 
celui-ci, faut-il se fixer sur une seule 
technique - celle d'une entreprise 
étrangère au surplus -? ou faut-il di­
versifier les expériences en dévelop­
pant notamment la filière à neutrons 
lents qui semble présenter sur les 
autres filières des avantages très im­
portants, aussi bien dans le domaine 
de la production d'énergie propre­
ment dite que dans celui de la pro­
tection de notre environnement. 

Pour mener à bien cette étude, 
nous envisageons de constituer un 
groupe X Alternatives et faisons 
appel aux camarades intéressés : 
- d'une part, des camarades en fin 
de carrière ou récemment retraités 
qui nous apporteront leur connais­
sance approfondie d'un ou plusieurs 
secteurs (producteurs ou consom­
mateurs d'énergie), associée à la li­
berté que donne cette période de la 
vie vis-à-vis des pressions des inté­
rêts financiers et politiques ; 

Convocations 
de . 
Promotions 

- et d'autre part, des jeunes camara­
des en début de carrière, soucieux 
d'approfondir les problèmes de 
l'économie de l'énergie, qui nous 
apporteraient leur disponibilité d'es­
prit et une grande maîtrise des tech­
niques économétriques et informati­
ques les plus récentes. 

Nous envisageons de nous réunir 
un week-end par mois, du samedi 9 
h. au dimanche 18 h. avec les deux 
repas de midi pris en commun . Cette 
méthode permettra aux camarades 
de province de participer à nos tra­
vaux. Nous n'excluons pas de de­
mander à tel « non X ,, de nous pré­
senter son expérience ou ses 
propositions comme invité du 
groupe, mais nous pensons souhai­
table de conserver à notre groupe 
son caractère spécifique, limité à 
des polytechniciens .. 

Ceux de nos camarades qui se­
raient intéressés à participer réguliè­
rement à nos travaux sont priés de 
prendre contact avec Marcel Ma­
caire (42) 2 rue Salvador Allende -
92 Nanterre, Tél. : 645 21 61 (heures 
de bureau). La première réunion est 
prévue pour le samedi 20 septem­
bre prochain à 1 O h. 30, à la Maison 
des X. Nous y préciserons notre pro­
gramme, nous organiserons les tra­
vaux et nous nous répartirons les 
tâches. 

Marcel Macaire (42) Robert Giry (46) 

§ Du nucléaire au solaire - Marcet Macaire (Éd. 
ouvrières) e't Le nucléaire inuti le? Robert Giry 
(Éd. Entente). 

1920 SP et 1920 N 
Le mercredi 8 octobre 1980, les 2 

promotions commémoreront ensem­
ble le 60• anniversaire de leur entrée 
à l'X. 

rades décédés des 2 promos et les 
membres décédés de leurs familles) . 

Programme prévu : 
- en fin de matinée, dépôt d'une 
gerbe au Monument des Polytechni­
ciens morts pour la France, au Bon­
court, 5, rue Descartes. 

Départ en autocar pour Palaiseau 
- Magnan à !'École, suivi d'un court 
amphi et d'une visite générale. Re­
tour par les mêmes autocars. (Pour 
ceux qui le désireront, une messe 
sera dite avant le dépôt de la gerbe, 
à St Étienne-du-Mont pour les cama-

Des convocations individuelles se­
ront envoyées. Mais, dès mainte­
nant, que les cocons réservent cette 
date, notamment les provinciaux 
susceptibles de centrer sur le 8 oc­
tobre les déplacements qu'ils ont à 
faire à Paris. 

1955 
Rappel - Nous fêtons avec nos 

épouses notre 25• anniversaire le sa­
medi 20 septembre. La réunion aura 
lieu à partir de 18 h au Château de 
Belbeuf, près de Rouen (1 h 1 /4 de 
Paris). 25 
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Le mot du Président 

Chers Camarades, 

Quand vous lirez ces lignes dans la Jaune et la Rouge de juillet, la saison 197911980 viendra tout juste de se ter­
miner avec les grandes manifestations de juin : le Rallye Automobile X/ECP et, innovation de taille, le FORUM DES 
ARTS. Ce dernier aura permis à nombre de nos camarades de faire voir et apprécier leurs talents dans les domaines 
artistiques les plus divers. Avec notre soirée costumée de la mi-carême, ce Forum aura constitué une innovation 
pour notre groupe dont, par ailleurs, les manifestations traditionnel/es ont connu un égal succès : tournois de bridge 
et entraînement, promenades à pied, soirées dansantes au Styx, voyages, matinée enfantine, soirée de rentrée - à 
bord du Vieux Galion cette année - soirée cabaret dans le cadre exceptionnel du Lido et dîners-débats où la partici­
pation aura été spécialement élevée. Vous avez été en effet très nombreux à apprécier la qualité et la diversité des 
thèmes retenus cette saison, depuis la Parapsychologie jusqu'à l'Islam, en passant par l'Université de Vincennes et 
le Centre d'Art et de Culture Georges Pompidou. 

C 'est donc, pour moi, une grande joie et un agréable devoir de vous remercier de votre participation active et de 
rendre un hommage mérité à tous ceux qui nous ont apporté leur concours pour la mise au point de ces manifesta­
tions et notamment les membres du Comité. 

A l'heure où s 'amorce la grande transhumance d'été, je vous adresse à tous mes vœux de bonnes vacances en 
souhaitant, pour terminer, que le bateau du G.P.X. comme le montre si bien notre symbole, prenne le large dès la 
rentrée sous /'autorité éclairée du Président qui sera proposé à nos suffrages, en septembre prochain. 

Voyages 
Nous espérons pouvoir vous pro­

poser un voyage au Pérou pour la 
mi-septembre. Se renseigner auprès 
du secrétariat du G.P.X. 

Informations 
Toutes les manifestations organi­

sées par le G.P.X. s'interrompent fin 
juin . 

Le Secrétariat 
12, rue de Poitiers - 75007 PARIS 
Tél. : 548.52.04 - 548.87.06 
est ouvert de 1 0 h à 12 h et 
de 14 h à 16 h 30 du lundi au ven­

dredi. 

Il sera fermé de la mi-juillet à la 
mi-septembre. 

AVRIL AU G.P.X. 

DU COTE DE L'ISLAM ... 
Dîner-débat le mardi 15 avril 1980 
à la Maison des X. 

Avec Mohammed ARKOUN 
Professeur à l'Université de PARIS Ill 
Directeur de l'Institut d'Études Isla­
miques. 

RELIGION ET SOCIÉTÉ 
DANS LE MONDE ISLAMIQUE 

CONTEMPORAIN 

Si , comme devait le faire remar­
quer M. Arkoun, l'Islam s'inscrit, 
avec le Judaïsme et le Christianisme, 
dans la grande lignée des religions 
du Livre, il n'en est pas pour autant 
connu en Occident où , pourtant, et 
pour ne parler que de la France, l'Is­
lam est devenu la 2• religion par le 
nombre de ses adeptes. 

Appréhender le fait religieux en 
termes sociologiques, analyser la 
dynamique religieuse et spéciale­
ment le jeu des symboles que la tra­
dition véhicule, telle est la tâche du 
sociologue religieux. Pour M. Ar­
koun cette tâche est rendue plus dif­
ficile en France par le fait que, pour 
les Français, des générations de lai­
cité - d'une laicité commencée en 
fait bien avant la séparation de 
l'Église et de l'État en 1905 - le fac­
teur religieux est sous-estimé voire 
tout simplement évacué. Ainsi sur le 
sujet malheureusement actuel des 
otages en Iran, M. Arkoun devait ré­
pondre que, au niveau de l'explica­
tion sociologique, le désir des Ira-

Marcel COCUDE (52) 

niens de faire venir le Shah pour le 
juger ressortissait des mêmes moti­
vations profondes du groupe social 
qui, à la fin de l'ancien régime, 
avaient conduit les Français à rame­
ner à Paris le roi Louis XVI pour, en­
suite, le juger et enfin l'exécuter. 
Dans les deux cas l'enjeu est le 
refus de la loi (le droit divin ou le fait 
du Prince) ou du système antérieur 
par le jeu symbolique de la mise à 
mort des prévenus. 

Il n'était pas possible de répondre 
à toutes les questions passionnées 
qu'un sujet d 'une telle actualité sou­
levait. Seules certaines - au hasard -
ont été relevées par le conférencier. 
D'ailleurs qu 'importe, l'essentiel est 
qu'une réflexion personnelle puisse 
s'instaurer, conscience ayant été 
prise de la difficulté de sortir de 
notre univers mental. C'est ce à quoi 
nous oblige une meilleure compré­
hension des problèmes majeurs de 
notre temps. 

':' Co-auteur avec L. Gardet du livre 
" L'Islam, Hier, Demain » 

Éditions Buchet et Chastel. 

GPX.GPX.GPX.GPX.GPX.GPX. 



Attention : Crédit X-Mines dis­
pose de facilités en ce qui concerne 
l'encadrement du crédit, mais ces 
facilités ne sont pas les mêmes pour 
chacune des banques avec qui il est 
en relation ; aussi les camarades ont 
toujours intérêt à s'informer auprès 
du secrétariat de Crédit-X-Mines 
lorsque leur banque, quelle qu'elle 
soit, leur dit que le prêt demandé est 
impossible du fait de l'encadrement 
du crédit. 

ClllDI!/][ llllTIS 
Crédit X-Mines vous permet d'ob­

tenir des prêts Personnels à 16,30 % 
et des prêts 1 mmobiliers à 14,65 % 
assurance non comprise pour des 
résidences principales. 

A. Crédit X • Mines 
- Association créée en 1968 avec 
l'aide de l'A.X., sous la dénomination 
du Créd it X, pour faciliter aux an­
ciens élèves de !'École Polytechni­
que, ainsi qu'aux veuves et orphe­
lins de camarades, l'obtention de 
prêts destinés à faciliter la résolution 
de leurs problèmes. 
- Apporte sa caution aux prêts solli­
cités auprès des 4 organismes ban­
caires (mentionnés en D ci-après) 
avec lesquels !'Association est en 
rapport. En retour, les banques inté­
ressées consentent aux membres de 
l'association un tarif préférentiel, 
unique pour les quatre banques, 
dont les taux sont inférieurs à ceux 
qu'elles pratiquent avec leurs clients 
ordinaires. 

L'Assemblée générale extraordi­
naire du 5 juillet 1978 a décidé d'ad­
mettre également comme bénéfi­
ciaire des interventions de Crédit X 
les anciens élèves des trois écoles 
des Mines, de Paris, de Saint­
Étienne et de Nancy. De ce fait, 
depuis cette date, Crédit X est de­
venu Crédit X-Mines. 

B. Prêts consentis 
1 . Prêts spéciaux études (durée 
unique 5 ans) 
- Ces prêts sont destinés aux Élèves, 
ou anciens Élèves de Polytechnique 
ou des Écoles des Mines désirant 
poursuivre leurs études ou complé­
tèr leur formation supérieure. 
- Durée unique de 5 ans avec possi­
bilité de franchise totale (capital et 
intérêts) de 6, 12, 18 ou 24 mois 
- Ces prêts sont faits au taux d'Es­
compte de la Banque de France, 
majoré d'un point. 

2 • Prêts à C.T. pour jeunes 
camarades : jusquà la fin de 
l'année 80, prêts allant jusqu'à 
30 000 F, durée maximum de 3 
ans, avec possibilité de fran­
chise, au taux exceptionnel 
de 15 % sans assurance, pour 
les camarades étant sortis, ou 
sortant des Écoles en 78, 79 
ou 80. 

3 - Prêts à c. T. (durée maxi· 
mum: 2 ans): 
- achat de biens mobiliers : voitures 
automobiles, équipement ménager, 
bateaux de plaisance ... 
- relais dans l'attente de la vente 
d'un bien immobilier 

4 • Prêts personnels à M. T. (2 à 
5 ans) 
- Pour frais familiaux exceptionnels, 
départ à la retraite, équipement im­
mobilier. 

5 • Prêts immobiliers à M. T. (3 / 7 
ans) ou L.T. (10/20 ans): 

· - Pour le financement de terrains à 
bâtir, résidence principale (ou de fu­
ture retraite), résidences secondai­
res, travaux immobiliers importants 
dans résidence principale ou secon­
daire. 

C. Règles générales applicables 
à tous les prêts 

La garantie du Crédit X-Mines est 
uniquement délivrée pour le compte 
de ses sociétaires: cotisation an­
nuelle de 25 F - à 100 F - selon la 
nature du prêt. 
- Fonds de garantie - La caution 
donnée aux banques est appuyée 
sur un fonds de Garantie constitué 
par prélèvements sur les sommes 
empruntées (1 % pour les prêts hy­
pothécaires par exemple). Ce prélè­
vement est restitué, à sa valeur no­
minale, lorsque le prêt est amorti, 

cette restitution ne pouvant interve­
nir que lorsque les c:omptes de l'an­
née N pendant laquelle a eu lieu 
l'amortissement ont été approuvés 
par l'Assemblée générale de l'année 
N + 1. 
- Montant maximum des mensualités 
- L'ensemble des charges suppor-
tées par le candidat emprunteur du 
fait du, ou des prêts sollicités, ou 
des éventuels prêts antérieurs, ne 
doit pas dépasser en principe 30 % 
de ses ressources. 
- Assurance - Tous les prêts sont as­
sortis d'une assurance décès. inval i­
dité. 

Renseignements et établisse­
ments dès dossiers. 

Tous les renseignements néces­
saires à l'établissement des dos­
siers, ainsi que la préparation de 
ceux-ci peuvent être obtenus à: 
- Secrétariat de Crédit X-Mines, 12 
rue de Poitiers, 75007 Paris, télé­
phone 222.76.27. Responsable: M. 
Baudrimont (35) (ouvert aux heures 
habituelles de bureau, du lundi au 
vendredi inclus, sauf les mercredi et 
vendredi après-midi). 
- Caisse Centrale des Banques Po­
pulaires (C.C.B.P.), 115, rue Mont­
martre, 75002 Paris. Tél : 296.15.15 
responsable : Mlle Contri (poste 
504). (On peut aussi s'adresser dans 

.chacune des (21) Banques populai-
res). 
- Crédit Lyonnais, Agence T 420, 58, 
Boulevard Saint-Germain, 75005 
Paris, Tél. : 329.83.50, responsable 
M. Leroy (On peut aussi s'adresser à 
chacune des Agences). 
- Banque industrielle et Mobilière 
Privée (B.l.M.P.) 37 /39, rue d'Anjou 
75008 Paris. Tél. : 266.91.52, respon­
sable. Mme Lorin. 
- Banque de financement immobi­
lière Sovac, 17-21 rue de la Bienfai­
sance, 75008 Paris, tél. 292.12.12. 
Responsable : M. Barret. 
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Carnet polytechnicien 

1896 
Décès: l'A.X. a le très grand regret 
d'annoncer la mort, à 103 ans, du 
doyen d'âge de la communauté po­
lytechnicienne, Joseph Petitjean . 

1911 
Naissances : Laurent aborde la 7• di­
zaine de ses arrière petits-enfants 
dont dernièrement : Louis fi ls de 
Rouilleault (70) Adrien Baudier petit­
fils de Baudier (30) décédé 

1912 
Décès : 21.05.80 madame Émile Gar­
nier, née Simone Vincent 

1916 
Décès : 3.05.80 Henri Joubert, Ingé­
nieur en Chef de !'Armement 

1919 SP 
Naissance : Guilleminot f. p. de la 
naissance de son 2• arrière-petit-en­
fant, également 2• arrière petit-fils, 
Benjamin Guilleminot, 2• petit-fils de 
Marcel. 

1920 N 
Naissance : Runner f. p .. de la nais­
sance de ses 3° et 4° arrière-petits­
enfants Nathalie Cottin le 8.04.80 et 
Axelle Tiley le 29.04.80 

1920 s 
Décès : Longin f. p. du décès le 
27.04.80 de sa fille, mère de Fran­
çois Longin (47) décédé accidentel­
lement en 1952 

1926 
Naissance : Henri Cuny f. p. de la 
naissance de son 20• petit-enfant, 
Thomas chez Béatrice et Hubert Ul­
rich 

1927 
Décès : 26.80, Robert Lancrenon, 
Général de division 2• S. 

J .C.-oi3é 

1928 
Naissance : Louis Rideau f. p. de la 
naiss. de ses 26•, 27°, 28° et 29° 
petits-enfants. 

1930 
Décès : André Fenêtre le 6.5.80 
Décès : 10.05.80 François Morin 
« Forestier ,, dans la Résistance 

1932 
Mariage : 19.04.80 Fasso f.p. du ma­
riage de sa fille Carine avec M. Ti­
mothy Wood. 
Décès: Georges Bourgoin. 

1933 
Naissance : Vauthrin f. p. de la naiss. 
de ses 7• et 8• petits-enfants Pierre 
chez son fils Michel le 29.1 .80, Lau­
rent chez son fils Patrick le 7.5.80. 
Rochelet f. p. de la naiss. de sa pe­
tite-fille Sophie chez Alain et Martine 
le 5.5.80. 

1934 
Naissance : Ribadeau Dumas f. p. de 
la naiss. de son 13• petit-enfant, 
Sandrine Heinry le 10.5.80. 

1935 
Naissances : René Monnier f. p. de 
la naiss. de son petit-fils Pierre le 
6.5.80; frère de Laure, Anne et Fran­
çois. 
Albert Dauptain f. p. de la naiss. de 
son 1 o• petit-fils Christophe, fils de 
Jean-Loup et Martine 

1938 
Mariage: 14.6.80, Pierre Roux f. p. 
du mariage de sa fille Isabelle avec 
M. Jean Ferrari . 



1944 
Naissance : 11.5.80 Girardin f. p. de 
la naiss. de sa petite-fille Claire Tau­
vel 

1947 
Naissance : Jean Quinchon f. p. de 
la naiss. de son premier petit-fils 
Matthieu, fils de Pierre Quinchon 
(72) et neveu de Jean-François 
Quinchon (79) 
Mariages : 28.06.80 Pierre-Yves Di­
gard f. p . du mariage de sa fille Vé­
ronique avec Loïc Mouton 
5.07.80. Claude Beaumont f. p . du 
mariage de son fils Bertrand avec 
Dominiique Tourrette 

1948 
Naissance : 21.05.80 Jacques Divan 
et Pierre Sabathé f. p. de la naiss. de 
leur petit-fils Grégory Sabathé fils de 
Patricia et de Christophe 

1949 
Mariage : 26.04.80 Gonin f. p. du 
mariage de sa fille Catherine avec 
Jean-Louis Guillon 
Décès : 15.05.80 Gonin f. p. du 
décès de sa mère. 

1950 
Mariage : 26.04.80 Marty f. p. du ma­
riage de sa fille Claire, petite-fille de 
Marty (21) ·avec Patrick Lameyre 

1958 
Naissance : François Revel f. p. de la 
aniss. de son 3• garçon le 29.03.80 

1968 
Mariage : Cezard f. p. de son ma­
riage le 19.04.80 avec Marie-Fran­
çoise Giraud 

1969 
Naissances : Anne et Jean-Claude 
Vannier t . p. de la naiss. de Thomas 
le 16.11.78 et d'Emmanuelle le 
24.04.80. 
Denis Klein t. p . de la naiss. de Ca­
roline le 10.05.80, sœur de Stépha­
nie. 

1971 
Yvan Coutzac t. p. de la naiss. de 
Damien frère de Claire, Xavier et Ar­
naud le 17.5.80. 
Décès: 17.5.80, Bruno Roquet (acci­
dent de parachutisme). 

1972 
Naissance : Pierre Quinchon t. p. de 
la naiss. de son fils Matthieu, petit­
fils de Quinchon (47) et neveu de 
Quinchon (79). 

Le Conseil d'administration de 
la Maison des X a le profond re­
gret de taire part du décès de nos 
camarades : Pierre Blanc (27) le 
15.2.80, Commissaire aux Comp­
tes et le Général Robert Lancre­
non (27) le 2.6.80, Administrateur. 

1973 
Naissances: Catherine et Jean­
Marie Dupuy t. p. de la naiss. de Ca­
roline le 22.4.1980. 
08.05.80 Pascal Girardot t . p. de la 
naiss. de Laure, sœur de François, 
nièce de Philippe Girardot (72), et 
petite-fille de Roland Girardot (47). 
Jean-Louis Rabilloud t. p. de la 
naiss. de son fils Jean-Baptiste le 
10.5.80. 

1975 
Naissance : Yves Guillou f. p. de la 
naiss. de leur fils Bertrand le 29.4.80. 
Mariages : Fernand Saint Raymond 
et Michel Cordier t. p. du mariage de 
leurs enfants Françoise et Étienne le 
14.6.80 
Olivier de Vregille f. p de son ma­
riage le 29.3.80 avec Mlle Aude de 
Lavalette. 

1976 
Naissance : M. et Mme Husson f. p 
de la naiss. de Caroline le 7.5.80. 
Décès : 29.3.80, Michel Schützen­
berger, par suite d'accident. 

1977 
Décès : 5.6.80, Jérôme Fabri, sous­
lieutenant élève à !'Ecole, mort en 
service commandé (accident de pa­
rachutisme). 
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assurance 
X 

L'A.X. propose aux anciens élèves de l'École Polytechnique d'adhérer à un contrat d'assu­
rance leur garantissant, en cas de décès avant 65 ans, le versement d'un capital. 

Les spécifications détaillées du contrat ont paru dans le numéro 349 de Février 
1980, aux pages 28 à 30. 

Les Camarades intéressés nous renverront la demande d'adhésion suivante et recevront 
le dossier médical à remplir. Le montant de la prime leur sera indiqué après acceptation par 
la compagnie d'Assurance de leur dossier, l'adhésion prenant effet le jour de réception de 
cette prime. A titre indicatif, les camarades trouveront ci-dessous le montant des primes 
pour l'ensemble de l'année 1980. Pour toute adhésion intervenant en cours d'année, le mon­
tant des primes est calculé au prorata temporis. 

L'A.X. est à votre disposition pour tous renseignements complémentaires. 

Assurance X 

Capitaux garantis et Primes 
pour 1980 

Garantie simple Capital garanti double ou triple 

Tranche d'âge Tranche d'âge 

-31 ans 31 à 50 ans 51 à 60 ans 61 à 65 ans - 31 ans 31 à 50 ans 51 à 60 ans 61 à 65 ans 

1-135 000 283,5 425 850,5 2126 482 624 1 049 2 325 

Il - 200 000 420 630 1 260 3150 714 924 1 554 3 444 

111- 270 000 567 850,5 1 701 4 252,5 964 1 247 2 098 4 650 

IV - 405 000 850,5 1 276 2 551,5 6 373 1 446 1 871 3147 6 974 

V - 540 000 1134 1 701 3 402 8 505 1 928 2 495 4196 9 299 
-

VI - 675 000 1 417,5 2126 4 252,5 10 631 2 410 3118,5 5 245 11 623,5 



DEMANDE D i\DHESION 
AU CONTRAT DJ\SSURANCE COLLECTIVE 

EN CAS DE DECES 
SOUSCRIT PAR lA SOCIETE AMI01LE . 

DES ANCIENS ELEVES DE L'ECOLE POLYTECHNIQUE 

NOM .......... ........................... . Prénoms ....... . Promotion 

Date de naissance ..... . 

Adresse ...................... . 

Le .capital garanti est fixé à : ..... ........... . ........... ....... ...................................................... ............. .............. .................................................... ....... ................ ........... ......... ... ... .... ..... . ... • 

sera 
Ce capital (J) doublé en cas d'accident et triplé en cas d'accident de la circulation 

ne sera pas 

( 1) Rayer la mention inutile 

Bénéficiaire désigné en cas de décès : ........ ...................... ......... . 

En cas de décés le capital est servi au bénéficiaire désigné, ou à défaut, par priorité : au conjoint survivant non divorcé, ni séparé de 
corps judiciairement; à défaut aux enfants de l'assuré ; à défaut à ses héritiers ou à ses ayants-droit ou enfin, à défaut à la Caisse 
de Secours de !'Association. 

Fait à .. . ... · · · · · · · · · · · · · · · · · · · ....... . . . . 

Signature de l'assuré 
précédée de la mention manuscrite 

« lu et approuvé » 

· · · ··· le . . , . . .. . . . . . . 
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Petites Annonces 
bureau 

des . ' carr1eres 
12, rue de Poitiers, 75007 Paris 

Tél. 548.41.94 
Ouvert tous les jours (sauf samedi). 

Le général Keim (33) est à la disposition des employeurs pour toute offre pouvant intéresser les polytechniciens. Les camarades à la 
recherche d'une situation, même si cela n'a pas un caractère d'urgence, ont toujours intérêt à se faire connaître, en écrivant ou en 
téléphonant au Bureau des Carrières. S'ils le souhaitent, ils peuvent recevoir directement, et sans tenir compte des délais de publica­
tion, la liste des offres récentes disponibles au Bureau des Carrières. 

Les petites annonces sont reçues jusqu'au 8 du mols en cours 
pour parution le mois suivant 

OFFRES 
DE SITUATIONS 
Ces offres de situation sont réservées ex• 
cluslvement aux Anciens Élèves de 
l'École Polytechnique 

1°) PARIS 
ET SES ENVIRONS 

5279 • Cie Générale d'informatique recrute 
lng. confirmé ou déb. Formation ass. (2 
mois). Prendre contact avec : CHAPOT (62) ou 
env. C.V. et photo à Mme JAMET C.G.I. 84, rue 
de Grenelle, 75007 Paris. 

5760 - Société Services informatiques rech. : 
1) Un Ingénieur programmeur ayant une 
brève exp. pour participer à des études de ges­
tion automatisée ou de système informatique. 
2) Un Ingénieur pour participer à des 
études et interventions de haut niveau en 
clientèle notamment en province et à l'étran­
ger, 1 à 3 ans d'exp. en organ. et en informati­
que de gestion. Anglais souhaité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

6480 • SERTI - Conseil en informatique et Or­
ganisation auprès des Grandes Entreprises et 
Administrations, recherche des X (promotions 
70 à 75). Qualités requises : goût des contacts, 
dynamisme, réalisme. Formation assurée au 
métier de conseil, responsabilités à court 
terme. Voir activités de SERTI dans rapport 
Carrières. 
Écrire à M. ROCHET (X 58) ou P. LE TUAN 
(X 70) 49, avenue de !'Opéra 75002 PARIS. 

6491 • GOG!, Société de conseil et service en 
informatique et organisation , rech. Jeunes 
camarades, ayant un début d'expérience en 
informatique, ou débutants désireux de s'orien­
ter vers l'organisation et l'informatique. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

6690 • EUROPE-INFORMATIQUE, SSCI de 
moyenne importance, recevrait volontiers des 
camarades des promotions 60 à 75. Écrire à 
J.F. JACO (58) 8, rue de Sèze 75009 PARIS. 

6861 • Importante société pétrolière recher­
che pour sa direction informatique Ingénieur 

d'études informatiques (analyses organi­
ques) débutant ou un peu d'expérience, 
bonnes connaissances en informatique. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

6869 • GIS, Groupe de Sociétés de services 
informatiques recherche pour son développe­
ment dans les domaines de pointe (Bases de 
données, réseaux, mini-ordinateurs, bureauti­
que), des ingénieurs-informaticiens confirmés 
et de jeunes X attirés par l'informatique et le 
métier du service (formation assurée). 
Prendre contact avec J. TEBEKA (56), 48 ave­
nue Raymond Poincaré, 75116 PARIS. Tél. · 
553.47.26. 

6900 • FOURTOU (60) Président de BOS­
SARD CONSULTANTS, Conseil en Organisa­
t ion, Développement et Management Social re­
cherche jeunes camarades débutants ou ayant 
une expérience : 12, rue Jean Jaurès - 92087 
PUTEAUX - Tél. 776.42.01. 

6944 • PEAT, MARWICK, MITCHELL & Co. 
CONSULTANTS, très important cabinet de 
conseil international anglo-saxon, recherche 
consultants, anglais courant, expérience pro­
fessionnelle 2 à 6 ans secteur privé ou forma­
tion complémentaire gestion indispensable 
(M .B.A. apprécié), évolution responsabilités et 
rémunération rapide, liée aux performances. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7011 • Important groupe pétrolier recherche, 
pour sa direction des travaux neufs, lngé· 
nieurs de projet Instrumentation et auto· 
matlsmes, 30 ans min., anglais courant, quel­
ques années, d'expérience des systèmes 
modernes de régulation électronique analogi­
que et numérique acquise, de préférence, dans 
l' industrie pétrolière. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

7274 CABINET INTERNATIONAL DE 
CONSEIL recherche jeune camarades, 22 ans 
min., débutants ou 1 à 2 ans d'expérience. 
pour plusieurs postes d'ingénieur conseil en 
Organisation et/ou d'ingénieur-Conseil 
en Informatique. Formation permanente as­
surée aux U.S.A. et en France. Accès rapide à 
de larges responsabilités pour ceux ayant dé­
montré leur dynamisme, et leur sens de l'initia­
tive et des contacts. Anglais indispensable. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7277 • Grand constructeur d'ordinateurs fran­
çais (2 800 personnes - 7 centres R et D) re­
cherche Ingénieur spécialiste développe· 

ment d'outils de conception assistée par 
ordinateur (CAO) pour circuits LSI, 35 ans 
min., anglais courant, expérience en logiciel et 
plus particulièrement en systèmes graphiques. 
Bonnes connaissances en électronique et en 
conception de circuits semi-conducteurs. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7279 • Filiale d'un important groupe industriel 
français multinational , fabriquant des produits 
à haute technicité pour le bâtiment et l'indus­
trie réfractaire recherche le Directeur pour la 
France (150 M.F. de C.A. - 250 personnes), 
poste à créer, 40 ans min., anglais courant, ex­
périence industrielle acquise de préférence 
dans les industries du " feu », et expérience de 
direction d'une entreprise moyenne ou d'une 
usine, ouverture sur les problèmes commer­
ciaux. Larges perspectives d'avenir dans le 
Groupe en France et à l'Étranger. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

7280 - Très importante entreprise française 
du secteur alimentaire (1 Md. F de C.A.) re­
cherche Directeur technique pour son en­
semble industriel (3 000 personnes), 5 à 10 ans 
de familiarisation avec les problèmes indus­
triels d'une entreprise fabriquant des produits 
de grande consommation, expérience de plu­
sieurs années de fonctions de commandement. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7281 • Groupe français implanté industrielle­
ment en France, U.S.A. et Amérique Latine 
(500 M.F. de C.A.) recherche Directeur de Di· 
vision Autonome (3 cellules de vente de pro­
duits mécaniques et électromécaniques, C.A. 

' 50 M.F. - 1 cellule technique de conception 
des produits - éléments logistiques - pas de 
fabrication), 32 ans min., anglais courant, 
bonne expérience de gestionnaire dans l'in­
dustrie, ayant de préférence une formation de 
style électromécanique, mécanique ou électro­
nique. Possibilités d'évolution intéressante 
dans le poste. S'adresser Bur. des Carrières. 

7282 • Groupe français implanté industrielle­
ment en France. U.S.A. et Amérique Latine de 
matériels mécanique, électromécanique et 
électronique, recherche Ingénieur électroni· 
cien systèmes pour coordonner un pro­
gramme de sous-ensembles électroniques en 
France et U.S.A., 30 ans min., anglais courant, 
expérience de quelques années en entreprise, 
connaissance des microprocesseurs souhai­
tée, expérience technique minimale soit en 
systèmes ou circuits électroniques, soit en mi­
croprocesseurs. S'adresser Bur. des Carrières. 
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7283 • Société de service spécialisée dans 
l'ingénierie de systèmes informatiques, clé en 
mains dans le domaine industriel et dans la 
gestion (120 M.F. de C.A.) recherche Direc­
teur de projet , responsable des grands pro­
jets réalisés dans le secteur public, 35 ans 
min., sachant dialoguer aux plus hauts niveaux 
de !'Administration et ayant une bonne expé­
rience de l'informatique. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7284 • Cabinet d'ingénierie conseil en infor­
matique de pointe, recherche pour un contrat 
de longue durée pour une importante société 
d 'électronique française (2 Mds F. de C.A. -
7 500 personnes) Ingénieur Informaticien 
pour la mise au point de systèmes temps réel 
articulés autour de mini-ordinateurs, débutant 
ou 1 à 2 ans d'expérience de mini-informatique 
temps réel. S'adresser Bur. des Carrières. 

7285 • Ateliers de chaudronnerie, filiale d 'un 
groupe français important, recherche Ingé­
nieur informaticien pour réorganiser l'infor­
matique, 35 ans min., 7 ans d'expérience en in­
formatique et organisation, ayant déjà 
programmé et conduit un projet, poste devant 
évoluer vers la responsabilité du service infor­
matique et organisation. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7287 • l.B.M. recherche pour son usine de 
CORBEIL jeune Ingénieurs informaticiens 
X, débutants ou quelques années d 'expé­
rience, pour travailler soit dans le domaine de 
la conception et l'analyse d'applications infor­
matiques, soit à des postes d'ingénieurs sys­
tème ou d'ingénieur d'exploitation, dans un 
centre de traitement de l'information. Anglais 
courant. Possibilités de séjour de courte ou 
longe durée aux U.S.A. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7290 « Société d'ingénierie minière recher­
che Ingénieur d 'affaires (direction et gestion 
de projets) 35 ans min., anglais courant, expé­
rience de l'industrie minière. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

7291 • HONEYWELL BULL SYSTÈMES re­
cherche Ingénieurs informaticiens ayant 2 à 
3 années d'expérience dans le domaine infor­
matique ou débutants, ayant acquis une expé­
rience informatique à l'École. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

L'Association Échanges et Consultations 
Techniques internationaux (E.C.T.I.), re­
cherche, dans le cadre de la Coopération 
Technique internationale, des Ingénieurs 
experts bénévoles, en principe retraités, 
pouvant exécuter des missions, non ré­
munérées, mais défrayées des frais de 
voyages et de séjour sur place. Les ca­
marades intéressés peuvent obtenir tous 
renseignements en s'adressant à BOREL 
(26) ou WERQUIN (38) ECTI, 3 Rue de Lo· 
gelback 7501 7 Paris, Tél. : 622.20.19. 

7297 • Importante société internationale 
construisant des systèmes graphiques de pé­
riinformatique recherche Directeur des 
Études et Recherches, 40 ans min., bonnes 
connaissances de l'anglais, expérience de la 
conduite de projets importants intégrant les as­
pects électronique et informatique et de la di­
rection d'équipes de haut niveau dans un envi­
ronnement de pointe. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7299 • Importante société de Génie Civil et 
de travaux publics recherche Chef de ser­
vice, responsable des marchés et agences 
(travaux d'électrification), 32 ans min., forma­
tion complémentaire à la gestion (M.B.A. ou si­
milaire) et quelques années d'expérience. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7300 • Division d'un important groupe fran­
çais de constructions mécaniques, produisant 

et vendant des produits à usage militaire dans 
le monde entier recherche Directeur 
commercial international, 38 ans min., an­
glais et espagnol (ou allemand) courants, ex­
périence de plusieurs années des problèmes 

· de l'exportation, acquise de préférence dans le 
domaine des produits ou petits équipements 
industriels. S'adresser Bur. des Carrières. 

7302 • Filiale importante d'un groupe induJ>­
triel international très diversifié (600 M.F. de 
C.A. - 2 100 personnes) recherche pour déve­
lopper une nouvelle ligne de produits tuiles en 
béton, Chef de produit, 27 ans min., première 
expérience industrielle d 'environ deux ans. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7305 • Groupe de sociétés important (3 Mds 
de F. de C.A. - 5 000 personnes - 40 entités 
juridiques autonomes) recherche Contrôleur 
de gestion, 30 ans min.: 
a) un spécialiste de l'informatique de ges­
t ion, 5 à 7 ans d'expéhences professionnelles, 
solide acquis dans le domaine de l'informati­
que de gestion (chef de projet/informatique et 
approche certaine de la gestion de bases de 
données et des applications de télétraitement) ; 
b) un responsable des études de gestion, 
formation complémentaire en économie sou­
haitée, 3 à 5 ans d'expériences professionnel­
les. Ces deux postes doivent normalement dé­
boucher, après réussite, sur des fonctions 
opérationnelles. S'adresser Bur. Des carrières. 

7306 • Organisme de recherche créé et fi­
nancé par les sociétés d 'un même secteur in­
dustriel recherche Directeur Général, 45 ans 
min., anglais courant, expérience de direction 
générale d'un centre de profit dans un secteur 
industriel ou d'animation d'un centre de re­
cherche. S'adresser Bur. des Carrières. 

7307 • Société française, filiale d'un impor­
tant groupe international largement implanté 
en Europe, spécialisée dans le secteur des in­
dustries mécaniques recherche Directeur 
Commercial, 38 ans min., anglais courant, ex­
périence commerciale de plusieurs années 
dans le secteur de la mécanique ou de l'équi­
pement automobile. Expérience de l'animation 
d'un réseau de concessionnaires et familiarisa­
tion avec des méthodes modernes de gestion 
appréciée. S'adresser Bur. des Carrières. 

7308 - Société spécialisée dans la concep­
tion, fabrication et vente de produits chimiques 
pour la thermique ainsi que d'appareils électro­
niques de contrôle, recherche pour son ser­
vice Technique et Commercial à !'Exporta­
tion (Europe, Europe de l'Est, Afrique), 
Ingénieur possédant une bonne connais-

, sance en thermique appliquée (centrales ther­
miques, brûleurs et générateurs de vapeur, 
moteurs Diesel), 35 ans min., anglais courant, 
allemand souhaité. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

7309 • Cabinet de conseils en brevets d'in­
vention (opérations internationales d'acquisi­
tion et de défense de la propriété industrielle 
pour clientèle française et étrangère) recher­
che Ingénieur consultant en proproété in­
dustrielle, débutant ou ne possédant que 
quelques années de pratique, anglais courant, 
allemand lu, formation complémentaire droit ou 
sciences-éco appréciée, orientation techni­
que: physique, mesures, servo-mécanismes, 
électricité générale, électronique, informatique. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7311 • TOTAL, Compagnie Française de Raf­
finage recherche pour sa direction construc­
tion: 
a) Chef de projet expérimenté, 32 ans min., 
anglais courant, solide expérience de chef de 
projet acquise dans une société d'ingénierie 
pétrolier, goût du travail en équipe : 

b) Ingénieur de projet, 27 ans min., anglais 
courant, quelques années d 'expérience en bu­
reau d'ingénierie pétrolier, goût du travail en 
équipe. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7312 • Importante agence conseil (domaine 
de la communication industrielle en particulier 
dans les domaines bâtiment, électricité, pro­
duits de distribution) recherche : 
a) Consultants seniors, quelques années 
d'expérience dans l'industrie (ventes, marke­
ting, études) complétée par une expérience 
communication ; 
b) Consultants juniors, 2 à 3 ans dans l'in­
dustrie comme chefs de produits ou chefs de 
marchés. 
Ces deux postes nécessitent l'anglais courant. 
Sadresser Bur. des Carrières. 

7320 • Jeune société spécialisée dans l'amé­
nagement foncier, en expansion, liée à un 
groupe dynamique du secteur de la Maison In­
dividuelle, recherche Directeur foncier, 5 à 
10 ans d'expérience dans l'immobilier, 
commerçant, animateur et négociateur. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7321 • Importante société spécialisée dans 
l'équipement et les services à l'industrie pétro­
lière, recherche, pour renforcer son équipe de 
consultants, Consultant interne, spécialiste 
de la gestion de production, 27 ans min., 
anglais courant, 2 à 3 ans d'expérience dans la 
gestion de production ; affectation au bout de 
2 ans dans l'une des sociétés du groupe avec 
belles perspectives de carrière. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

7322 - Société, filiale de Sociétés Pétrolières, 
spécialisée dans le stockage souterrain d'hy­
drocarbures de gros volumes, recherche 
Jeune Ingénieur débutant ou 1 à 2 ans d'ex­
périence, anglais courant. Sadresser Bur. des 
Carrières. 

7323 • Filiale française d'une société améri­
caine de conseil, commercialisant en Europe 
un système conversationnel de gestion de 
base de données et d'analyse d'information, 
mis en œuvre sur gros matériels et (ou) mini­
informateurs, recherche jeunes ingénieurs 
débutants ou 1 à 2 ans d'expérience informa­
tique, pour développement de systèmes d'in­
formation dans les domaines commerciaux et 
financiers auprès des grandes entreprises en 
France et à' !'Étranger. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

2°) PROVINCE 

7123 • Province • Paris • TOTAL C.F.R. 
recherche Ingénieurs débutants dans les 
secteurs suivants : Construction (ingénieurs 
de projet) - procédés (ingénieurs développe­
ment) exploitation (chefs d'unités de fabrica­
tion), bonne connaissance d'une ou plusieurs 
langues étrangères. Après une formation prati­
que initiale en raffinerie, ils seront affectés soit 
en province, soit à Paris. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7125 • Grenoble • Société Ingénieurs­
Conseils en hydraulique, vocation internatio­
nale, recherche : 
a) Ingénieur pour la Direction de projets 
hydro-agricoles extérieures, G.R.E.F., an­
glais courant, 2 à 10 ans d'expérience ; 
b) Ingénieur pour la Direction et la réalisa­
tion de projets multidisciplinaires à 
l'étranger, P.C. anglais courant, 2 à 10 ans 
d'expérience Génie Civil-hydraulique; 
c) Ingénieur pour recherche scientifique en 
hydraulique et informatique anglais cou­
rant, 2 à 10 ans d'expérience. 
S'adresser Bur. des Carrières. 33 
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7206 · Rhône-Alpes • Importante entre­
prise française, rattachée à un groupe multina­
tional , fabriquant, et commercialisant bennes 
basculantes et engins divers de serviiude, le­
vage et manutention , etc (550 M.F. de C.A. 
dont 60 % à l'export - 4 700 personnes) re- . 
cherche Directeur des Études, gérant son 
budget (14 M.F. de fonctionnement + 1 M.F. 
de prototypes spéciaux) et son personnel , 
35 ans min., anglais courant, formation ingé­
nieur armement appréciée, connaissances de 
base en métallurgie, résistance des matériaux 
et électronique, 5 ans d'expérience de direc­
tion de Bureaux d'études dans une société de 
produits mécaniques ou de directeur de pro­
jets dans une société d ' ingénierie spécialisée. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

7147 · Proximité Nancy • Entreprise du 
domaine minier, chimique et mécanique, re­
cherche pour son usine (650 personnes) Ingé­
nieur débutant ou quelques années d 'expé­
rience. S'adresser Bur. des Carrières. 

7264 · Rhône-Alpes • ICARE, informatique 
Communale Rhône-Alpes, 60 ingénieurs, et 
techniciens de l'organisation et de l' informati­
que, orienté vers les Collectivités locales, re­
cherche Jeunes cadres pour actions de 
conseil et de services dans sa spécialité. 3 à 
5 ans d'expérience dans le secteur privé sont 
préférables. S'adresser Bur. des Carrières:_ 

7275 · Strasbourg • Institut européen pour 
concepteurs industriels, organisme d 'interven­
tion, d 'études et de recherche en organisation 
du travail, recherche Ingénieur conseil, 
30 ans min ., expérience de production, ou mé­
thode, ou Bureau d'études ou informatique, in­
térêt pour rechercher de nouvelles solutions 
en matière d 'organisation du travail. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

7278 · Varennes-sur-Aiiier • Filiale fran­
çaise d 'un groupe international hollandais, du 
domaine de la transformation des matières 
plastiques (en particulier fabrication de canal i­
sations pour le bâtiment et les T.P.) (2 usines -
200 M.F. de C.A.) recherche Directeur tech· 
nique, membre du comité de Direction, diri­
geant l'usine de Varennes et responsable de 
l'ensemble des activités industrielles, économi­
ques et humaines, 35 ans min ., anglais cou­
rant, 10 ans au moins d'expérience industrielle 
dans les secteurs de la production, de gestion 
industrielle et humaine. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7286 · Marseille • Groupe ATELIERS ET 
CHANTIERS DU HAVRE recherche pour sa so­
ciété A.C.M.P. (en création), h1génleurs débu­
tants ou quelques années d'expérience • 
(études-projets, technico-commercial, 
chargé d'affaires), Anglais apprécié. Promo­
tion potentielle réelle. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

7288 · Blois « C.A.V. ROTODIESEL (fabri­
cation et vente de matériel d'injection pour 
Diesel - 320 M.F. C.A. - 1 800 personnes) re­
cherche Directeur financier, 38 ans min., 
anglais courant, expérience comptable et fi­
r.iancière acquise au niveau de compétences 
requis dans une entreprise industrielle de taille, 
pratique de la comptabilité industrielle et des 
méthodes de contrôle de gestion modernes ap­
préciée. S'adresser Bur. des Carrières. 

7289 · Nord • Important groupe métallurgi­
que français (32 000 personnes) recherche ln· 
génieur chef de produits, 30 ans min., an­
glais courant, 3 à 5 ans d 'expérience 
industrielle en chaudronnerie , ou mécanique, 
ou biens d'équipements. Grande possibilité 
d'évolution de carrière. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7292 · Sud de la France • Société d'infor­
matique, rattachée à un grand groupe français 
très diversifié, recherche Directeur, chargé 
de l'administration , de la gestion du dévelop­
pement commercial et de l'exploitation, 32 ans 
min., anglais courant, expérience en études et 

gestion informatique et en organisation des en­
treprises, sens très développé des, relations hu­
maines. S'adresser Bur. des Carrières. 

7294 · Precy-sur-Oise (60) • 37 Km. de 
Paris • Entreprise de construction métallique, 
chaudronnerie, mécano-soudure recherche 
Jeune Ingénieur à vocation de chef d 'en­
treprise, quelques années d'expérience, en 
vue reprise ultérieure en totalité ou avec per­
sonne en poste. S'adresser Bur. des Carrières. 

7296 · Strasbourg • Entreprise de dévelop­
pement économique recherche Ingénieur 
conseil en gestion et en organisation, 
30 ans min., allemand et anglais souhaités, plu­
sieurs années d'expérience soit comme conseil 
dans un cabinet d'organisation, soit dans une 
entreprise avec des responsabilités de gestion, 
connaissance des problèmes de gestion finan­
cières appréciée. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

7301 • Lyon • Important établissement fi­
nancier, dépendant d 'un grand groupe français 
et spécialisé dans le crédit immobilier recher­
che, dans le cadre de la mise en place avec le 
concours d'une SSCI , d'un outil informatique 
performant, Cadre supérieur comptable et 
financier, chargé de mission à la Direc­
tion Générale, 35 ans min., expérience des 
problèmes comptables et financiers d 'un éta­
blissement financier ou d 'une banque, des pro­
blèmes de trésorerie, pratique de l'informatique 
« par le haut » et de la mise en œuvre de 
"systèmes » importants en comptabilité et 
gestion - liens familiaux ou professionnels avec 
le bassin rhodanien appréciés. Évolution de 
carrière intéressante dans les domaines des fi­
nances et de la gestion. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7303 · Proximité Grenoble • Département 
d 'un important Groupe français, spécialisé 
dans le turbo-forage auprès des sociétés pé­
trolières internationales recherche Ingénieur, 
Chef du service forage, 40 ans min., anglais 
courant, 5 ans au moins d 'expérience en fo­
rage pétrolier, connaissances des activités de 
services pétroliers, ainsi que des méthodes 
commerciales de la profession. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

7304 · Lannion • C.N .E.T. recherche Ingé­
nieurs de haut niveau pour s'intégrer aux 
équipes de recherche qui t ravaillent actuel­
lement à la définition du futur réseau télé­
matique, expérience de 5 années dans le do­
maine des Télécommunications, de 
l'informatique ou de l'audiovisuel ou , éventuel­
lement, débutants. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

7310 · Rhône-Alpes • Importante filiale d'un 
groupe français dans le secteur des automatis­
mes (électromécanique) et s'ouvrant actuelle­
ment aux techniques électroniques (C.A. 100 
M.F.) recherche Directeur Général Adjoint 
devant être nommé dans 2 ans Président Di­
recteur Général , 40 ans min., solides compé­
tences techniques, sensibilité " marketing » im­
portante, gestionnaire et homme de 
développement. S'adresser Bur. des Carrières. 

3°) ÉTRANGER 

7276 · Afrique francophone • Complexe mi­
nier recherche Directeur Technique, 40 ans 
min., anglais courant, une dizaine d'années 
d 'expérience dans l' industrie minière ou les 
Travaux Publics, à des postes de direction 
opérationnelle ou technique - une expérience 
en Afrique serait appréciée. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

7293 · Nigéria Société en création, filiale 
d 'un groupe nigérien, dont l'activité sera la fa­
brication locale de bennes basculantes et l' im­
portation et la commercialisation de compo­
sants hydrauliques d'origine française, 
recherche Directeur général, 35 ans min., 
anglais courant, expérience d 'expatrié en Afri­
que, au Moyen-Orient ou Extrême-Orient soit 
dans une fonction de Directeur général à forte 
tendance commerciale, soit une double expé­
rience d'animation commerciale et de direction 
d 'unité de production , domaine d 'activité pré­
férentiel les biens d 'équipement (Poids lourds, 
T.P., manutention , levage). S'adresser Bur. des 
Carrières. 

7295 · Allemagne: Bonn ou Cologne • Très 
importante société nationale assurant la repré­
sentation d'industries aéroanutiques recherche 
son Résident en Allemagne, cadre de très 
haut niveau, pour remplacer le gérant de sa 
filiale prenant sa retraite, 40 ans min ., alle­
mand courant, très solide expérience de l'aéro­
nautique. S'adresser Bur. des Carrières. 

7298 · Venezuela • Groupe spécialiste 
routes et travaux publics recherche Directeur 
Général Amérique Latine, 40 ans min., bilin­
gue français-espagnol , expérience de créat ion 
ou de gestion de filiale à !'Étranger. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

7314 • Niger • Compagnie minière nigé­
rienne, filiale d'un important groupe national 
recherche pour un important gisement urani­
fère en galerie, Directeur de production, 38 
ans min., expérience de l'exploitation des 
mines métalliques. Évolution de carrière assu­
rée en France comme à !'Étranger. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

Le Bureau ne transmet pas « Sauf cas 
spécial • les demandes des camarades in· 
téressés par les offres ci-dessus. Il met 
en contact directement demandeur et 
"Offreur» d 'emploi 

7318 ·Grande ville Afrique Noire franco· 
phone • S.l.F.A., groupe français fortement im­
planté en Afrique Noire (1 O filiales) , spécialisé 
dans la production industrielle en grande série 
d 'objets jetables, recher. Jeune Ingénieur fa· 
brlcatlon, 27 ans min., débutant ou 1 à 2 d'ex­
périence professionnelle industrielle. Évolution 
à moyen terme vers la direction d'une filiale 
africaine, et à long terme par une continuation 
de carrière en France ou dans d'autres pays 
d 'Europe. S'adresser Bur. des Carrières. 

7319 • Louanda (Angola) • S.l.F.A., groupe 
français fortement implanté en Afrique Noire 
(10 filiales) spécialisé dans la production in­
dustrielle en grande série d 'objets jetables, re­
cherche Directeur d 'Usine, chargé de la 
gestion de la société dans le cadre d 'un 
contrat d'assistance avec le gouvernement an­
golais. S'adresser Bur. des Carrières. 

7324 · Afrique Francophone • Groupe mi­
nier international d'origine française, dévelop­
pant ses activités dans le secteur du diamant 
crée des postes d'ingénieurs responsables 
d 'exploitation, dans deux pays d'Afrique cen­
trale. Expérience du matériel de dragage en 
exploitation diamantifère souhaitée, goût de 
l'organisat ion, de la formation et de la conduite 
des hommes. Possibilités de développement de 
carrière dans la société et, ultérieurement, 
dans le Groupe. S'adresser Bur. des Carrières. 



DEMANDES 
DE SITUATIONS 
Insertions gratuites 

2622 · Camarade (47) universitaire, établi 
U.S.A. depuis 20 ans, bien introduit milieux 
scientifiques, rech. activité de complément (est 
U.S.A.) ou poste pour retour définitif en 
France. S'adresser Bur. des Carrières. 

2638 • X 51, civil Télécom., IC.G. grande ex­
périence industrie électronique, transports et 
bâtiments, fonctions technique de gestion, re­
cherche poste responsabilité région pari­
seinne. S'adresser Bur. des Carrières. 

2642 · X 56, dix ans directeur adjoint de prin­
cipale agence d'un important bureau d'études 
de T.P. spécialisé structures béton, sérieuses 
conn. et expér. dans domaines variés rech. 
poste de respons. correspondant à ses capaci­
tés. S'adresser Bur. des Carrières. 

2652 · Camarade 52 ans ancien ing. de l'ar­
mement 10 ans exp. de direction dans une ent. 
industrielle privée rech. poste équivalent direc­
tion générale dans PME ou direction d'un dé­
partement d'entreprise important. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

2800 · X 56, expérience professionnelle dans 
industrie de transformation et industrie ·de 
pointe, en poste opérationnel (production, 
contrôle) et fonctionnel (conduite de projets, 
études économiques, plans) complétée par ex­
périence actuelle au sein d'une direction géné­
rale à forte orientation commerciale, recherche 
dans grande entreprise Paris, poste de respon­
sabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

2801 • X 50 - G.M. - Expérience commerciale, 
technique et industrielle, ingénierie, mécani­
que, off-shore, à l'échelon direction générale, 
rech. poste de responsabilité dans les mêmes 
domaines. S'adresser Bur. des Carrières. 

2815 · X 67, DEA Physique du solide, expé­
rience enseignement Math. et Physique, 
connaissance du monde de l' industrie, recher­
che poste chargé d 'études, recherche scientift­
que ou appliquée. Allemand courant, anglais. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

2833 - Camarade 41 ans - Ingénieur Arme­
ment - l.C.G. - anglais courant, expérience in­
dustrielle et commerciale dans l'industrie auto­
mobile à un échelon de direction, expérience 
informatique et automatique comme Chef de 
service, recherche poste de responsabilité. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

2854 · X 47 - Ancien ingénieur du Génie Mari­
time, 20 ans d'expérience industrie privée dans 
biens d 'équipement et mécanique, ayant oc­
cupé et réussi dans des postes à haute res­
ponsabilité ou poste d'État-Major dans 
moyenne ou grande entreprise, région pari­
sienne ou Province. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

2857 • X retraité, spéc. des probl. financiers 
et gest ion d'une entrepr. - actuaire - cherche 
emploi temps partiel Conseil!. financ. et adm. 
S'adr. Bureau des Carrières. 

2876 • X 45 - anglais - allemand - expérience 
direction très importante usine et direction gé­
nérale métallurgie-fonderie-mécanique, recher­
che poste responsabilité. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

2887 • X 40, lng. Armement, anglais allemand 
courant, expérience au niveau D.G. action 
commerciale, électronique, mécanique, expér. 
importante direction d'usines mécanique, 
chaudronnerie et électronique, cherche poste 
responsabilité région indiff. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

2888 • X 54 ans, expérience industrielle et de 
conseil de direction cherche soit poste assis­
tance à direction générale, soit mission 
concernant projet ou opération délicate. Toute 
formule de collaboration ouverte. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

2906 . Camarade Ingénieur-Conseil , 25 ans 
d'expérience automatisme, instrumentation et 
contrôle commande de grands systèmes indus­
triels cherche collaboration à temps partiel 
dans cette spécialité appliquàe aux industries 

. lourdes et mi-lourdes, notamment nucléaire 
(Ingénieur Génie Atomique), ou pétrolière, as­
pects techniques et de politique industrielle. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

2936 - Camarade 35 ans, 12 ans d'expérience 
(dont 4 outre-mer), recherche, en vue établ is­
sement au CANADA, poste de responsabilité 
dans société de services ou dans département 
informatique d'une entreprise. Orientations : 
conception et réalisation systèmes de gestion , 
analyse tous niveaux, bases de données, télé­
traitement, choi x matériels et logiciels, plan in­
formatique. S'adresser Bur. des Carrières. 

2941 - X 41 ans, directeur général de 
moyenne société de services et d ' ingénierie in­
formatique, installée en province, solide expé­
rience bancaire, informatique de gestion, 
conduite de grands projets et politique géné­
rale d 'entreprise, recherche en région pari­
sienne poste de responsabilité. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

2957 • X 52 - Anc ien lng . Armement, expé­
rience diversifiée: production mécanique de 
série, conception et réalisaiton d 'usines, orga­
nisation technique et administrative, cherche 
poste de responsabilité. S'adresser Bur des 
Carrières. 

2962 · Camarade 54 ans - anglais courant -
longue expérience direction générale, en parti­
culier électronique, électromécanique et aéro­
nautique, recherche poste de responsabilité 
secteur indifférent. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

2979 · Camarade (54) Civil télécom., M.l.T. , 
anglais, espagnol courants, expérience éche­
lon D.G. direction commerciale et marketing­
produits haute technologie, usines " clés en 
mains"• pétrochimie, recherche poste respon­
sabilité France et Étranger. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

2999 · Camarade 34 ans, P.C. licence Scien­
ces Éco., M.S. Berlekey, anglais courant, no­
tions allemand, expérience chantiers B.T.P., 
aménagement urbain, recherche poste respon­
sabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3017 · X 69, M.S. MIT, 6 ans d 'expérience 1" 
plan dans groupe pétrolier multinational, étu­
dierait proposition niveau chef dept. pour dé-
veloppement/ innov. dans secteur éner-
gie/chimie/thermodynamique. France ou 
Étranger. S'adresser Bur. des Carrières. 

3020 · Camarade 40 ans, MSC Berkekey, an­
•cien G.M., 5 ans U.S.A., longue expérience in­
génierie, recherche poste direction grands pro­
jets internationaux, direction générale 
moyenne entreprise. Paris ou Étranger. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3022 · Camarade 33 ans, PHD économie 
Stanford, expér. planification, politique indus­
trielle et énergétique, France, USA, Maroc, 
M.O. acquise dans sociétés d'études, organis­
mes publics et internationaux, recherche poste 
basé en R.P. à vocation opérationnelle et per­
mettant d'utiliser connaissances matière redé­
ploiement industriel. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

3025 · Camarade femme 27 ans, DEA Chimie, 
anglais, expérience recherche en chimie-physi­
que, recherche pour septembre 80, poste dans 
l'industrie, recherche appliquée par exemple, 
région parisienne. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

3026 · Camarade 29 ans, télécom. anglais 
courant, russe, recherche poste conception 
des ordinateurs. S'adresser Bur. des Carrières. 

3028 · X 60, Armement, Formation économi­
que du CEPE, anglais courant, informatique de 
gestion des investissements de l'industrie auto­
mobile, recherche poste de responsabilité, ex­
patriation Amérique du Nord et Europe accep­
tée. S'adresser Bur. des Carrières. 

3029 · Camarade 37 ans, Armement, IEP 
(eco-fi) CEPE, anglais courant, allemand lu, ex­
périence des problèmes industriels et des 
contacts à haut niveau avec les entreprises, 
connaissance des Administrations, recherche 
poste direction générale ou poste de responsa­
bilité dans secteur bancaire, région parisienne. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3032 · Camarade 57 ans - anglais courant, 
allemand - expérience industrielle secteur mé­
canique (matériel pour l'agriculture) au niveau 
direction générale PMI, désirant prolonger son 
activité est ouvert à toute proposition nécessi­
tant mise en œuvre de compétences en rap­
port. S'adresser Bur. des Carrières. 

3033 · X 42 - anglais allemand, expérience 
gestion générale industries de pointe recher­
che poste de conseil industriel ou gestion . 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3034 · X 58. Directeur industriel de la fi liale 
européenne d'un important groupe U.S. maté­
riel de transport. Également expérience direc­
tion de production de matériels de précision en 
grandes séries. recherche poste de responsa­
bili tés dans le domaine industriel. S'adresser 
bur. des Carrières. 

3035 · X 32 ans - Sup. Aéra - Expérience de 
six ans en étude-développement équipements 
électroniques militaires, spécialiste micro-pro­
cesseurs, pilotage automatique. Connaissan­
ces traitement du signal , organisation et ges­
tion département électronique, recherche 
poste responsabilité à caractère technique. 
Préférence pour secteur aéronautique et/ou 
province. S'adresser Bur. des Carrières. 

3036 · Camarade 38 ans, espagnol courant, 
anglais, expérience importante dans les B.T.P. 
en France et à !'Étranger, chantiers, agences, 
prospection commerciale, recherche poste de 
responsabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3037 · X 75 - GREF - bilingue anglais-alle­
mand, cherche emploi production ou gestion 
dans la région parisienne. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3039 · X 47, P.C. anglais et espagnol cou­
rants, longue expérience direction générale 
B.T.P. et promotion immobilière recherche 
poste de responsabilité . S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3040 · X 65, anglais courant, russe , suédois, 
11 ans expérience contrôle de gestion et mar­
keting société secteur public à vocation inter­
nationale, pratique relations internationales, re­
cherche poste de responsabilité Paris ou 
Province. S'adresser Bur. des Carrières. 

3042 • Camarade 39 ans Ingénieur Armement, 
Sup-Elec. anglais courant, expérience gestion 
et d irection dans secteur électronique, cherche 
poste de responsabilité niveau Direction Géné­
rale. S'adresser Bur. des Carrières. 

3043 · Camarade 37 ans, importante expé­
rience bureau d'études T.P. recherche poste 
direction des études dans Entreprise T.P. ou 
poste important dans société d' ingénierie. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3046 · Camarade 58 ans - G.M. - C.P.A. - an­
glais courant, longue expérience niveau direc­
tion générale, questions technique, administra­
t ive et financière dans Groupe technique 
français implantation internationale, recherche 
poste en rapport avec expérience antérieure. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3047 · ·camarade 38 ans - lng. G.M. - l.C.G. -
anglais courant - expérience construct ion na­
vale, responsabilité fabrications et études tech­
niques négociations internationales - gestion, 
recherche responsabilité opérationnelle à 
l 'échelon direction générale. S'adresser Bur. 
des Carrières .. 

3050 · X 48 ans - Télécom. + l.C.G. - expé­
rience très diversifiée - production - étranger -
contrôle de gestion - direction grosse usine 
(1 000 personnes) - direction petite société ( 40 
M.F. de CA) - évolution et négociation d'entre­
prise - recherche poste de responsabilité. 
S'adresser Bur. des Carrières. 35 
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3052 · Camarade 58 ans - Télécom. - expé­
rience direction générale d'entreprise et hauts 
postes dans !'Administration - coopération Afri­
que-Amérique, recherche poste responsabilité 
ou missions longue et moyenne durée. s'adres­
ser Bur. des Carrières. 

3055 • X 57 - Forte expérience de conseil de 
direction en gestion industrielle, organisation 
administrative et commerciale, direction par in­
térim France et Export, recherche poste de 
responsabilité direction générale société 
moyenne ou direction de département ou di­
rection fonctionnelle grande entreprise indus­
trielle ou commerciale. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3056 · X 48 - ICG directeur commercial 
groupe biens d'équipements industriels et pro­
duits de technologie avancée dans domaine 
mécanique, électronique et ingénierie - anglais 
courant - recherche poste responsabilité à pré­
dominance commerciale. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3060 · Camarade 37 ans - M.B.A. - études ju­
ridiques internationales, anglais courant, expé­
rience finances, contrôle de gestion, négocia­
tions internationales, bien introduit organismes 
financiers multilatéraux, recherche poste éche­
lon direction générale, export, administration, 
finance, juridique, contrôle filiales étrangères. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3064 · X 40 ans - E.N.A. - anglais couran-t, al­
lemand, expérience fabrications industrielles et 
très bonne connaissance des administrations à 
vocation économique, cherche poste de res­
ponsabilité, éventuellement à l'étranger. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3066 · Jeune camarade, célibataire, bilingue 
Français-Anglais, deux ans d'expérience dans 
les T.P. en France et à !'Étranger, recherche 
entreprise T.P. ou Génie Industriel désireuse 
de lui confier des responsabilités concrètes 
d'organisation et de gestion au sein de 
l'équipe de direction d'un grand chantier en 
France ou à !'Étranger. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3067 · Camarade 38 ans - ENST - DES ECO -
longue expérience en INFORMATIQUE DE 
GESTION acquise par la mise en place de sys­
tèmes automatisés de la direction d'un centre 
informatique (200 M.F. - 1 OO personnes) re­
cherche DIRECTION DES ÉTUDES INFORMA­
TIQUES ou DIRECTION INFORMATIQUE ré­
gion parisienne, de préférence secteur public 
ou nationalisé. S'adresser Bur. des Carrières. 

3068 • X 68 - anglais courant, allemand, infor­
maticien de haut niveau, expérience responsa­
bilités autonomes à l'étranger, cherche poste , 
opérationnel hors de France (Amérique du 
Nord, Europe ... ) S'adresser Bur. des Carrières. 

3070 · X 46 - Sup Aéro - Télécom. - anglais 
courant, dix ans administration armement, dix 
ans direction technique, dix ans direction gé­
nérale en électronique professionnelle, spa­
tiale, aéronautique, marine - compétence éco­
nomique gestion, plans, prévisions, cherche 
poste à Paris. S'adresser Bur. des Carrières. 

3071 • X 60 - Sciences po. - anglais courant, 
expérience banque d'affaires internationale 
(énergie et matières premières, électroména­
ger), industrie électronique et informatique, au­
tomatisme à l'échelon direction production et 
développement, recherche poste responsabi­
lité dans ces domaines, de préférence en pro­
vince. S'adresser Bur. des Carrières. 

3072 · X 71 - Anglais courant - ingénieur en 
chef dans son cabinet d'organisation - bonne 
expérience des problèmes de gestion des so­
ciétés industrielles et de service - bonne expé­
rience informatique - recherche poste de res­
ponsabilité domaine indifférent, par exemple 
Direction ou Direction Adjointe de P.M.E. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3073 · X 59, anglais courant, espagnol, expé­
rience à l'échelon direction générale et sur le 
terrain France et !'Étranger bâtiment et travaux 

putilics, ainsi que promotion et aménagement 
immobilière, recherche poste responsabilité 
éventuellement avec missions sur !'Étranger, 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3075 ·X 63 - lng. Armement - G.M., Sup Aéro 
- l.C.G. - anglais courant, expérience informati­
que scientifique, gestion temps réel et anima­
tion équipes ingénieurs, recherche poste de 
responsabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3076 · Camarade 52 ans, anglais courant, ex­
périence direction générale B.T.P. recherche 
poste de responsabilité, région indifférente. 
S'_adresser Bur. des Carrières. 

BUREAU DES CARRIÈRES 

DE L'A.X. 
12, rue de Poitiers 

75007 Paris 
548.41.94 

Il nous faut toujours plus d'offres 
d'emploi pour des polytechniciens 
de tous âges et de toutes discipli· 
nes. 
Les camarades qui, par leur posi­
tion, peuvent disposer de tels 
postes sont instamment priés d'en 
informer le Bureau des Carrières 
ou de prendre contact directement 
avec le Général Keim (33) au Bu­
reau des Carrières. 
La solidarité polytechnicienne doit 
jouer. 

3077 · X 59 ans - Supelec - CPA - anglais, al­
lemand courants, expérience industrielle et 
gestion à l'échelon D.G. électronique, mécani­
que - expérience financement entreprises -
connaissance et pratique des problèmes de 
formation et recrutement, recherche poste di­
rection ou conseil. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

3078 · X 42 ans - Docteur ès-Sciences (chi­
mie organique), anglais courant, importante 
expérience des problèmes de recherche et dé­
veloppement sur le plan technique et économi­
que dans l'industrie chimique, recherche poste 
responsabi lité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3080 · X 53 - Armement - Très large expé­
rience étude, essais, fabrication matériels mé­
caniques, gestion grands programmes Arme-

ment et coopération internationale, allemand, 
recherche poste de responsabilité Val de Loire 
ou situation temps partiel, missions, études. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3084 · 31 ans - Supaéro anglais - expérience 
direction de projet aérospatial et électronique, 
recherche poste de responsabilité dans ces 
domaines. S'adresser Bur. des Carrières. 

3085 · Camarade 33 ans - 10 ans d'expé­
rience en Organisation comme consultant puis 
Directeur en entreprise industrielle, recher. 
poste plus opérationnel dans une entreprise in­
dustrielle, d'assurances ou de banques dési­
reuse de compléter à terme son équipe de Di­
rection Générale. S'adresser Bur des 
Carrières. 

3089 · Camarade 30 ans, Civil Ponts, Archi­
tecte D.P.L.G., 5 ans d'expérience de projets 
d'aménagement en France et Outre-Mer (déve­
loppement urbain, infrastructures, bâtiments, 
économie du développement) cherche poste 
de responsabilité dans Société d'aménage­
ment, Société de promotion immobilière, So­
ciété de promotion hôtelière et touristique ou 
Société d'études, en vue études et montage 
technico-économique de projets. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3091 · Camarade 59 ans, spécialisé dans les 
problèmes de financement des entreprises et 
de droit des dirigeants de société, recherche 
poste convenant à son expérience - éventuelle­
ment pour quelques années situation complé­
mentaire ou vacations. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3094 · X 55 - ENSAE - STEGE - Allemand -
anglais - depuis 5 ans directeur d'usine (1 500 
p.) fabrications mécaniques avec gestion dé­
partement réparation (C.A. 120 M.F.) cherche 
poste responsabilité dans entreprise croyant à 
la décentralisation, l'organisation et aux rela­
tions humaines. S'adresser Bur. des Carrières. 

3096 · X 75 recherche poste de débutant 
dans la production en région parisienne. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3098 · X 70, civil P.C., anglais courant, expé­
rience T.P., B.E. et chantiers France et Étran­
ger, recherche poste travaux de préférence à 
!'Étranger. S'adresser Bur. des Carrières. 

3099 · X 63 - Expérience laboratoire sidérur­
gie.informatique, cherche poste fonctionnel 
dans domaine similaire ou reconversion totale 
acceptée. S'adresser Bur. des Carrières. 

3102 ·X Ponts, diplômé Harvard, 51 ans, an­
glais courant, connaissance outre-mer, expé­
rience confirmée D.G.A. groupe important ges­
tion développement dans domaines immobilier, 
aménagement transports, B.T.P., Services, re­
cherche poste de responsabilité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3105 · X 77, 24 ans, désirant se former sur le 
tas, cherche poste ingénieur de production 
dans une moyenne ou grande entreprise et de 
préférence en Rég ion parisienne. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3106 · Camarade 27 ans, formation complé­
mentaire moteurs. Dynamique, motivé, aimant 
travailler en équipe. Trois ans d'expérience 
(réussie) dans un secteur d'études et d'essais 
de moteurs à combustion, cherche poste inno­
vation, recherche, développement, industriali­
sation, dans le secteur des énergies nouvelles. 
ou des énergies plus classiques. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3107 · X 70, Civil P.C., anglais, espagnol, 
grande capacité d'adaptation, expérience hu­
maine diversifiée, cherche poste débutant ré­
gion Ouest, préférence Génie Civil, T.P., étu­
dierait toute proposition. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3108 · Camarade 30 ans, expérience bancaire 
très diversifiée, recherche poste responsabilité 
secteur indifférent région Sud-Est. S'adresser 
Bur. des Carrières. 



3110 · X 52, Télécom. expérience à l 'échelon 
Direction Générale construction immobi lière -
financements - investissements crédit immobi­
lier, recherche poste de responsabilité ou 
consultant expert. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

3111 • Camarade 25 ans, E.N.S.A.E., arabe et 
anglais courants, nationalité marocaine, re­
cherche poste ingénieur économiste. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

3113 • Camarade 69, doctorat 3' cycle ethno­
logie, anglais et touareg courants, ancien as­
sistant de mathématiques à l'Ecole, recherche 
missions, postes temporaires, enseignement, à 
la vocation ou salarié. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

3114 · X 41 ans, anglais courant, solide expé­
rience dans la vente et la réalisation de presta­
tions de services en milieu industriel (manage­
ment, formation du personnel) France et 
Étranger, pratique des contacts à haut niveau 
et de l'animation d 'équipes, recherche respon­
sabilité du développement d'activités compara­
bles dans société de conseil ou d'ingénierie, 
ou groupe industriel diversifié. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

3116 • Camarade 40 ans - G.M. - M.S. Berke­
ley - anglais courant , expérience Direction Gé­
nérale division autonome (200 M.F. de C.A.) 
secteur biens d'équipement et direction usine 
tôlerie et mécanique (1200 personnes) rech·er­
che poste de responsabilité . S'adresser Bur. 
des Carrières. 

3117 • Camarade 49 ans, officier supérieur, 
Ecole Supérieure de !'Armement, Institut 
Hautes Études de Défense Nationale, anglais 
courant, expérience des problèmes de forma­
tion, d'organisation et des relations internatio­
nales cherche poste actif à responsabilités. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3119 • Camarade 36 ans, DEA Physique, bilin­
gue anglais, expérience informatique et mesu­
res, expérience et goût de direction d'équipes 
recherche poste de responsabilité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3122 • X 46, G.M. anglais, expérience problè­
mes de formation, spécialiste des transports et 
de la logistique, expérience délégué général 
organisat ion professionnelle, recherche poste 
de responsabilité formation, organisation pro­
fessionnelle, transports. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3123 • X 42, G.M., anglais courant, expé­
rience direction générale entreprises importan­
tes, banque d 'affaires, problèmes participa­
tions et fusions, agro-industriel et agro­
alimentaire, expérience du Tiers Monde, re­
cherche poste de responsabili té ou missions 
ou vacations. S'adresser Bur. des Carrières. 

3124 • X 69, anglais et espangol courants, 
stages d 'études physique-biologie, connaissant 
l'Amérique du Nord, recherche poste conve­
nant à ses aptitudes ou poste organisation. 
S'adresser Bu r. des Carrières. 

3125 • Camarade 54 ans, Ingénieur en Chef 
Armement , CHEAr., allemand courant, expé­
rience direction usine domaine chimie et fabri­
cations de série, recherche poste en rapport 
avec expérience: gestion industrielle notam­
ment (industrie pharmaceutique). Région pari­
sienne. S'adresser Bur. des Carrières. 

3126 • Camarade 36 ans, anglais, espagnol, 
expérience des problèmes de gestion, de fi­
nance, d'études et travaux dans la construc­
tion et l'aménagement urbain, à l'échelon di­
rection générale P. M.E. - expérience des 
problèmes de formation en Afrique Noire, re­
cherche poste responsabilité. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

3127 • X 71, 5 ans d'expérience SSCI, cher­
che situation chef de projets informatique 
scientifique dans importante société, secteur 
indifférent. S'adresser Bur. des Carrières. 

3128 • X 42 - Anglais courant - Expérience as­
sistance, conseil et exploitation informatique 

scientifique et de gestion, calcul de structures, 
CAO, ingénierie, physique industrielle et cons­
tructions métalliques, recherche poste de res­
ponsabilités ou de conseil. Envisagerait mis­
sions temporaires. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3129 • X 56 - Ingénieur en Chef de !'Arme­
ment (Arm . Terr.), ayant expérience industrielle 
dans secteur des industries mécaniques et 
celle de la promotion de biens d'équipements, 
dans pays de l'Est, cherche poste de respon­
sabilité dans moyenne ou grande entreprise du 
secteur des biens d'équipements. S'adresser 
Bur.· des Carrières. 

3130 • Camarade retiré, installé à Madrid (Es­
pagne) parlant allemand, anglais, espagnol, 
français, spécialiste d'organisations bancaires 
et financières - matériels de Travaux Publics et 
miniers, recherche collaboration avec Sociétés 
intéressées en vue de l'entrée de l'Espagne 
dans le Marché Commun . S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3131 · X 75 - M.S. Recherche Opérationnelle 
Université Caroline du Nord anglais courant, 
recherche poste " Recherche Opérationnelle ,, 
dans entreprise ou cabinet de conseil. S'adres­
ser Bu r. des Carrières. 

3132 • Camarade 37 ans, P.C., anglais cou­
rant, espagnol, expérience des grands chan­
tiers T.P. (routes-assainissement - travaux ur­
bains) et des Administrations, recherche poste 
de responsabilité région parisienne. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3133 • X 44 - P.C. - anglais courant - 17 ans 
administration - 14 ans solide expérience di­
rection technique et commerciale, puis direc­
tion générale sociétés d'ingénierie : travaux 
publics, bâtiment, aménagement du territoire -
pratique d'action commerciale internationale -
recherche poste de responsabilité de haut ni­
veau, de préférence ingénierie ou entreprises 
B.T.P. - résidence région parisienne. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

3134 • X 69 - 6 ans d'expérience organisation 
dans une société de conseils, recherche poste 
de responsabilité opérationnelle. Anglais, 
arabe, espagnol. S'adresser Bur. des Carrières. 

3135 · X 46, ancien Ingénieur de l'Armement, 
ayant assuré direction d'une importante unité 
autonome dans industrie privée, puis participé 
à remise à flot d'une entreprise en détresse, 
cherche poste de responsabilité niveau Direc­
tion Générale d'entreprise ou de département 
important, ou poste d'assistance à entreprise 
en difficulté. S'adresser Bur. des Carrières. 

3136 · X 61 - Ingén ieur Armement, C.P.A., an­
, glais courant, espagnol, expérience informati-
que et électronique, problèmes de gestion et fi­
nancement à l'échelon direction générale -
Actuellement conseil indépendant en manage­
ment et formation, recherche poste responsa­
bilité dans entreprise. S'adresser Bur. des Car­
rières . 

3137 • Camarade femme (74) G.R.E.F., an­
glais courant, allemand et espagnol lus, re­
cherche emploi dans la recherche médicale ou 
biologique, temps plein ou mi-temps. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

r • super1eur 
à 500 000 + 

Que vous soyez 
Directeur Général, Directeur du 
Marketing, Directeur Financier, 
Directeur d'Usine, Directeur 
des Relations Humaines, etc. 
ou responsable d'un poste clé 
de votre Société, nous pouvons 
vous p'roposer à Paris, 
en Province ou à '!'Etranger, 
plus de 300 postes par an 
correspondant à votre niveau 
et publiés en EXCLUSIVITE 
dans la rubrique Dirigeants 
"Senior Executives" 
d' "International Executive 
Search Newsletter" . 

Vous devez savoir 
que 80 % au moins des 
recherches de Dirigeants dont 
la rémunération moyenne atteint 
220.000 F, NE SONT PAS 
PUBLIEES DANS LA PRESSE, 
mais confiées aux spécialistes 
français et internationaux 
de l'Executive Search respectant 
une stricte déontologie 

Seuls ces Consultants 
peuvent publier gratuitement 
des offres exclusives dans 
notre newsletter ; cette formule 
permet aux Cadres Supérieurs 
en poste de s'informer 
SANS RISQUE 
D'INDISCRETION. 

Adressez carte de visite et 
montant de l'abonnement à l.c.a. 
,3 rue d'Hauteville - 75010 Paris 
Tél. (1) 824.63.45 
Télex 280360 bureau Paris l.c.a. 

TARIF ABONNEMENTS 

10 NUMEROS/ AN 

ALLEMAGNE DM 
BELGIQUE FB 
CANADA $C 
DOM-TOM FF 
FRANCE FF 
GRANDE BRETAGNE E 
PAYS BAS FL 
,SUEDE KR 
SUISSE FS 
U.S.A. $ 

Autres Pays FF 500 ou $120 

l.C.A. PUBLIE PLUS D'OFFRES 
DE PLUS HAUT NIVEAU QUE 
TOUT AUTRE ORGANISME. 

37 



38 

autres annonces 

DEMANDES 
DE SITUATION 

8 Fla ligne 

N° 735 - ami de cam . réfugié Roumain parlant 
parfait. français, anglais, japonais indi , alle­
mand, italien, très bon. notions espagnoles re­
cherch. emploi correspondant à ses compéten­
ces. Ecr. AX. 

N° 736 - cam. recom. JH 27 ans, BTS technico 
commercial, anglais, exp. administration et 
presse, ch . emploi région Rhône-Alpes disp. 
début oct. J L Le Floch 57, rue des Archives 
75003 Paris Tél 278.08.42 le soir 

N° 737 - Cam (44) recom. son fils, avocat au 
barreau de Paris, dipl. univ. Columbia en .y., 
pari., écr . allemand cour., pour poste serv. juri­
dique ou contentieux, pré!. Paris ou pays lan­
gue anglaise. S'adr. AX 

N° 738 - Jeune femme, 28 ans, diplômée ensei­
gnement supérieur niveau doctorat anglais, se­
crétariat, traduction, interprétariat en simul­
tané, cherch. emploi Paris, région Ouest de 
préf. Écr. AX 

LOCATIONS 

17 Fla ligne 

N° 584 - LES LECQUES (Var) F4 1" étage Il cf! 
gd balcon sur parc 100 m plage commerces 4 
pers+ 1 en! mois été hiver Tél 1.350.09.76 

N° 585 - cam (24) loue vide beau 2 p. 40 m' Il 
cf! cuis équip., gd baie ., calme, soleil, cave, 
box fermé, 15' arrt. 1900 +ch. demander Mme 
Audrain Comadin 296.15.63 H.B. 

N° 586 - CHAMONIX Majestic meublé 2 p. + 1 
petite jusqu 'à 6/7 pers. Tél. 288.71.27 

N° 587 - Cam. loue ds imm. ancien gd standing 
rue de Vaugirard XV, gd 4 p. entrée, double li­
ving, 2 ch ., s.de.b. salle d'eau, WC, cuis ., libre 
au 1" septembre 1980, 4500 F/ mois ch. compr. 
Tél. 368.73.50 ou 741.94.24 

N° 589 - ch. ind. meublée, Il cft SEVRES BABY­
LONE Ecr. AX 

N° 590 - cam . loue vide PARIS 5', 15 r. Buffon 
appt. 100 m' gd liv. + 3 ch. + 2 s.d.b., 
4500 mens. visite par concierge heures bureau 

N° 591 - POITOU vieille maison caractère refait 
neuf, tt cft, jardin clos, droit de chasse, 8 pers., 
août : 2000 F, sept : 1500 F Tél. 968.41.67 

N° 592 - Près GORGES ARDÈCHE gde maison 
8 pers., pisc. , jardin, tt c!t., août 3 sem. Tél. 
91 .53.50.32 soir 

A.X. 
5, rue Descartes, 75005 Paris. 

Téléphone : 329 21 04, poste 434 

Les petites annonces sont reçues 
jusqu 'au 8 du mois en cours 
pour parution le mois suivant 

Les textes à insérer doivent obligatoire­
ment être accompagnés du montant 
des frais calculé au moyen des tarifs 
portés en tête de la rubrique (la ligne re­
présente en moyenne 40 caractères, 
blancs et ponctuat ion à compter) . Mode 
de versement : chèque bancaire ou postal 
à l 'ordre de A.X. (CCP 21 39 F Paris). 

N° 593 - A louer juil., août, sept. , appt. 87 m ' 
ou chambres PARIS 7' , av. Franco-Russe Give­
let 4, rue Voltaire 62200 St Martin les Boulogne 

N° 594 - A louer à l 'année appt. ou chambres 
PARIS 7", ave. Franco-Russe, Givelet 4, rue 
Voltaire 62200 St Martin les Boulogne 

N° 595 - A louer partie maison campagne 
agréable près REIMS autoroute Est à 18 km, 
Givelet 4, rue Voltaire 62200 St Martin les Bou­
logne. 

N° 596 - MER et MONTAGNE, location pour pé­
riodes à convenir entre juillet et août, 2 appts. 
pour 5 à 6 pers., l'un à LA ESCALA (Costa 
Brava), l'autre à LES ANGLES (Pyrénées 
Orientales). Pour détai ls écr. ou tél. J. Nicoletis 
(13) 2, rue de l'Orme Sec, 94240 L'Hay-les­
Roses, Tél. 663.30.04. 

RECHERCHES 
D'APPARTEMENTS 

17 Fla ligne 

N° 129 - Cam. rech. 5 p. 120 m' 5' , 6' , 7', 14' , 
15', 16' , ou proche banl. SW, début septembre 
Ecr. AX 

N° 130 - cam. prof. libér. cherche partage loca­
tion bureaux PARIS RIVE-DROITE 20 à 30 m 2 

Tél. 522.13.57. 

N° 131 - Cam. recherch. appt. au moins 
120 m', Paris ou maison BANLIEUE Tél. M. ou 
Mme Hittner 534.38.99 

N° 132 - 4 X77 recher. 5/ 6 p. PARIS CENTRE 
Tél. 526.43.38 ou Écr. A. X. 

N° 133 - par cam. cherchent 4 p. 80 m' mini, 
PARIS M0 dir. Austerl itz ou banl. RER Issy-Ivry 
a éch . (vente, loc.), contre 7 p. 114 m 2 r.d .c. 
jardin, pte res. Clamart, c.e.s., lycée, bus, 34, r. 
p . Corby- Tél. 644.38.12. 

VENTES 
D'APPARTEMENTS ET 
DE PROPRIÉTÉS 

17 Fla ligne 

N° 321 - cam . vd 16° MICHEL-ANGE-MOLITOR) 
2 p., entrée, cuis., 40 m' + cave imm. 34 6' 
étage, asc., Il cft + tél. Tél (16) 87.74.25.33 ap. 
19 H 

N° 322 - Vds 12 km TOULON app. 3 p. balcon 
résid. calme pinède 300 m plage 94.94.25.99 

N° 323 - Sarthe près LA FERTE BERNARD à 
160 km Paris par autoroute vds fermette amé­
nagée 1 OO m' tt cft au milieu terrain 1 ha px 
250.000 Tél Drocourt 544.09.87 

N° 324 - Cam. vd ATHIS-MONS 5' RER 15' 
Paris villa meulière 1948 terrain 780 m 2 t rès 
calme Il cft grd S4J ., 4 à 6 ch. , surf. habit. 
160 m', dép. 1 OO m'. dont ss-sol amén. , grde 
terrase, gar. 25 m'. écoles lyc., comm. px à dé­
battre Tél 938.47.38 ou Ecr. AX. 

N° 325 - fille cam. vd VERSAILLES 1 OO m châ­
teau , appt. imm. ancien 5 p. 105 m', s.d.a., 
salle d'eau , cuis., ent. équip ., 1" ét. sur cour 
très calme, soleil , chauf. indiv. gaz cave, gre­
nier, garage, 750 000, accept. évent. éch. avec 
appt. imm. ancien. Paris 5', 6', 7' , 15' 3/4 p. 
Dine 950.14.22 ap. 18 h 30 

N° 326 - CELLE ST CLOUD ds beau parc appt 
172 m2 aisément divisible en 2 cible récept. , 5 
ch ., 2 bns., 2 WC, 1 dche., cuis., lingerie, 2 
pkg. Tél 969.44.05 le soir 

N° 327 - cam. vd importante propriété bordure 
forêt SENART, 500 m 2 hab. + s. sol, combles, 
11 p. pples, 3 s.d .b., récept. 130 m'. PAV. 
gard. , 2 voit., parc 6300 m'. arbres centenai­
res , bassin 60 m', 2.900.00 F Tél 903.81.86 

• N° 328 - direct par propriétai re VILLE D'AVRAY 
belle propr. moderne 300 m' + bureau ind . (70 
m' ) terrasse, jard., accès à grd parc, grd living, 
bibliothèque, 7 ch., 3 bains, lingerie, nombreux 
placards, park 2 voit., calme, bon état px : 
2 300 000 F Tél. HB (1) 709.56.33 



ACHATS 
D'APPARTEMENTS 

17 Fla ligne 

N° 21 - cam. ach. 2/3 p. Paris pré!. quartier 
PASTEUR ét. élevé sud écr. AX ou 954.73.72 le 
soir ligne bureau 776.39.99 

INDUSTRIELLES 
ET COMMERCIALES 

28 Fla ligne 

N' 138 - CANNES Villas, terrains appartements, 
Yves Pelloux les vend (frère cam.) Résidences 
Gd Hôtel, 45 Croissette (93) 38.56.56 sur R.V. 

N' 139 - Cam. ( 45) recom. vvt tapissier profes­
sion. Fg St-Antoine Tr. conscienc. tous travaux 
anc. et mod. pr particul. et entrepr. Thera et 
Demanche 20, rue St-Nicolas Paris Dor. 49.49. 
Cond. Spéc. aux X. 

N' 142 - Cam. (56) recommande vivement 
" Rava-Peinture ., pour tous travaux de pein­
ture, revêtements muraux et décoration et rèv­
novation Tél. 848.76.10 

DIVERS 

17 Fla ligne 

N° 94 - J. Fille au pair pour USA 30 km Sud 
New York, 1 bébé pour rentrée Écr. Milliet (70) 
34, rue de Picpus 12'. 

BUREAU DES CARRIÈRES 
STATISTIQUES DU MOIS D'AVRIL 1980 

Nombre de demandeurs d'emploi 
au 1'' Mai 1980 

Nombre d'offres d'emploi 
au ·1" mai 1980 

Nouveaux demandeurs d'emploi 
au cours du mois d'avril 1980 

Nombre de camarades ayant trouvé 
une situation 
au cours du mois d ' Avril 1980 

Nombre d'offres d'emploi 
reçues au cours du mois 
d'avril 1980 

A 
B 
c 
D 

E 

A 
B 
c 
D 

E 

A 
B 
c 
D 

E 

44 
127 dont 

69 chômeurs 
29 

269 

369 

8 dont 
3 chômeurs 
4 

15 

3 dont 
6 chômeurs 
1 

10 

48 

1 
12 

9 
6 

28 

2 

Suite aux demandes de situation dans " La Jaune et La Rouge"• diver­
ses sociétés et entreprises ont demandé les coordonnées de 50 camara­
des 

A 
B 
c 
D 

E 

promo 69 à 76 
promo 54 à 68 
promo 44 à 53 
promo 43 à .. 

Total 

STATISTIQUES DU MOIS DE MAI 1980 

Nombre de demandeurs d'em- A 
ploiau1"juin1980 B 

c 
D 

Nombre d'offres d'emploi au 1'' 
juin 1980 

E 

Nouveaux demandeurs d'em- A 
ploi au cours du mois de mai B 
1980 c 

D 

E 
Nombre de camarades ayant A 
trouvé une situation au cours 
du mois de mai 1980 

Nombre d'offres d'emploi 

B 
-c 
D 

E 

46 
135 12 
70 dont chômeurs 9 
32 6 
283 27 
400 

5 
11 
3 dont chômeurs 
3 

22 
3 
3 
2 dont chômeurs 

8 2 

reçues au cours du mois de 51 
mai 1980 
Suite aux demandes de situa­
tion dans " La Jaune et La 
Rouge ,, , diverses sociétés et 
entreprises ont demandé les 
coordonnées de 39 camara­
des. 

A promo 69 à 76 
B promo 54 à 68 
C promo 44 à 53 
D promo 42 à ... 
E Total 

39 



Dernière heure 
Elections au Conseil de 

I' A.X. du 17 juin 1980 

l - Renouvellement des mandats de : 
B. Cazelles (31) M. Dhellemmes (36) C. 
Laplace (43) G. Thais (50) J. Bouttes 
(52) M. Berry (63) 
(P. Malaval n'était pas candidat) 
2 - Elections en remplacement d'admi­
nistrateurs non renouvelables ou ne dé­
sirant pas être renouvelés 
P. Vidal (31), M. Lauré (36), J.P. 
Bégon-Lours (62) 
Le Conseil a nommé provisoirement R. 
Mayer ( 47) en remplacement de G. 
Cara (62) démissionnaire. 

Election du Bureau 
(Conseil du 19 juin 1980) 

Président: J.P. Bouyssonnie (39) 
Vice-présidents: F. Gasquet (29), 
M. Bourgès-Maunoury (35), 
Ph. Duval (36), J. Bouttes (52). 

Secrétaire général: J.P. Bégon­
Lours (62) 
Secrétaire général adjt : M. Berry 
(63) 

Trésorier: P. Aubert (34) 
Trésorier adjt: Ph. Naigeon (69) 

Caisse de Secours 
(Conseil du 19 juin 1980) 

Ph. Duval, Vice-président, est nommé Président de la Caisse de Secours. 

Le Comité de la Caisse de Secours est reconduit dans son actuelle composition. 

Assemblée générale à quorum 

Le changement d'adresse de l'A.X. impose une modification des statuts devant être entérinée par une Assemblée 
générale. Celle-ci est convoquée le 3 septembre 1980, à 17 heures, à l' A.X., 5 rue Descartes. Dans le cas où le 
quorum statutaire (114 des membres) ne serait pas atteint, une nouvelle Assemblée aurait lieu le mardi 23 sep­
tembre, à 17 h, à l'A.X. (5 rue Descartes). 

Ordre du Jour 

Modification de l'article premier, dernière ligne des statuts: ancien texte: Elle (!'A.X) a son siège à Paris, 17 rue 
Descartes; nouveau texte : Elle a son siège à Paris, 5 rue Descartes. 
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lmmédia'-

Habitez une Résidence-Servites Cogedim. 

Les libertés en plus: - ----;.- - - - - ------; - ------ -, 
~~f~'.1""ments bien choisis, une conception \ fonfalnebleau,Aufetllf,les Ternes· 1 

-- l Les H ' .d d F . hl l 
Desemplacement b' h . . 1 espen es e onllùD< eau: 1 d'un jardin privé a ts ien c rns1s: le calme l livraison immédiate. 7, av. du Touring-Oub. Tél. 422.58.44. Visitez l 

arumat1on tout pres. 1 Une cap•tale des lmms a 40mn de Paris. Dans un site p.-ivilégié 1 et · . v~ ransports en commun appartemen~ et club. . . , 

Une conception nouvelle. d 1 "!"' ,0;idence aux toits d' a.-doise de3 étages seulement. Une<éa!ite' 1 
grand confort avec a b . : es appartements 1 v.vante et chaleu<euse ~ 140.ésidents y vivent déjà. 1 
salon d b 'd b' . u pnve, restaurant, bar 1 2pièces430à460.000F. 3 piè=620à 700.000F. 1 

.e n ~e! 1bhothèque... ' 1 • • • . • 1 
Vivre tres mdépendant d . 1 Les ffespendes des Ternes a PanS 17eme: 

1 

pluschaleureuse C' t l 
1
.ansll?eamb1ance l livnusonauto~e8~.13,av.delaPortedesTemes.Tél.745.53.36. l 

l Entre l 6ème, l 7ème, Neuilly et le Bois, en pleine animation, l · es ça a 1 berte ! Appartement decore sur place. 

Les Services en plus . 1 appartements plein se.-vic-e; ou à se<vices partiels et cha.-gesnOduites. 1 
Restauration au Oub . . •. 1 Déjà 165 ventessudSO. 1 

ménager' dépanna e ou~ donuc1le, services 1 1 
d'hôtes. g 'para-medical, chambres 1 Lesffespéridesd'AuteuilàParist6ème: 1 

La sécurité en plus: 
Contre vols, agressions, sollicitations: 

service de veille permanent relié à votre apparte­
ment. Contre les alertes éventuelles de santé: 
antenne para-médicale. 

A moindre coût: 
D' un coût exorbitant pour une ou deux 

personnes seules, ces services, mis en commun 
au prix de revient, sont d'un luxe très raisonnable. 

Visitez les appartements décorés. 

l livraison automne 80. 32, rue Chardon Lagache. Tél. 524.03.96. ll 
l Appartement décoré sur place. 1 La plus intime: 52 appartements. Dans la verdure, au calme, l 
l tout près du métro, des autobus, des commerces, à quelques minutes l 
l du village d' Auteuil. 2 pièces 820 à l, l million de F et 3 pièces de l 
l 1,200 à 1,450 million de F. Déjà 30 ventes. l 
l Pour recevoir une documentation sur.les Hespérides retournez l 
l ce bon àCogedim21, rued' Astorg75008 Paris. Tél. 266.36.36. ..., l 
1 Nom Adresse ex: 1 
1 Tél. 1 

Fontainebleau o Auteuil o Ternes. o 1 
~ AppartementsouhaitéStudioo 2P.o 3P.D 4P.o I 

----------------------~-
~ . 266.36.36 COGEDlm ReneD~f~f4_P.D. G. 

21, rue d' Astorg 75008 Paris. S.A au capotai de 90 molhons de francs 
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Energie. 
Le prix Société Générale, 

des idées et des initiatives. 
Fondé par la Société Générale, 
le "Prix pour !'Energie" récompense 
chaque année la meilleure initiative 
ayant pour effet d'améliorer 
la situation énergétique française, 
soit par laccroissement des ressources, 
soit par lamélioration des conditions 
de leur utilisation ou de leur rendement. 

Aujourd'hui, un livre recense les meilleures 
candidatures de 19 7 4 à 19 78 inclus. 

Pour l'obtenir gratuitement, 

Monsieur le rtofesseur Louif l\'eel 
Membre de l'Institut -Prix Nobel 

LE PRIX 
POUR LESMBLLEURES 

CANDIDATURES 
DE 1974 A 1978 

L'ENERGIE 
Préface de Monsieur Maurice Lnuré 
Présidenl du O:mseil d'Administration 
de la Société Générak 

® SŒIETE GENEPALE 

il suffit que vous nous retourniez : le coupon-réponse ci-dessous. 

(@ 
5ŒIETE GENEAALE 

Une banque, des hommes, des solutions. 

-----------------------~-------~-
Bon à découper et à retourner à 
Société Générale, "Information et Publicité" 24, Bd des Capucines, 
75454 Paris Cedex 09 

Nom:~~------------------------~ 
Adresse: ____ ___ _ ___ ____ ______ _ ___ ~ 

___ __________ ___ _ _ _ __ code postal ____ _ 

Souhaite recevoir gratuitement le livre 
"Le Prix pour !'Energie, les meilleures candidatures de 1974à1978". 

a: 
--, 
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